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DESCRIPTION 

D   E 
LA   NOUVELLE 

EGLISE 

D   E 

L'HOSTEL  ROYAL 
DES    INVALIDES. 

'HÔTEL    des 
Invalides  où  le 
Roy  a  fondé  des 
revenus  fufifans  pour 

A 


X        Depriptlûn. 

faire  fubfifter  en  divers 
lieux  de  Ton  Royaume 
cinq  à  fîx  mile  ofi- 
ciers  ou  foldats ,  que 
leur  vieilleffe  ou  leurs 
bleflures  ont  mis  hors 
d  état  de  fervir  :  cette 
maifon  bâcicproche  de 
Paris,  ôcdans  laquelle 
prés  de  trois  mile  de 
ces  foklats  6c  oficiers 
f^nt  logez  &C  entrete- 
nus y  a  deux  grandes 
&  magnifiques  Egli* 
fes  >  l'une  dans  THô* 
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tel  avec  les  logemcns 
duquel  elle  a  été  con- 
ftruice  ;  &;  l'autre  de- 
hors que  Ton  ne  vient 
que  d'achever. 

Ceft  cette  nouvelle 
Eglife  que  nous  nous 
propofons  particuliè- 
rement de  décrire  icy. 
Elle  contient  dans  un. 
quatre  parfait  un  Dô- 
me très  fpacieux  fituc 
au  miheu  de  quatre 
Chapelles  rondes  répa- 
rées les  unes  des  autres 
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par  une  croix  grecque, 
-dont  les  quatre  parties 
A  peu  prés  égales  font 
conftruites  ,  rune  au 
midy  où  la  principale 
entrée  de  TEglife  eft 
placée ,  deux  à  lorienc 
&C  à  l'occident ,  &  la 
quatrième  au  fepten- 
trion  ;  &  proche  de  là 
un  fancStuaire  ovale 
unit  cette  nouvelle 
Eglifeà  l'ancienne  par 
deux  Sacrifties  rondes 
qui  y  font  jointes  de 
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parc  &:  d'autre  au  de- 
hors j  6i  par  une  ou- 
verture en  dedans  où 
un  grand  Autel  eft  pla- 
ce pour  fervir  aux  deux 
Eglifes. 

Il  n'y  a  perfonne 
qiai  ne  foie  faifî  d'ad- 
miration bc  d'etonne- 
ment  au  premier  af- 
ped  de  cet  augufte 
temple.  Sa  grandeur 
le  rend  recommanda- 
ble  5  la  beauté  de  Ton 
architedurc  furpaHc 
A    iij        ^ 
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celle  des  Eglifes  les 
plus  célèbres  :  Ec  Tes 
ornemens  font  em- 
ployez avec  une  intel- 
ligence capable  d'at- 
tirer Tâtention  la  plus 
forte  pour  y  faire  con- 
fidcrcr  la  Majefté  bc 
la  toute -puiflance  de 
Dieu  félon  le  vérita- 
ble cfprit  de  la  Reli- 
gion chrétienne  î  6c 
pour  y  bien  faire  re- 
marquer le  culce  faine 
que  Ton  rend  a  Jefus- 
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Chrift  dans  ce  lieu  fa- 
cré  :  Car  des  que  ron 
aproche  de  la  nou- 
velleEglifede  THÔtel 
Royal  des  Invalides, 
tout  ce  que  l'on  voie 
de  plus  aparenc  au 
dehors  aprend  que  ce 
monument  incompa- 
rable de  la  piété  àC  de 
la  religion  de  Louis 
le  Grand  doit  fervir 
à  perpétuer  l'homma- 
ge Se  les  adions  de 
grâces  que  ce  Monar- 
A  iiij 
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que  invincible  rend  au 
divin  Sauveur  le  Dieu 
des  armées  ,  qu'il  re- 
connoift  pour  le  pre- 
mier Auteur  de  Tes 
vidoires  &;  de  i^cs 
triomphes ,  &:  donc  il 
s'éforce  pour  luy  &: 
pour  Ton  peuple  de 
conferver  à  jamais  la 
protedion  coute-puif- 
faute  par  rinrercef- 
fion  de  faint  Louis  ÔC 
de  faint  Charlemagae 
Roys  de  France  fes  au- 
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guftes  ancêtres  &  prc- 
decefTeurs  5  mais  en- 
core plus  par  la  pra- 
tique  des  vertus  chré- 
tiennes &C  héroïques  de 
CCS  deux  grands  Saints, 
dont  Sa  Majefté  s'efl: 
fait  un  modèle  digne 
du  Fils  aîné  de  TEglife. 
La  principale  face 
de  ce  nouveau  Tem- 
ple du  côté  de  Tentrée 
qui  regarde  le  midy, 
a  dans  le  milieu  deux 
diférens    ordres    d'ar- 


lo  '  Defcription. 
chitcdure  ornez  de  co- 
lonnes &;  de  pilaftres  > 
fçavoir  un  ordre  dori- 
que en  bas ,  &  un  or- 
dre corinthien  audef, 
fus.  Un  fimple  attique 
orné  feulement  de  pi- 
laftres cft  élevé  fur 
Tordre  dorique  aux  ex- 
trémitez  de  la  même 
face,  &  dans  les  deux 
faces  des  cotez  :  Et  un 
foubaffemenc  avec  une 
plinte  au  deflus  qui 
ferc  de  focle  aux  pi- 
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laftrcsôcaux  colonnes 
de  ce  grand  ordre  3  rè- 
gne autour  de  toute 
TEglife.  Je  laifle  aux 
perfonnes  intelligen- 
tes en  architedure  à 
confîdérer  combien  de 
fcience  Ôi  d'induftrie 
Ton  a  employé  dans  la 
difpoficion  &C  dans  les 
ornemens  des  colon- 
nes &:  àzs  pilaftres 
doriques,  pour  y  con- 
ferver  toute  la  pureté 
qu  exige  la  régularité 
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de  ce  même  ordre. 

Au  milieu  de  la 
principale  face  un  per- 
ron quarré  de  quinze 
marches  ferc  à  monter 
prefqu  à  la  hauteur  du 
foubaffement  fous  le 
, portique  de  TEglife  , 
qui  eft  fort  avancé  en 
dehors  &  orné  de  fîx 
colonnes  doriques,  &C 
d'un  pareil  nombre  de 
pilaftres  derrière.  Il  y 
a  quatre  de  ces  colon- 
nes de  face  fur  le  de- 
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vant  ,  &C  deux  plus 
éloignées  proche  de  la 
porte  de  FEglife  pour 
faire  (îmécrie  fous  le 
portique.  Quatre  au- 
tres colonnes  de  face 
moins  avancées  que  les 
quatre  précédentes  , 
accompagnent  de  parc 
&C  d'autre  avec  des  pi- 
ladres  engagez  dans  Je 
mur  deux  niches  ou 
des  ftatucs  de  marbre 
font  placées.  L'une 
vers  loccident  eft  Ti- 
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mage  de  faint  Loiiîs 
vêtu  de  izs  habits 
royaux  j  II  s'appuye 
d'une  main  fur  un  bou- 
clier ,  bc  il  porte  de 
l'autre  main  la  figure 
de  la  couronne  d'épi- 
ne de  Jefus-Chrift  :  Et 
l'autre  ftatuë  vers  lo* 
rient  repréfentc  l'Env 
pereur  Charlemagneî 
Son  vêtement  eft  un 
corps  de  cuiralTe  à  la 
romaine  couvert  d'un 
grand  manteau  i  II  y  a 
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un  cafque  à  fes  pieds; 
Une  couronne  deFran- 
cc  eft  fur  fa  tête  -,  ôC  il 
tient  en  fes  mains  une 
cpée  nue  &C  un  globe 
furmonté  d'une  croix^ 
pour  dcfîgner  l'Empi- 
re Romain  qu'il  tranf- 
porta  en  Allemagne, 
laifTant  le  S. Siège  jouir 
en  pleine  liberté  dans 
ritalie  de  la  vile  de  Ro- 
me &  de  tout  le  patri- 
moine de  St  Pierre. 
L'ordre  corinthien 
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a  un  pareil  nombre  de 
dix  colonnes  élevées 
avec  leurs  pilaftres  au 
delfus  des  colonnes  &; 
des  pilaftres  doriques 
dont  on  vient  de  par- 
ler :  car  il  y  a  encore 
dans  cet  ordre  infé- 
rieur ,  aux  cotez  de 
tout  le  grand  avant- 
corps  du  milieu ,  qua- 
tre colonnes  doriques 
avec  quatre  pilaftres 
derrière.  Biles  accom- 
pagnent deux  fenêtres 

dans 
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dans  les  deux  parties 
d^s  extrémitez  de  la 
même  facei&:  elles  foû- 
tiennenc  quatre  ftatuës 
de  femmes  au  dcflus  de 
rentableraenc  ,  &c  au 
devant  de  deux  pilaf- 
très  attiques,  entre  lel* 
quels  font  deux  fenê- 
tres un  peu  moins  gran- 
des que  celles  d'enbas. 
Des  quatre  ftatuës  ,. 
les  deux  plus  proches 
des  colonnes  corin- 
thiennes   repréfentent 

B 
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lajuftice  &:  la  Tempé- 
rance ,  &:  les  deux  plus 
éloignées  la  Prudence 
6i  la  Force. 

Dans  Tordre  dorique 
Ton  a  orné  ledeflusde 
la  porte  de  TEglife  de 
feflons  de  fleurs  bc  de 
fruits  attachez  à  trois 
confoles  qui  foutien- 
nenc  la  corniche  de 
cette  porte  ^  fur  la- 
quelle deux  Anges  af- 
fis  ont  en  leurs  mains 
quelques     inftrumens 
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de  la  Palîîon  de  Jcfus- 
Chrift*  11  y  a  des  a- 
mas  de  diveiTes  armes, 
comme  des  arcs ,  àz^ 
carquois 3  des  flèches, 
ézs^  cafques  ,  des  c- 
pées ,  des  boucliers ,  &: 
d'autres  inftrumens  de 
guerre  repréfencez  en 
bafrelief  fur  les  ban- 
deaux des  fenêtres . 
Une  tête  de  Chérubin 
fouticnt  une  efpece  de 
table  d'attente  fur  cha- 
cune des  deux  niches 


xo      T>efcnption. 

où  les  figures  de  faint 
Loiiis  ôc  de  faint  Char- 
lemao-ne  font  placées. 
Jbc  quantité  d  armes  &C 
d'inftrumens  de  guerre 
des  Barbares  entrcmê- 
lez  avec  des  branches 
de  palme  ,  de  laurier, 
&:  d'olivier  j  &  avec 
des  couronnes  propres 
à  défîgner  les  vidoires 
remportées  fur  terre 
&:  fur  mer  par  les  ar- 
mées de  France  pour 
k  dcfenfe  des  fidèles^ 


T>efcription,  ^l 
&;  pour  le  progrés  de 
la  religion  chrétienne: 
Ces  ornemens ,  dis-je , 
remplifienc  dans  la 
frife  de  Tencablement 
entre  les  trigliphes  la 
plupart  des  métopes  de 
cette  façade  5  n'y  ayant 
que  quelques  métopes 
proche  des  angles  où 
Ton  n'ait  point  mis  de 
ces  ornemens ,  afin  d'y 
faire  paroîcre  plus  de 
(implicite  bc  en  me- 
rae  cemps  plus  de  fo- 


Il      Defcriplon. 

lidité  ôcde  force  pour 
tout  rédifice. 

Dans  Tordre  corin- 
thien où  la  frife  de 
rentablemenc  cft  or- 
née de  fleurs -de -lys 
cantonnées  de  langues 
de  feu  ,  l'on  voie  au 
deflus  des  niches  deux 
tables  enfoncées.  Là 
deux  trophées  d'armes 
turques  en  bafrelief 
fuporcez  chacun  par 
deux  Anges ,  font  at- 
tachez à  des  mufles  de 


Defcri^tion.  23 
lionj&plus  haut  deux 
tables  d'artente  de  re- 
lief ont  deux  Anges 
aflîs  fur  la  corniche  de 
chacune.  Ils  tiennent 
une  palme  d'une  main 
&:  de  l'autre  la  figure 
de  la  couronne  royale 
de  France.  Dans  Tin- 
tervale  du  milieu  au 
deffbs  de  la  porte  il  y  a 
une  grande  ouverture 
de  fenêtre  en  forme 
de  niche  :  la  partie 
d'enhaut  cft  ornée  d'un 


%4-      ^efcripHon: 

compartiment  de  ca-^ 
dres  odogones  rem- 
plis de  rofes  ôc  de 
fleurs -de -lys  :  &  des 
feftons  ornent  le  deiTus 
du  bandeau  ,  ou  deux 
Anges  aiîls  tiennent 
àcs  inftrumens  de  la 
Pa/îîon  de  Jefus-Chriftî 
fçavoir  ,  l'un  la  lance 
éc  le  rofeau  ,  &  l'autre 
la  couronne  d'épines^ 
Les  deux  fenêtres  pla- 
cées de  part  &:  d'autre 
aux  cotez  de  l'avant- 

corps 
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corps  entre  les  pilaftres 
attiques  font  ornées  de 
divers  amas  d'armes 
ainfî  que  les  fcneftres 
de  delîous. 

Mais  c'efl:  fur  le  haut 
de  cette  principale  fa- 
çade que  des  figures  6C 
des  ftatuës  défignenc 
plus  particulièrement 
la  piété  èC  la  religion 
du  Monarque  qui  a  fait 
élever  ce  Temple.  Un 
fronton  porté  par  les 
quatre  colonnes  corin- 

c 
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chiennes  les  plus  avan- 
cées en  dehors  au  mi- 
lieu de  la  façade  &; 
fur  le  portique  ,  a  dans 
fon  timpan  récufTon 
des  armes  de  France 
environné  des  coliers 
des  ordres  de  S.  Mi- 
chel bC  du  S.Efprit  6C 
àcs  autres  orncmens 
qui  luy  conviennent, 
éc  far  le  fommec  de 
fa  corniche  une  croix 
accompagnée  de  deux 
figures  de  femmes  af- 
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fifes.  L'une  par  un 
cœur  quelle  tient  en 
fès  raains ,  par  un  eia-, 
faftt  qui  cft  attache  à 
fa  mamelle  ,  &c  par  le 
flambeau  allumé  qui 
e#3  proche  d'elle  en- 
tre les  mains  d'un  au- 
tre enfant,  repréfentc 
la  chanté  -,  £^  Taurre 
iavec  un  voile  fur  fa 
tefte  5  un  livre  ouvert 
mi  fa  main  droite ,  &: 
un  calice  qu  un  enfant 
porte  à  côté  d'elle, 
G  ij 


iS  Dû/cri ption. 
repréfcnte  la  foy. 
.'Quatre  ftatuës  de  fein-^ 
mes  font  élevées  de 
parc  &C  d'autre  fur  des 
focles  aux  cotez  du 
fronton  ,  &C  audelfus 
dcsquacre  colonnes  des 
cxtrémitez  de  l'avant- 
corps.  L'une  eft  la  con- 
ftancci  Un  tronçon  de 
colonne  fert  à  l'apuyer^ 
èC  fa  tefte  eft  couron- 
née de  fleurs,Une  autre 
figure  pour  repréfen- 
ter  l'hurailicé  cft  cou- 


JDe/criptim.  19 
verte  d'une  draperie , 
&  foule  du  pied  droic 
des  couronnes  en  re- 
gardant un  agneau  qui 
ePt  auprès  dVlIe  de 
l'autre  côté.  La  con- 
fiance exprimée  par  la 
troifiéme  figure,  s'a- 
puye  d'une  main  fur 
une  ancre  de  vaififeau, 
&C  tient  des  fleurs  de 
Tautrc  main  :  Et  la 
quatrième  marque  la 
magnanimité  par  une 
mafTuë  qui  fert  à  Ta- 
C   iij 
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puyer^&C  par  une  peau 
de  lion  donc  elle  eft 
couverte. 

La  baluftrade  du 
haut  de  i'attique  por- 
te fur  les  quarre  an- 
gles du  bâtiment  qua- 
tre groupes  chacun  de 
deux  figures ,  qui  re- 
préfentent  les  quatre 
Doâ:eurs  de  rÈglifc 
latine  ■è>C  les  quatre 
Dodeurs  de  TEglife 
greque  pour  faire  une 
limctrie  parfaite,  tant 
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dans  la  face  de  devant 
&:  dans  celle  des  côcez, 
que  dans  ce  qui  pa- 
roîc  de  la  face  de  der- 
rière donc  le  milieu  eft 
joint  par  le  fanduai- 
re  à  rancienne  Eglife. 
Aind  des  figures  qui 
repréfencenc  faint  Au- 
guftio  6c  faine  Anibroi- 
fe  chacun  avec  la  mi- 
tre fur  fa  tcfte ,  &:  le 
premier  avec  un  cœur 
enflamé  dans  fa  main, 
fonc  placées  aux  ex- 
C  liij 
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trémitez  de  la  princi- 
pale face  vers  le  midy. 
Une  figure  de  faini 
Bafiie  qui  ne  compofe 
qu'un  même  groupe 
avec  celle  de  faine 
Ambroife  eft  fur  la 
face  vers  loccident, 
y  ayant  fur  la  même 
face  à  l'autre  bouc 
vers  le  feptentrion  une 
figure  de  faint  Jean 
Chryfoftomc  jointe 
à  une  autre  du  Pape 
faiot  Grégoire  le  grand 


qu'il  eft  aisé  de  diftin- 
guer  par  la  tiare  qu'il 
a  fur  fa  cefte.  Celle-cy 
regarde  le  fepcencrion , 
ainfi  que  la  figure  de 
faine  Grégoire  de  Na- 
zianze  qui  eft  groupée 
à  rextrémité  de  la  face 
orientale  avec  celle  de 
faint  Athanafc  autre 
Doâ:eur  grec  ,  pour 
faire  fimccrie  avec  le 
groupe  formé  à  Tautrc 
cxtrémitc  de  cette  qua- 
trième   face   par   une 
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figure  de  faint  Jérôme 
jointe  à  celle  de  faint 
Auguftin  que  l'on  a  re- 
marquée dans  la  prin- 
cipale face  qui  cft  vers 
le  midy. 

Tous  CCS  ornemcns 
difpofez  avec  tant  d'or- 
dre bC  d'intelligence  au 
dehors  de  cette  Eglifé 
pour  faire  connoiftre 
dés  le  premier  afpe£x:  la 
fainteté  du  lieu,  n'em- 
pefchent  pas  qu'on  ne 
ixniarque  dans  le  corps 
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principal  de  Tédifice^ 
outre  une  élégance 
merveilleufe  d'archi- 
teârure  ,  toute  la  {im- 
plicite qui  y  convient. 
Car  la  même  idée  de 
force  6C  de  folidité  qui 
paroît  (i  avantageufe- 
ment  aux  extrémitez 
de  la  face  méridionale, 
cft  encore  à  confîdérer 
dans  les  autres  faces  ou 
TEglife  n'a  ny  entrée 
ny  rien  qui  ait  befoiii 
d'enibclliiremens  parti- 
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çuliers.  11  n'y  a  ny  co- 
lonnes ny  pilaftres  dans 
rordred'en  bas  qui  cft 
Je  même  ordre  dorique 
qu'on  a  remarqué. 

La  face  vers  l'orient, 
&  celle  qui  regarde 
roGcident  ont  chacune 
mi  avantcorps  au  mi- 
lieu du  grand  bâtiment 
équilatéraL  Là  deux 
maflTifs  couverts  cha- 
cun d'une  table  d'at- 
tente &  ornez  de  di- 
vers    inft  rumens     de 
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guerre  en  bas  relief 
dans  les  métopes  delà 
frife  dorique,  foûtien- 
nenc  (ur  la  corniche  du 
même  ordre  ôc  dans 
latciquc  quatre  pilaf, 
très  qui  fervent  à  por- 
ter un  grand  fronton. 
Deux  fcncftres ,  Tune 
en  bas  dans  Tordre  do- 
rique, &  l'autre  audef- 
fus  entre  les  pilaftrcs, 
ont  pour  ornement,  la 
première  trois  confo- 
îes  ôc  deux  Anges  aiîîs 
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fur  le  bandeau  avec 
une  couronne  royale 
de  France  en  leurs 
mains  î  &:  celle  de  Tac- 
tique des  feftons  de 
fleurs  6c  de  fruits  atta- 
chez à  une  grande  con-f 
foie  qui  luy  fert  de  clef, 
bc  qui  aide  à  foutenir 
la  corniche  du  même 
attique  fous  le  miHeu 
du  fronton.  Quatre 
autres  fençftres  moins 
grandes  placées  les  u- 
nes  audelTus  des  autres 
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avec  une  parfaite  fimé- 
crie,&:  également  dif- 
tantes  de  Tavantcorps 
&:  des  extrémitez  de 
chaque  face,  ont  cha- 
cune un  double  ban- 
deau, &  pour  embelHf- 
femens  dans  les  clefs 
deux  teftes  de  Chéru- 
bins aux  feneftres  d'en 
bas  &;  un  bouclier  rond 
accompagné  d'arcs  de 
carquois  de  flèches  de 
javelots  ôcde  branches 
de  laurier  aux  fenêtres 


40       Defcription. 

de  Tâttique^Un  ccufToit 
des  armes  de  France 
&  divers  ornemens  de 
fculpture  rcmpliflcnt 
le  milieu  du  fronton  : 
&  des  piédeftaux  de 
même  hauteur  que  la 
baluftrade  qui  régne 
de  part  &  dautre  du 
fronton  fur  toutd  la 
face,  ont  pour  amor- 
tilTeraent  audeffus  des 
pilaftres  quatre  vafcs 
ornez  de  telles  de  Ché- 
rubins &:  de  feftons. 


Defcriftion.  41 
&:  terminez  chacun  par 
une  fleur-de-lys. 

Le  même  bâtiment 
équitéral  dans  la  face 
feptentrionale  6c  à 
chaque  côté  du  fan- 
(Sluaire  ovale  qui  unit 
la  nouvelle  Ealife  à 
1  ancien  ne  ,  rait  voir 
deux  fenêtres  ornées 
de  Amples  bandeaux , 
Tune  dans  l'attique, 
&  l'autre  fous  Tenta- 
blcment  dorique  ou 
une  diftribution  de  me- 
D 
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topes  Ôi  de  trigliphes 
règne  dans  la  frife  de 
même  qu'à  Tencable- 
ment  dorique  des  au-i 
très  faces.  Le  fanduai^ 
re  a  aufïî  deux  fené^ 
très  Tune  fur  l'autre 
vers  rorient  ,  bc  au- 
tant vers  l'occident  ou 
une  autre  petite  fené-. 
tre  fert  en  chacune  de 
ces  expofîtions  à  don- 
ner du  jour  fous  deux 
terrafles  qui  environ^ 
îient  le  fanduaire  par 
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dehors.  Les  terraffes 
s'écendent  depuis  la 
nouvelle  Eglife  jufquà 
deux  petits  bâtirnens 
ronds  prefque  ifolez 
qu'on  a  joints  à  l'an- 
cienne Eglife  &c  au 
fan6tuaire  pour  fervir 
de  Sacrifties.  Ces  édi- 
fices ontpeud'exhauf- 
femenc  5  mais  le  fan- 
duaire  n  eft  pas  moins 
élevé  que  les  deux 
Eglifes  5  deforte  que 
la  baluftrade  du  haut 
D  ij 


44  Dejcription. 
de  Tactique  qui  règne 
dans  toute  Tétenduc 
de  TEglife  nouvelle  en- 
vironne la  coupole  du 
fan£tuaire  proche  du 
comble  de  Tanciennc 
Eglife. 

C'cft  donc  la  prin- 
cipale face  de  la  nou- 
velle Eglife  qu'il  faut 
davantage  confîdérer 
pour  la  richefTe  ôc  la 
tbraptuorité  des  ornc- 
mens  qui  rembeliflenc 
audehors.       L'avant- 
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corps  où  l'on  voie  Ten- 
trée  de  ce  Temple  au- 
gufte  eft  proporcionné 
en  toutes  Tes  parties  à 
la  grandeur  &:  à  la 
beauté  du  Dôme  qui 
paroît  répondre  audef- 
fus  y  &:  qui  s'élève, 
comme  nous  avons  dit^ 
du  milieu  du  grand 
bâtiment  équilacéral. 
Il  y  a  peu  d'édifices  en 
Europe  que  ce  Dôme 
ne  furpaflfe  par  fon  éle^ 
vation  ^  bc  Ton  ne  peut 
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rien  comparer  à  la 
beauté  de  fa  forme  ny 
a  rexcellence  de  Tes 
ornemens.  Ils  donnent 
de  l'admiration  d'aufïi 
loin  qu'on  peut  les  dé- 
couvrir :  Car  nul  autre 
édifice  n'eft  vu  de  plus 
loin  de  quelque  côté 
que  l'on  approche  de 
paris. 

Un  ordre  de  qua- 
rante colonnes  compo- 
fites  décore  le  dehors 
du  Dôme  audcflfus  d'un 
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foubalTement  qui  fert 
à  l'élever  pour  en  faire 
mieux  voir  d'en  bas 
toutes  les  parties.  Mais 
l'arc  &C  le  fçavoir  de 
l'architede  paroît  prin- 
eipalement  dans  la  dif- 
pofition  &:  l'arange- 
mcnc  de  ces  colonnes, 
qui  cachent  avec  lUnc 
induftrie  merveilleufe 
tout  ce  qui  fert  à  la  fo- 
lidité  même  du  Dôme. 
Elles  ajoutent  de  la  for-; 
ce  aux  maiïîfs  donc  eU 


4  8  De/criptiom 
les  font  le  principal  or- 
nement, 6c  répandent 
fur  tout  Touvrage  une 
aparence  de  délicatefle 
&cdc  légèreté.  Car  en 
effet  trente  deux  de  ces 
colonnes  employées  à 
cantonner  huit  forts 
xnaffifs  qui  fervent  de 
piliers  buttans  aude- 
hors  ,  augmentent  la 
folidité  &c  en  même 
temps  la  beauté  de  tout 
1  édifice.  Les  huit  au- 
tres colonnes  font  ac.-^ 

cou- 
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couplées  audevant  de 
quatre  tremeauxdefe- 
neftres  dans  le  milieu 
des  quatre  faces  de  TE- 
glife.  Deux  feneftres 
font  réparées  par  ces 
trcmeaux  &  par  ces  co- 
lonnes en  chacune  de 
ces  quatre  faces  5  Et  il 
y  a  une  autre  feneftrc 
femblable  qui  répond 
à  chaque  angle  du  bâ- 
timent équilatéral  de 
la  même  Eglife  entre 
deux  des  huit  maflifs 
E 


ou  piliers  Bajccam  or- 
nez de  colonnes.  Je 
laifTe  a  confidérer  avec 
quelle  grâce  ces  douze, 
feneftres  ainfir  diftri-^ 
buées  font  embellies 
de  bandeaux  &;  de  cor- 
niches faucenues  cha- 
cune dans  le  milieu 
par  une  tefte  de  Ché- 
rubin &C  furmontez 
d*un  vafe  aux  cotez  du- 
quel deux  Anges  font 
aflis- 

Un  atcique  audelTus 
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de  l'ordre  compofice  a 
un  pareil  nombre  de 
douz^e  feneftres  termi- 
nées en  cintre  par  le 
haut,  au  lieu  que  cel- 
les de  deffous  èc  tou- 
tes les  feneftres  &  la 
porte  même  font  bom- 
bées affez  légérement*^ 
Des  feftons  de  fleurs 
attachez  à  des  confo- 
les  qui  fervent  de  clefs 
aux  feneftres  de  l'art i- 
que  pendent  de  part 
&   d'autre    fur    leurs 

E    ij 
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bandeaux.  Mais  ce  qui 
rembellic  davantage , 
&  ce  qui  en  rend  néan- 
moins la  <:onfl:ruâ:ioa 
trés-folidcjoe  font  huit 
enroulemens  en  forme 
de  Gonfoles  ornez  cha- 
cun dans  le  haut  d'une 
lëfte  de  Chérubin  ,  ôC 
accompagnez  de  part 
bC  d'autre  ^ans  le  bas  i 
de  deux  grandes  (la- 
tues.  Les  huit  teftes  de 
Chérubins  des  enrou- 
lemens y  ôC  quatre  aur 
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très  teftes  fenciblables 
qui  répondent  au  mi- 
lieu des  quatre  faces 
de  TEglifc  dans  Tatti- 
que,  ont  des  guirlan- 
des de  fleurs  qui  pen- 
dent audeiTous ,  Ôi  qui 
fervent  avec  les  corps 
de  derrière  à  foutenir 
k  corniche  d'où  la 
Goupe  du  Dôme  s'e- 
ieve. 

Les  feize  fia  tu  es  re- 
pré fen te nt    les    douze 
Apôtres  avec  S.  Paul 
E    iij 
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bc  S.  Barnabe  Apôtres 
des  Gentils  ,   S.  Jcan- 
Baptifte ,  ôi  un  ancien 
Prophète.    Elles    font 
portées  ainft   que   les 
enroulemens    fur    des 
piédeftaux  audelTus  des 
huit  grands  niafllfs  ou 
piliers  buttans  de  Tor- 
dre compofite  :  £t  une 
balaftrade    de     pierre 
rcgne  à  le  hauteur  de 
ces  piédeftaux    fur  la 
corniche  du  même  or- 
dre pour  fervir  d'apuy 
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■a  un  coridôr  qui  en- 
-vironne  l'atcique  an 
<]ekors  bC  fous  les  rn- 
ïouleméns. 

Pour  feïviï  d'amor- 
tiflcmeur   audeflus  de 
ÎIOU5  ies  mafîifs  ornez 
de    guirlandes    &;   de 
tcftes    de    Chérubins 
dans  l'attique  ,  il  y  a 
fur  ia  Corniche  des  fo- 
cles  de  pierre  chargez 
de  douze  vafes  en  fa- 
conde torchères  enflâ- 
niées.C'eft  derrière  CCS 
E  iiii 
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V2i(cs  qu'un  grand  fo. 
cle  doré  porte  Ja  cou- 
verture du  Dôme.  Elle 
eft  faite  en  manière 
de  eoupe ,  mais  d'une 
forme  (i  belle  quelle 
ne  furprcnd  pas  moins 
que  la  richefTe  des  or- 
nemens  particuliers  de 
cette  vafte  partie  du 
Donie  qui  cil  prefque 
toute  couverte  d'or. 
Car  non  feulement  les 
douze  côtes  qui  ré- 
jpondenc  aux  maififs  de 
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dcfTous  font  entière- 
ment dorées  avec  les 
guirlandes  de  fleurs  ÔC 
les  autres  ornemens 
qui  font  deûTas  :  Mais 
jde  grands  trophées 
d'armes  en  bas  relief 
qui  rempliflent  cha- 
que intervale  de  ces 
larges  cotes  font  cous 
couverts  de  dorure. 
Il  y  a  au  milieu  de  ces 
trophées  àcs  cafques 
dont  les  viliércs  fer- 
vent de  feneilres  pour 
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xîonner  du  jour  au  de- 
dans de  la  couvertuie 
du  Dôme.    Au  defTus 
du  cordon  ou  des  tro- 
phées   font   attachez  ^ 
te  où  les  côtes  fe  ter- 
minent 5  une  manière 
de    campane    s'étend 
jufquà  un  autre  cor- 
don &:  à  des  confoles 
•qui  portent  une  forme 
ronde  ou  la  lanterne 
du  Dôme  cft  élevée: 
Toutes  ces  parties ,  là 
lanterne  >  la  baluftrade 
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de  fer  qui  Tenvironne^ 
Fobélifque,  la  pomme 
&  la  croix ,  font  do- 
rées entiércmenc.  La 
lanterne  toute  à  jour 
a  quatre  arcades,  dou- 
ze colonnes  j  &c  fur 
rentablement  quatre 
ftatuës  de  femmes  re- 
préfcntant  des  vertus 
audeffus  des  quatre  co- 
lonnes les  plus  failîan- 
tes  ,  ôc  qui  font  i(o- 
lées.  Enfin  robélifque 
femée  de    flcur-de-lys 


éo      nyefcripno?f. 

&C  dreflee  au  haut  de 
la  lanceme  porte  la 
pomme  &c  la  croix  juf- 
qu'au  fommet  de  la- 
quelle il  y  a  plus  de 
trois  cens  pieds  d'élé- 
vation depuis  le  bas  de 
TEglife. 

Si  Téclat  de  lor  dont 
tout  le  haut  du  Dôme 
des  hivalides  eft  cou~ 
vert,  attire  de  loin  les 
regards  ;  Et  fi  la  gran-. 
deur  &  la  beauté  de 
tous    les     dehors     de 


^efcription.       6ï 
cette   nouvelle  Eglifê 
caufe  de  Icconncmenc 
à  ceux  qui  la  veulent 
voir  de  plus  prés;  Un 
ravilTement  qu'on   ne 
peut     exprimer     fur- 
prcnd  en  encrant  dans 
cet    augufte  Temple. 
La  vûë  découvre  dés 
le  premier   afped   au 
delà  du  fanduaire  par 
une    ouverture    trés- 
fpacieufe    toute     le- 
tendue  de  l'ancienne 
Eglife  dou   la  gran^ 
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de  hauteur  du  Dôme 
&  tout  ce  qui  forme 
l'Eglife  nouvelle  pro- 
duic  encore  un  efFec 
furprenant. 

Par  le  bel  ordre  & 
par  la  noble  fîmplici- 
té  des  plus  riches  or- 
nemons  qui  bien  qu'en 
afFez  grand  nombre 
dans  la  nouvelle  Egli- 
fe  y  font  néanmoins 
employez  fans  confu- 
(îon  ,  bL  avec  une  fage 
ceconomie  ,  oxi  pour- 
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roit  juger  que  rien  n'ef^ 
plus  aifé  que  d'en  faire 
conn^oître  toute  Tex- 
cellence.  Deux  coloii-^ 
nés  accompagnées  de 
pilaftres  de  part  &C 
d'autre  de  la  porte  qui 
fert  de  principale  en- 
trée y  douze  autres  pi- 
laftres ,  quelques-uns 
pliez  ,  &C  le  refte  ac- 
couplez dans  les  deux 
cotez  de  chacune  des 
quatre  parties  de  la 
croix  grecque ,  où  il  y 
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a  à  chaque  côté  entre 
ces  pilaftres  une  porte 
particulière  pour  les 
Chapelles  5  huit  colon- 
nes ifolées  accompa- 
gnées encore  de  pilaf- 
tres fous  le  Dôme  au 
miHeu  de  la  croix 
grecque  ,  bc  aux  co- 
tez de  quatre  autres 
portes  des  Chapelles 
qui  ont  ainfi  chacune 
trois  entrées  différen- 
tes: Toutes  ces  colon- 
nes ÔC  tous  ces  pilaf- 
tres 
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très  d'égale  hauceui: 
font  d'ordre  corin- 
thien. Hak  pilaftres^ 
femblables  ornent  le 
fanduaire  :  Se  TEglife. 
ancienne  que  Ton.  dé^ 
couvre  au  delà  vers  le 
feptencrioii  cil:  auiîl 
décorée  de  pilaflres 
eorinthiens.- 

Tréspeu  de  perfon- 
ncs  s'arreftent  d'abord 
à  con(îdérer  cette  dif- 
pofition  d'arnemenS) 
d'architc6lure  qui  fea- 
E 
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le  néanmoins  peut  fcr- 
vir  à  faire  voir  avec 
facilité  la  belle  ordon- 
nance &:  le  travail  ex- 
cellent de  toutes  les 
parties  d'un  édifice  (î 
Ibmptueux.  Le  grand? 
autel  comme  la  partie 
la  plus  fainte  du  Tem- 
ple, &:  en  même  temps 
là  plus  ornée  attire  ea 
entrant  tous  les  re- 
gards. On  ne  les  dé- 
tourne d'aucun  côté 
jufquà  ce  qu'on  foie 
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arrivé  fous  le  Dôme: 
Mais  alors  les  différent 
tes  vues  ôi  les  riou^ 
veaux  embelliiremens 
qu'on  découvre  de 
toutes  parcs  ,  &;  plus 
que  le  refte  la  hau- 
teur extraordinaire  du 
Dôme  même  ôte  à 
refpric  toute  la  liber- 
té qu'il  faudroit  pour 
eontidérer  avec  ordre 
tout  ce  que  l'on  voie 
d'éclatant  dans  un  lieu 
fi  vafte  ôc  qui  imprime 
F   ij^ 
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tout  à  la  fois  tant  de 
furprife  &c  tant  de  re(^ 
pçât..  Les  yeux  atcice? 
par  une  infinité  d'ob- 
jets ,,  s'élèvent  infenfir- 
blement  &;  s'attachenc 
bien-tofl:  à  confîdérer 
les  peintures  qui  or- 
nent le  haut  du  DomCj^ 
&  par  lefqnelles  on  a 
principalement  eu  def- 
fcin  d'inllruire  les  vrais 
fidèles  du  culte  faine 
que  Ton  doit  offrir  à 
Dieu  dans  ce  Temple 
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augufte  fuivant  les 
grands  &  ks  pieux 
lèntimcns  du  Monar- 
que qui  Fa  fait  clever.^ 
On  voie  au  plus 
haut  de  la  coupe  de  ce 
Dôme  au  milieu  d'une 
gloire  toute  refplen- 
dilTante  de  la  lumière 
la  plus  vive ,  le  mifté- 
re  inéfable  de  la  trés- 
SainteTrinité  un  feul 
Dieu  en  trois  perfoiv 
ncs  reprefentées  dif- 
tiaâ:cmeat  par  les  £- 
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gures  du  Père  éternel, 
du  divin  Verbe  Ton 
Fils  unique  Notre-Sei- 
gneur  Jefus  -  Chrift^ 
èc  du  très  -  adorable 
Saint-Erprit.  La  trés- 
fainte  éc  très  -  facrëc 
Vierge  Marie  paroift 
figurée  proche  de 
fon  Fils  nôtre  divin 
Sauveur  &;  Rédem- 
pteur :  Et  il  fcmble 
que  ce  foit  par  rinter^ 
ecflion  de  cette  fainte 
Vierge  Mère  de  Dieu 
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que  la  trés-fainte  Tri- 
nité benic  du  haut  du 
Ciel  un  grand  éculTon 
des  armes  de  France 
préfencé  par  S.Lollis  ôC 
foutenu  par  des  Anges*. 
Une  grande  mul- 
titude de  ces  cfprits 
céleftes  &;  un  nombre 
infini  de  Saints  y  de 
Saintes  ,  de  Prophé- 
tes ,  de  Patriarches  fie 
de  B^ienheurcux  font 
peints  dans  toute  re- 
tendue  du  bas  de   la 
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même  coupe  audeflus 
de  l'ouvertare  de  la 
voûte  inférieure.  Cel- 
le-cy  portée  par  ua 
grand  ordre  de  vingt- 
quatre  pilaftres  coni- 
pofitcs  accouplez  dans 
les  tremeaux  de  dou- 
ze feneflres  ,  eft  or- 
née audelTus  de  ces 
mêmes  feneftrcs  y  de 
douze  tableaux  où  les 
Apôtres  font  figurez 
chacun  avec  leurs  at- 
tributs  différens  :  Ec 

cj^uatrc 
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quatre  autres  grands 
tableaux  comme  atta- 
chez aux  pendentifs 
ou  panaches  du  même 
Dôme  à  la  hauteur  de 
quatre  tribunes  que 
les  huit  colonnes  ifo- 
Ices  du  grand  ordre 
corinthien  élèvent  en- 
tre les  quatre  parties 
de  la  croix  grecque, 
repréfentent  IcsEvan- 
geliftes  S.  Mathieu 
S.  Marc  S.  Luc  ô^ 
S.  Jean. 

G 
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Plus  on  regarde  les 
ornemens  du  Dôme , 
àc  plus  on  eft  furpris*^ 
de  leur  beauté  &C  de^ 
leur  richefTe.  L  or  bril- 
le de  tous  cotez  dans 
la    voutc    inféricurcj 
Le  cordon  de  l'ouver- 
ture qui  eft  orné    de 
pampres  de  vignes ,  6C: 
qui   ^cït    comme   de) 
bordure  aux  peintures: 
de   la   féconde  voûte 
faite  en  forme  de  cou- 
pe ,  les  bordures  des 
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tableaux     des     douze 
-Apôtres  ,    les   bandes 
ornées  de  rofes  qui  les 
réparent    &:   qui    ré- 
pondent aux  pilaftrcs 
comporites  y    Toutes 
ces  parties  font  cou^' 
vertes  d'or  :  Mais  leur 
éclat  ny  les  riches  ba- 
luftradcs  des  tribunes; 
ny  \cs    bordures    do- 
rées des  tableaux  des 
quatre      Evangéliftes 
faites  en  manière  de 
grands  cartouches  oiv 
G  1  j 
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nez  de  palmes  &:  de 
telles    de   Chérubins, 
n'empefchenc       point 
que  dans  l'architedu- 
re  de  Tordre  compo- 
fite  on  ne    remarque 
la  beauté  des  pilaftres,    i 
les  ornemens  des    fe-    ' 
neftres,  Tentablemenc    j 
qui  couronne  cet  or-:   j 
dre ,  èc  fous  ce  même  |! 
ordre   une   eipéce    de  \ 
foubafTeracnt  toiit  en^ 
richi  de  fculpcure  au 
àci^\Ji^    d'une    grande 
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corniche  inférieure. 

C'eil:  là  que  fous  les 
feneftres  douze  mé- 
dailles rondes  rangées 
autour  du  Dôme  fur 
une  large  bande  femce 
de  llcur-dc-lys  repré- 
fentenc  en  bafrelief  les 
portraits  de  douze  des 
Roys  de  France  les  plus 
renommez  par  leur  va- 
leur &  par  leurs  vertusî 
fçavoir  Clovis  premier 
Roy  Chrétien  éc  le  cin- 
quième de  nos  Roys^ 
G   lij 
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Dagoberc  onzième 
Roy  ,  Childebert  I  \l 
dix  -  feptiéme  Roy  y 
L'Empereur  Charle=* 
magne  vingt-quatrié* 
me  Roy  ,  Loiiis  le 
Débonnaire  fbn  fils 
.vingc-cinquiéme  Roy 
&  Empereur,  Charles 
le  Chauve  vingc-fîxié- 
me  Roy  aufîî  Empei 
leur  ,  Philipe  Aagufte 
quarante  -  deuxième 
Roy ,  Saint  Louis  l  x* 
de  ce  nom  quarante^ 


Defcrlplon.       79 
-quatrième Roy,  Louis 
XII.  cinquancc-feptié- 
me  Roy  ,  Henry  iv. 
foixancc    -    deuxième 
Roy   ,    Loiiis    X I  II. 
foixante     -    troifiéme 
Roy  j  bc  Loiiis  X  I  y. 
Toixance   -   quatrième 
Roy:  Car  les  noms  de 
tous    ces    Roys    font 
ainfi  marquez  autour 
de  leurs  portraits.    La 
dernière  de  czs,  douze 
médailles  qu'on  rccon- 
iioift  pour  le  portraic 
G  iiij 
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de  Sa  Majefté  cft  pla- 
cée à  côcé  de  celle  da 
Roy  Clovis  audcflus 
de  la  grande  arcade  que 
le  Dôme  a  du  côcé  du 
feptentrion. 

Après  avoir  long-- 
temps  arrêté  les  yeux 
fur  tant  d'objets  con- 
iidérablcs,  &:  particu- 
lièrement fur  rimao;ç5 
du  facré  miftére  de 
Tadorablc  "Trinité  qui 
eft  le  fondement  prin- 
cipal  de    la    religioa 
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Chrécienne,  l'on  ne  re- 
garde qu'avec  plus  d'at- 
tention dans  le  fanc- 
tuaire  d'autres  peintu- 
res qui  remplirent  une 
place  très  -  diflinguéc 
audelTus  d'une  grande 
arcade  toute  ouverte 
par  où  l'on  découvre 
l'étendue  entière  de 
.rancienne  Eglife  des 
Invalides.  La  trés- 
fainte  Mère  de  Jefus- 
Chrift  eft  repréfentée 
par    ces     peintures  \ 


.Des  nuages  la  portent  j 
Des  Anges  î'élevenc 
jufqu  au  plus  haut  des 
Cxeux  :  Et  Dieu  luy 
donnant  audeflus  des 
Anges  &c  des  Saints 
un  rang  qu'elle  a  mé- 
rité par  la  grâce  fin- 
guliére  d'avoir  cfté 
trouvée  digne  d'enfan- 
<ter  le  Sauveur  du  moiv 
de  ,  la  place  proche  de 
fon  tiôncr  On  ne  pou- 
voir pas  mieux  faire 
conuoître  la  dévotion 
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cjuicft  dûëpar  cous  les 
Chrétiens  à  la  faciée 
Vierge.  La  France  l'a 
toujours  révérée  6d  in- 
voquée très  -  particu- 
lièrement: Et  le  Roy 
par  des  fentimens  dir- 
gnes  de  la  religion  6C 
de  la  piété  de  les  au- 
gufles  anceftresa  voué 
comme  eux  à  cette 
Reine  du  Ciel  fa  per- 
lonne  facrée  êc  fon 
Royaume  n'y  ayant 
pas, .de  plus  puilTante 
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prote6tion  auprès  de 
Dieu  ,  ny  qui  aide 
davantage  à  fandifier 
les  Princes  bc  les  peu- 
ples. 

Divers  miftéres  de  1 
notre  fainte  religion  ! 
font  reprcfentez  en  \ 
bafrelief  dans  l'épaif-  j 
fcur  de  la  même  arca-  i 
de  qui  unit  les  deux  | 
Egîifes.  Il  y  a  fous  la  I 
clef  en  une  bordure  L 
ronde  pour  fîmbolc  [ 
de  l'adorable  Trinité    I 


7)eJcription.       8j 

un  triangle  équilatérat 
rcrplendiOTanc    de    lu- 
mière. Le  rciozjehova 
en   Hébreu  ,  ce  faine 
nom  de  Dieu  que  les 
irraèlites  ne  pronon- 
çoient  jamais  par  un 
refped     &:    par    une 
crainte  religieufe  ,  eft 
marqué  au  milieu  du 
triangle  ,  &:  plufieurs: 
Anges  font  profternez 
aux  cotez.  Dans  deux, 
autres    bordures   ron- 
^^^  proche  des  impof- 
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tes  de  Tarcade  ,  Voii 
voie  d'un  côté  le  chan- 
delier à  fepc  branches 
qui  ornoit  le  taberna- 
cle &;  qui  fut  mis  de-( 
puis  dans  le  Temple 
de  Jériîfalem  ,  ôi  de 
Tautre  côté  des  Fonts 
baptifmaux.  -  Deux 
bordures  plus  hautesr 
que  larges  contien-. 
nent  entre  les  trois, 
précédentes  ,  Tune  la; 
figure  de  l'Arche- dVU 
liance  ,   &  Taucre  la 
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figure  du  trés-fainC 
Sacrement  de  TEucha- 
riftie.  Quatre  grands 
chandeliers  d'autel  fonc 
repréfentez  aux  côcez 
de  l'un  &;  de  l'autre 
de  ces  bafreliefs  dans 
des  bordures  particu^ 
liéres:  Et  un  compar- 
timent de  cadres  rem-^' 
plis  de  rofes  fert  de 
fond  à  tous  ces  orne-; 
jnens. 

C'efl:  devant  le  mi- 
lieu de  l'ouverture  de 


S8        Vejfcriftton. 

cette  arcade  que  le 
grand  Autel  eft  placé. 
Outre  fcpt  marches 
qui  élèvent  autour  du 
Dôme  le  pavé  de  tou- 
tes les  Chapelles  &:  de 
trois  des  quatre  parties 
de  la  croix  grecque 
qui  font  de  plein-pied 
avec  le  fanduaire  5  11 
y  a  dans  le  fanduaire 
même  fix  autres  mar- 
ches qu'il  faut  monter 
entre  les  piédeftauxde 
fix    grandes    colonnes 

torfes 


^efcnptîon'.       Î9 
torfes  pour  arriver  juf- 
qu'au  marchepied    de 
l'Autel.   Les  colonnes 
fervent  à  foutenir  un 
dais,  dont  l'élévation 
quoique  fort  haute  du 
côté   de    la    nouvelle 
Eglife  ,  paroift   beau- 
coup davantage  du  cô- 
té de  l'Eglife  ancienne, 
a  caufe  que  non-feu- 
lement cette  Eghfe  a 
moins  d'exhauiTemcnt 
que  la  nouvelle  j  mais 
auin    parce    que    foa 
H 
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pavé  eft  plus  bas ,  & 
prcfque  au  plein-pied 
de  toute  la  maifon  des 
Invalides  où  elle  feix 
de  Chapelle. 

Comme  il  eft  à  pro^ 
pos    que   Ton    fçacfae  j 
quelque    chofe   de   la.  ! 
grandeur  ôc  de  la  dif- 
poiîtion    générale  de- 
cette  ancienne  Eglife^  , 
je  diray  que  du  midyi 
au  feptentrion  où  elle  * 
fa  principale  entréepaf 
la  grande  cour  %ojAt 
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de  môccl  des  Invali^ 
des  5  elle  contient  à 
peu  prés  autant  d'é- 
-tendue  c|ue  rEglifc 
nouvelle  en  a  du  fe- 
ptentrion  au  midy  ^ 
où  noos  avons  remar- 
qué que  rentrée  dé 
dehors  de  celle-cy  cft 
lîtuée  :  AuiTî  les  deux 
Egiifes  ont  en  fe  m  blé 
quatre  cens  vingt  pieds 
de  longueur, &:enviroo 
quarante  pieds  dans 
leur  moindre  largeur  i 
H  ij 
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L'ancienne  Eglife  on 
Chapelle  intérieure  de 
la  maifon  a  foixante- 
iîx  pieds  d'exhaulTc- 
meut  depuis  Ton  pavé 
Jufque  fous  la  clef  de 
fa  voûte  :  Une  grande 
tribune  auflî  longue 
que  cette  Chapelle  eft 
large ,  eft  audelTus  de  la 
principale  entrée  vers 
le  fcptcntrion  :  Et  d'au-» 
très  tribunes  encore 
plus  fpacieufes  &  tou- 
tes   voûtées    régnent 
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fur  les  ailes  qui  font 
auflî  voûtées  ,  6c  qui 
forment  de  parc  bC 
d'autre  de  la  même 
Chapelle  ou  ancienne 
Eglife  une  décoration 
de  dix-huit  arcades  ac- 
compagnées de  vingt 
pilaftres  d'ordre  corin- 
thien. Ces  pilaftrcs  s'é- 
lèvent  jufquau  haut 
des  tribunes,  dont  les 
ouvertures  parciculic-; 
res  par  où  elles  ont 
yuë  fur  l'Eglife  ,  ré- 
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pondent  audefTus  des 
arcades  des  ailes  :  Ec 
d'autres  pilaftres  co- 
rinthiens de  femblablc 
hauteur  font  accou- 
plez dans  une  partie 
faite  cil  demi  cercle 
qui  termine  vers  le 
midy  l'extrcmité  de  la 
même  Eglife ,  &  qui 
luy  fert  comme  d'un^ 
fanduaire  particulier 
au  devant  du  grand 
Autel. 

Voilà  en   peu   cfe 


D'ifcrî^tîon.  9f 
mots  quelle  eft  Tan- 
cienne  Eglife  ou  Cha- 
pelle intérieure  de5 
Invalides.  Comme  fa 
plus  grande  largeur  en 
comprenant  celle  des 
àîles  ou  bas-côtez  â 
prés  de  foixante  bC 
douze  pieds ,  il  y  a  un 
cfpace  plus  que  fuffif 
fant  pour  contenir  les 
trois  mile  officiers  &C 
foldats  qui  font  loger 
èc  entretenus  dans  là 
maifonj  ÔC  toutes  les 
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pcrfonnes  commifes  y 
ou  pour  les  gouverner 
&C  les  maintenir  dans 
la  difciplinc  ,  ou  pour 
adminiftrer  leurs  revc- 
nus,  ou  pour  les  fer- 
yïï  &C  prendre  foia 
des  malades  j  Sans 
parler  d'une  Commu- 
nauté nombreufe  de 
MifTionnaires  qui  cé- 
lèbrent continuelle  - 
ment  TOHice  divia 
dans  les  deux  Eglifcs,' 
^ui   adminiftrcnt    lc$ 

Sacrç*5 
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Sacremens  dans  la  mai- 
fon ,  &;  qui  y  veillent 
à  Tinflirudion  Chré- 
tienne te  au  faluc  de 
cane  de  perfonnes  donc 
la  conduire  fpiricuelle 
leur  eft  confiée. 

Trente-fix  feneftres 
donnent  de  parc  tC 
d'autre  de  FEglife  an- 
cienne ou  Chapelle 
intérieure  un  fort 
grand  jour  aux  aîlc5 
&aux  tribunes  de  def- 
fus:  Ec  il  y  a  dix-huit 

I 
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autres  fcneftres  dans 
ks  lunettes  de  la  gran- 
de voûte  fur  Tentablc- 
ment  corinthien.  Les 
bandeaux  de  cette 
voûte  portez  par  les 
pilaftres  audeffus  de  la 
corniche  ,  6£  un  au- 
tre bandeau  qui  règne 
fous  la  clef  tout  le 
long  de  TEglife  font 
ornez  de  rofes  de 
fleur-de-lys  Scde  cou- 
ronnes. Enfin  la  gran- 
de  arcade   où   l'autel 
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eft  placé  eft  ouverte 
encre  les  pilaftres  ac- 
couplez j  ô^  Ton  arc  a 
pour  importe  le  mê- 
me entablement  co- 
rinthien qui  porte  la 
voûte,  deforte  qu^elle 
contient  foixante  pieds 
de  hauteur  fur  vingt- 
quatre  pieds  de  lar- 
geur ou  environ. 

Je  ne  m'arrêceray 
point  à  marquer  da- 
vantage les  beautez 
de  ces  diverfes  parties. 
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qui  furpaflenc  ce  que 
Ton  voie  dans  la  plu- 
parc  des  Eglifes  mo- 
dernes 5  Mais  qui  n'c- 
galène  pas  en  richeffe 
d'ornemens  tout  ce 
qui  nous  refte  à  ob- 
ferver  dans  la  nouvelle 
Eglife  des  Invalides. 
Il  faut  feulement  ajou- 
ter que  le  pavé  du 
fanduaire  particulier 
de  Tanciennc  Eglife  ou 
Chapelle  intérieure  efb 
élevé  de  fix  marches j 
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Et  que  trois  autres 
marches  fervent  à 
inonter  au  marche- 
pied d'une  table  facrée 
du  grand  Autel  :  Car 
le  même  autel  a  une 
autre  table  plus  éle- 
vée pour  la  nouvelle 
Eglifei  Et  cette  table 
haute  fcrt  par  derrière 
de  contretable  à  celle 
d'enbas.  Il  n'eft  point 
de  ftrudure  plus  belle  : 
Tout  Tautel  eft  de 
marbre  &:  enrichi  de 
I    iij 
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bronze  doré  :  Deux 
cfcaliers  de  dix  mar- 
ches auffi  de  marbre 
fervent  de  part  6C 
d'autre  à  monter  da 
fan£tuaire  de  l'ancien- 
ne Eglife  ou  chapelle 
intérieure  des  Invali- 
des au  fan£tuaire  de 
rEglife  nouvelle.  Ceft 
d'icy  que  l'on^  peut 
conddérer  plus  facile- 
ment tout  Tart  qui  a 
été  employé  dans  la 
conftrudion    de    cet 


autel  pour  le  rendre 
plus  propre  à  y  célé- 
brer le  faine  SAcrificc 
de  la  MefTc  avec  tou- 
te la  dignité  qui  con- 
vient à  un  miftére  fi 
augufte. 

Les  deux  tables  fa- 
crées  difpofécs  de  la 
manière  que  nous  a- 
Vons  remarqué  don- 
nent moyen  d'y  dire 
deux  Meffes  bafles  en 
un  même  temps  :  Ôi  de 
ijuelque  côté  qu'une 
I  iiij 
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MeflTc  haute  foit  chan- 
tée à  ce  grand  Autel, 
elle  cfl:  entendue  éga- 
lement dans  les  deux 
EgHfes  où  elle  peut 
être  célébrée  en  diffé- 
rens  temps  avec  toute 
la  pompe  ÔC  toute  la 
Majefté  des  cérémo- 
nies Chrétiennes. 

Les  (îx  colonnes  tor- 
fes  élevées ,  comme  il  a 
été  dit  ,  aux  cotez  ô£ 
au  devant  du  même 
autel    font    toutes  de 
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bronze    enrichies    de 
pampres  de  vigne*  &C 
d'épics  de  bled    pour 
fignifier  le  pain  &C  le 
vin  qui  font  les  efpé- 
ces   fous  lefquelles  \c 
Corps  &C  le  Sang  de 
Jefus-Chrift  font  don- 
nez aux  Chrétiens  dans 
le  fainc-  Sacrement  de 
TEuchariftie.    Les  co- 
lonnes portent  un  en- 
tablement    fur    leurs 
chapiteaux    qui    font 
d'ordre  compofitejplus 
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haut  quatre  grands  env 
roulemens ,  ornez  d'un 
compartiment  de  rofes 
&  de  fleur-de-lys  au 
deflbus  &  aux  cotez 
&  de  palmes  pardeiTus^ 
s'élèvent  pour  foute- 
nir  enfemble  audefTus 
de  la  table  la  plus  haute 
de  Tautel  un  riche  dais 
orné  de  campanes  : 
Et  toute  cette  ftruâru- 
re  magnifique  qui  for- 
me ce  que  l'on  apelle 
un  Baldaquin  dans  les 
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Eglifes  de  Rome  eft 
de  bronze.  Plulieurs 
figures  d'Anges  &c  de 
Chérubins  aufîî  de 
bronze  font  autour , 
ôi  audefTus  du  dais: 
Et  lune  des  plus  peti- 
tes de  ces  figures  élevé 
une  croix  que  les  autres 
figures  d'Anges  &  de 
Chérubins  qui  l'ac- 
compagnent femblenc 
adorer  ,  pendant  que 
les  plus  grandes  figu- 
res placées  fur  le  bas 
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des  €nroulemens  au- 
defTus  des  colonnes , 
marquent  par  leurs  at- 
titudes &  par  leurs  ex- 
preffions  différentes  Je 
refpeâ:  ôc  la  crainte 
avec  laquelle  on  doit 
aprocher  d'un  lieu  fi 
faint. 

Il  ne  refte  plus  à 
bbferver  dans  le  fan- 
â:uaire  que  fa  gran- 
deur. Il  a  cinquante- 
quatre  pieds  de  lon- 
gueur   de    l'orient    à 
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rcccident  j>  fui:  trente- 
fix  pieds  de  largeur  du 
feptencrion  au  midy; 
ôi  fûixante  ôC  douze 
pieds  de  hauteur  juf- 
que  fous  la  clef  de  fa 
vouce.  Deux  figures 
de  femmes  en  bafrelief 
fonc  aififés  fur  les  ban- 
deaux de  chaque  fe- 
neftre  balTe  du  fan- 
étuaire  aux  cotez  d'u- 
ne confolc  d'où  pen- 
dent des  feltons  de 
fleurs.  Les  figures  de  la 
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feneftre  vers  l'occident 
répréfentenc ,  Tune  la 
charité  par  des  enfans 
qu'elle  a  auprès  d'elle  j 
èc  l'autre  ,  qui  a  des 
ailes  au  dos ,  la  libé- 
ralité chrétienne  par 
une  corne  d'abondan- 
ce pleine  d'argenc  mon- 
noyé  qu'elle  répend  : 
Et  celles  de  l'autre  fe- 
neftre expriment, l'une 
la  foy  ,  &  l'autre  lef- 
pérance.  Deux  fenê- 
tres   ornées    de   ban- 
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<îeaux  font  ouvertes 
dans  la  voûte  audelTus 
de  celles^cy. 

Apres  le  fanâuaire 
&;  le  grand  Autel  ou 
Ton  adore  la  préfence 
réelle  du  Corps  &  du 
Sang  de  J.  C.  dans  le 
Sacrement  inéfablede 
l'EuchariftiejlesEglifes 
n'ont  rien  de  plus  faint 
que  la  chapelle  de  la 
Vierge  fa  trés-facrée  bC 
trés-fainte  Mère,  donc 
Imterceffion  eft  la  plus 
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éfïcace  auprès  de  Con 
divin  Fils:  Ceft  pour- 
quoy  cette  chapelle 
occupe  icy  la  partie  de 
la  croix  grecque  qui 
eft  terminée  en  por- 
tion de  cercle  vers 
Torient.  11  y  a  fur 
Fautel  un  tabernacle 
accompagné  de  deux 
Anges,  &  audcfl'us  une 
ftatuë  de  marbre  de 
Timage  de  la  fainte 
Vierge.  L'autre  partie 
de   la   croix    grecque 

tcrmi- 


terminée  en  portion  de 
cercle  vers  l'occident 
eft  une  chapelle  dé- 
diée à  fainte  Ihéréfe 
qu'on  a  figurée  aulTi 
par  une  ftatue  de  mar- 
bre fur  une  autel  fcm- 
blable  à  celuy  de  la 
chapelle  de  la  Vierge, 
Les  deux  autels  font 
placez  l'un  vis  à  vis  de 
l'autre  chacun  fous  une 
fenellre  dans  une  ar- 
cade furbailféequi  au- 
delTai  de  fon  bandeau 
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a  deux  figures  de 
femmes  en  bafrelief: 
Celles  de  la  chapelle 
de  la  Vierge  répréfen- 
tent ,  Tune  la  pruden- 
ce ,  &  Tautre  la  tem- 
pérance; Se  celles  de 
la  chapelle  de  faince 
Théréfe  expriment  l'U'- 
ne  la  force  ôi  l'autre 
la  juftice  :  &;  chacune 
de  ces  deux  chapelles 
a  trente-huit  pieds  de 
profondeur  fur  qua- 
rante pieds  de  largeur 


ill 
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&C  fur  foixance  Si  dix 
pieds  de  hauteur. 

Les  deux  autres  par- 
ties de  la  croix  grecque 
ont  la  même  largeur 
&C  un  même  exhaulTe- 
ment  fous  les  voûtes 
qui  toutes  font  faites 
en  berceau  Sc  fortifiées 
d'arcs  -  doubleaux  ou 
bandeaux  richement 
ornez.  Ilya  une  gran- 
de fencftre  fur  Tenta- 
blement  audcfifus  de 
la  porte  de  TEglife, 
K  i> 
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èC  audefTas  des  arcades 
où    les    autels   de    la 
Vierge    &c    de    faintc 
Théréfe  font  placez. 

Mais  combien  d'au-^ 
très  orncmens  égalc- 
inent  capables  d'infpi- 
rer  des  fentimens  de 
vertu  de  pieté  àc  de 
religion  ,  attirent  en- 
core les  yeux  de  divers 
côcez  dans  la  même 
Eglife  nouvelle  des  In- 
valides. Ccft  miftoi- 
re  de  France ,  2c  par- 
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ticuliércment  la  vie  du 
Roy  S.  Loliis  principal 
patron  de  cette  Eglife 
qui  a  fourny  la  plupart 
des  fujets  de  ces  orne- 
mens.  Quatre  grands 
bafreliefs  fous  les  tri- 
bunes du  Dôme  6C 
audeffus  des  portes  que 
les  Chapelles  rondes 
ont  de  ce  côté  repré- 
fentent  plufîcurs  An- 
ges fur  des  nuages. 
Les  uns  fous  la  tribu- 
ne qui    eft    entre   la 
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chapelle  de  la  Vierge 
àc  la  partie  de  la  croix 
grecque  du  côté  du 
fanduaire  femblcnt  a- 
porter  du  Ciel  Técu 
à^^  Armes  de  France 
à  trois  fleur  -  de  -  lys. 
D'autres  fous  la  tribu- 
ne entre  la  partie  de 
la  croix  grecque  du 
cèté  du  fanduaire  ôC 
la  chapelle  de  fainte 
Théréfe  tiennent  la  fi- 
gure de  la  fainte  Am- 
poule envoyée  du  Ciel 
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à  Clovis  avec  la  cou- 
ronne &  le  fceptrc 
Royal.  Un  troifîémc 
groupe  d'Anges  rcpré- 
fentez  aufîî  fur  des  nua- 
ges fous  la  tribune  en- 
tre la  chapelle  de  fain- 
te  Thcréfe  bc  la  partie 
de  la  croix  grecque  du 
côté  de  rentrée  de  l'E- 
glife  tiennent  la  figu- 
re de  roriflame  ce  fa- 
m  eux  étendard  que  la 
France  a  fi  fouvent 
déployé  dans  les  guer» 
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rcs  qu  elle  a  entrepris 
pour  la  Religion  con- 
tre les  Infidèles,  Et 
d'autres  figures  d'An- 
ges fous  la  quatrième 
tribune  du  Dôme  fem- 
blent  auflî  aporter  du 
Ciel  une  épée  un  caf- 
que  te  un  corps  de 
cuiraffe.  11  feroit  trop 
long  de  vouloir  mar- 
quer icy  toutes  les 
jnefures  des  différentes 
parties  intérieures  du 
Domc  ,  ain(i  que   la 

forme 
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forme  6c  les  propor- 
tions avantaseufcs  de 
toutes  ces  parties.  Il 
eft  odogone  dans  le 
bas  ,  ce  qui  a  donné 
lieu  à  huit  diflférens 
afpeds  3  car  il  en  refte 
quatre  à  confidérer 
par  les  portes  que  les 
Chapelles  rondes  onc 
fous  les  tribunes  dans 
les  étendues  diago- 
nales du  grand  bâ- 
timent équilatéral  , 
dont   nous   avons  die 

L 
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d'abord  que  la  nouvel- 
le Eglife  des  Invalides 
eft  formée.  Les  marches 
qui  environnent  tout 
le  Dôme  endedans  ex- 
cepté du  côté  de  Ten- 
tréc  font  circulaires  j 
&:  non-feulement  les 
piédeftaux  des  colon- 
nes qui  portent  \q^ 
tribunes  fuivcnt  cette 
même  figure  j  mais  le 
Dôme  devient  auilî 
rond,  depuis  le  deiTus 
des  tribunes  jufquà  la 
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plus  haute  voûte  donc 
la  clef  eft  élevée  de 
cent  quatre-vingt  pieds 
audefliîs  du  pavé  :  ce 
Dôme  fi  magnifique 
ayant  prés  de  quatre- 
vingt-dix  pieds  de  dia- 
mètre. 

Avant  que  d'entref 
dans  les  chapelles  ron- 
des il  eft  à  propos  que 
Ton  s'arrefte  quelque 
temps  à  confidérer  les 
ornemens  des  huit  por- 
tes quelles  ont,  com- 
L   ij 


1X4      Defcriptiôn. 

me  il  a  été  dit,  entre 
les  pilaftres  qui  déco- 
rent de  part  &;  d'autre 
les  quatre  parties  de 
la  croix  grecque.  Ces 
portes  font  cintrées  ôC 
ornées  chacune  d'un 
bandeau.  Deux  teftes 
de  Chérubins  foutien- 
nent  audeflus  un  baf- 
relief  dont  la  corniche 
fert  à  porter  un  autre 
ornement  de  fculpturc  i 
compofé  d'armes  6C 
d'inftrumensde  guerre 
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avec  des  branches  de 
palme  ÔC  de  laurier 
ou  d'inftrumens  d'arts 
àc  de  fcienccs;  Ô£  fur 
tout  des  inftrumens 
neccfTaires  à  la  con- 
ftru6tioii  des  édifices 
facrcz  oc  à  la  célébra- 
tion de  roficc  divin 
dans  les  Eglifes  ^  ces 
inftrumens  accompa- 
gnez aufîî  de  branches 
de  palme  de  laurier 
ÔC  d'olivier  entremê- 
lées de  tiges  de  rofes 
L  lij 
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de  lys  &:  d'autres 
fleurs  félon  le  fujec 
que  le  bafrelief  de 
deflfous  repréfeiice  : 
Car  il  y  a  un  fujec 
différent  exprimé  dans 
le  bafrelief  de  cha- 
cune de  ces  portes  : 
Et  tous  ces  huit  fujets 
avec  huit  autres  que  ' 
Ton  verra  dans  les  cha- 
pelles défignenc  au- 
tant d'a£tions  mémo- 
rables de  la  vie  du  Roy 
faint  Louis. 


f 
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Les  fujets  des  deux 
bafreliefs  qui  font  au 
deiTus  des  premières 
portes  dans  la  partie  de 
la  croix  grecque  vers 
le  midy,  font  voir  d'un 
côté  faintLoliis  qui  re- 
çoit la  bénédiâion  du 
Pape  en  paflant  à  Lyon 
pour  aller  au  voyage 
d'outremer  j  &C  de  l'au- 
tre côté  le  même  faine 
Roy  recevant  le  Sacre- 
ment de  l'extrême- 
Ondion.  Des  deux 
L  iiij 


\ 
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bafrcliefs  des  portes  qui   1 
font  dans  la  chapelle  de    'r 
Ja  Vierge  ,  Tun  repuc- 
fence  fainr   Louis  lors 
qu'il  combatic  en  per- 
fonne  contre   les  infi- 
dèles   devant    la    vile 
de  Damiece  qu'il  con- 
quit   peu  de  jours  a- 
prés  y  eftre  débarqué: 
Et  l'autre  fait  voir  com- 
me ce  faint  Roy  ,  par- 
my  plufieurs  Eglifes  &: 
Hôpitaux  qu'il  a  fon- 
dez en  France^or donna 


de  bâcir  l'hôpital  &  TE- 
glife  des  quinze-vingts 
aveugles  de  Paris.  Dans 
les  bafreliefs  des  por- 
tes de  la  chapelle  de 
lalnteThcrére  on  voie 
d'un  côcé  faint  Louis 
qui  porte  en  proceflion 
la  couronne  d'efpines, 
&  les  autres  faintes  re- 
liques de  la  paffion  de 
nôtre  Seigneur  Jefus- 
Chrift  qu'il  achepta  de 
l'Empereur  Baudouin. 
11  les  mit  dans  lafainte 
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chapelle  qu'il  fît  con- 
flruire  pour  ce  fujec  à 
Paris  dans  le  Palais 
où  il  faifoit  alors  fou 
fejour ordinaire;  Et  de 
l'autre  côté  le  faine 
Roy  touche  OC  guérie 
les  malades  :  Quant 
aux  deux  bafreliefs  des 
portes  qui  font  dans  la 
partie  de  la  croix  grec- 
que entre  le  Dôme  ôC 
le  fanduaire;  l'un  faic 
voir  la  charité  du  Roy 
faine   Loliis   pour  les 
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pauvres  qu'il  fefvoit  à 
table  fore  fouvenc }  &: 
l'autre  exprime  Ton  zélé 
pour  la  propagation  de 
la  foy  chrêcicnne  par 
les  Miflionnaires  qu'il 
envoya  en  des  païs 
éloignez  pour  prefcher 
&  annoncer  rÊvangile 
aux  infidèles. 

Les  quatre  chapel- 
les rondes  comme  on 
vient  de  remarquer  ont 
chacune  trois  entrées« 
L'une  ouverte  en  for- 
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me  de  niche  fous  une 
des  tribunes  6c  dans 
Tun  des  mafîifs  qui  por-  Il 
te  le  Dôme  a  au  fond 
de  cette  forte  de  niche 
une  porte  de  huit  pieds 
de  largeur,  &  de  dix- 
huit  pieds  de  hauteur: 
Et  au  travers  de  Tépaif- 
fcur  du  malfif  un  paf- 
fage  eft  fait  en  berceau, 
&C  orné  d'un  compar- 
timent de  cadres  rem- 
plis de  rofbs  &C  de 
fleur-de-lys.    Pour  les 
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deuK    autres     entrées 
que  chacune  des  mê- 
mes  chapelles  a  dans 
deux  des  quatre  par- 
ties de  la  croix  grec- 
que ,  leurs   portes  ne 
font  pas  plus  larges  ny 
plus  hautes  que  celles 
de  l'entrée  vers  le  Dô- 
me :  Mais  leurs  paffa- 
ges  ont  quinze  pieds 
d'étendue  jufque  dans 
la  chapelle  6c  dix  pieds 
dans  leur  plus  grande 
largeur  fur  vingt-deux 
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pieds  de  hauceur  fous 
les  clefs  des  vouces 
qui  font  faices  en  ma- 
nière de  petites  cou- 
pes rondes  toutes  en- 
richies de  comparti- 
mens  de  cadres  au{ïî 
remplis  de  fleur-de-]ys 
&C  de  rofes. 

Sous  ces  deux  paf- 
fages  il  y  a  une  porte 
à  côté  de  chacune  ,  &C 
lix  de  ces  portes  ler- 
vent  aux  quatre  cha- 
pelles pour  aller  à  fix 


De/cri ption.       i^f 

cfcaliers  ronds.  Ils  font 
pratiquez  dans  TépaiC- 
feur  des  maiîifs  des 
avanc-corps  que  nous 
avons  remarquez  aux 
faces  extérieures  de 
TEglife,  tant  au  milieu 
de  la  principale  face 
vers  le  midy  où  la  por- 
te de  cette  Eglife  efl: 
ouverte  dC  où  deux 
de  ces  efcaliers  ont 
chacun  douze  pieds  de 
diamètre  ,  qu'au  mi- 
lieu des  deux  faces  qui 
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regardent  Torient  &C 
roccidenc  derrière  les 
chapelles  de  la  Vierge 
ôC  de  fainte  Thérefe 
où  les  quatre  autres 
cfcaliers  oecupent  cha- 
cun par  leur  diamètre 
un  efpace  de  neufs 
pieds* 

L'on  peut  fi  l'on  veut 
par  ces  fix  efcaliers 
décendre  aux  caves 
qui  font  fous  l'Eglife. 
Je  lailTe  à  y  confidérer 
la  conftrudion  folide 

des 
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des  fondcmens  de  ce 
grand  édifice  6l  toutes 
les  précautions  donc 
on  s'eft  fervi  pour  le 
rendre  de  plus  longue 
durée  qu  aucun  autre. 
La  partie  de  ces  efca- 
liers  que  l'on  nomme 
k  noyau  ,  efl  percée 
dans  le  milieu  depuis 
le  bas  des  fondemens 
où  il  y  a  (bus  les  ca- 
ves des  acqueducs  ou 
conduits  fouterrains , 
jufqu  au  haut  de   FE- 

M 


138      Defiripion. 

glife  y  &C  fert  de  dé- 
cence aux  eaux  qui 
tombent  du  Ciel  fur  la 
couverture  dont  l'ar- 
tifice ingénieux  méri- 
te d'eflre  remarqué.. 
Pour  cela  je  diray  en 
peu  de  mors  que  tou- 
te l'Eglife,  fur  les  voû- 
tes des  quatre  parties 
de  la  croix  grecque 
&  des  quatre  chapel- 
les rondes^eft  couverte 
de  grands  quartiers  de 
pierre  de  taille.  Ils  foïit 
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pofcz  à  joints  recou- 
verts &  comme  par  de- 
grez  avec  beaucoup  de 
pente  :  Deforceque  les 
eaux  de  pluye  s'écou- 
lent auflî-toft  par  des 
conduites  différentes 
faites  aufîi  de  pierre, 
èc  fe  précipitent  par  les 
fîxdefcentes  du  milieu 
du  noyau  des  efcaliers 
dans  les  acqueducs  ou 
conduits  fouterrains. 

L'entrée  que  les  cha- 
pelles rondes   les  plus 
M  ij 
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proches  du  fanduairc 
ont  chacune  dans  la 
partie  feptentrionale 
de  la  croix  grecque, 
conduit  par  la  porte 
qui  eftà  côté  du  parta- 
ge fous  la  tcrraffe  atta- 
chée au  dehors  du  mê- 
me fanduaire,  ôi  de  là 
à  l'un  des  deux  bâti- 
mens  ronds  qui  fer- 
vent de  facriiîies  aux 
deux  Eglifes  >  ayanc 
chacun  une  autre  en- 
trée fous  les  ailes  ou  bas 
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côccz  de  i'Eglife  an- 
cienne ou  chapelle  in- 
térieure des  Invalides. 
Mais  il  ne  s'agit  plus 
icy  que  de  décrire 
fommairement  ce  qu'il 
refté  à  confidérer  dans 
les  quatre  chapelles 
rondes  de  la  nouvelle 
Eglife.  Elles  font  fem- 
blables  entre  elles  par 
leur  grandeur, par  leur 
forme  6c  par  la  difpo- 
fition  de  leurs  orne- 
mens.  Leur  plus  gran^^ 
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de  clcvation  eft  d^en- 
viron  foixance  bc  qua- 
torze pieds  fur  trente- 
fîx  pieds  de  diamètre: 
Hinc  colonnes  d^oidre 
corinthien  également 
diftantes  l'une  de  l'au- 
tre &c  élevées  fur  des 
piédeltaux  foutiennent 
autour  de  chacune  de 
ces  chapelles  un  enta- 
blement. Audertusune 
efpece  de  foubafle- 
ment  où  la  voûte 
prend   fa  naiffance  a 
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devant  foy  des  grou- 
pes de  figures  en  baf- 
relief ,  un  à  l'orienr, 
un  autre  au  midy  ,  un 
à  loGcident  ,  6c  un 
quatrième  au  fepten- 
trionî  tous  placez  en- 
tre quatre  avant-corps 
ou  piédeftaux  ornez 
aufU  en  bafrelief  cha- 
cun dans  le  milieu  de 
leur  face  d'un  bouclier 
accompagné  de  plu- 
fieurs  branches  doli- 
yier  de  laurier  ^  de 
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palme  entremêlées  de 
tige  de  lys,  de  rofes, 
ou  d'autres  fleurs  fé- 
lon les  difFérens  fujets 
qui  font  exprimez  par 
d'autres  bafreliefs  plus 
confîdérables  dans  cha- 
que chapelle. Des  efpé- 
ces  de  grandes  tables 
Taillantes  plus  larges 
par  le  bas  que  par  le 
haut  s'élèvent  dans  la 
voûte  depuis  le  delTus 
de  CCS  piédeftaux  juf- 
i^u'à  une  corniche  qui 

ierc 
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fert  de  bordure  fous 
une  autre  petite  voû- 
te plus  exhauflec  en 
forme  de  coupe:  Une 
riche  bordure  de  ta- 
bleau faite  en  cartou- 
che audevant  de  cha- 
cune des  tables  de  la 
voûte  inférieure  por- 
te des  coquilles  ôî  en 
haut  des  feiiillagcs  , 
&C  paroît  foutenuë  par 
des  figures  d'Anges  de 
relief  qui  la  parent  de 
fcftons  :  Et  de  quatre 
N 
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ouvertures  de  fenê- 
tres qui  font  entre  ces 
bordures  de  tableaux, 
il  y  en  a  deux  qui  fer- 
vent à  donner  du  jour 
à  la  chapelle  i  Les  deux 
autres  ouvertures  font 
feintes  bC  remplies  de 
peintures  de  même 
que  la  petite  voûte  en 
forme  de  coupe  :  Et 
toutes  les  quatre  ou- 
vertures ont  chacune 
un  chambranle  ,  & 
audeflus  une  tefte  de 
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Chérubin  avec  des  fef- 
tons  de  fleurs.  Quant 
aux  groupes  de  figures 
en  bafrelief  qui  font 
fous  les  chambran- 
les de  cts  fencftres 
devant  le  foubafle- 
ment  :  Ils  repréfen- 
tent  dans  les  deux 
chapelles  les  plus  pro- 
ches du  fanduâire  plu- 
fîeurs  Anges  a^s  fur 
des  nuages  qui  chan- 
tent des  Cantiques  à 
la  louange  de  Dieu^ 
N  ij 
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de  qui  accampagneiit 
kurs  chants  de  Thar- 
moiiie  de  divers  inftru- 
mens  de  mufîque  :  Et 
dans  les  deux  autres 
chapelles  proche  de 
rentrée  de  TEglife^ces 
quatre  groupes  font 
compofcz  des  figures 
des  anciens  Prophètes 
qui  ont  annoncé  la 
venue  de  Jcfus-Chrift 
plufieurs  fiécles  avant 
fa  naiflance ,  6C  révélé 
les  principaux  mifté- 


res  de  la  religion  chré- 
tienne. D'autres  baf- 
reliefs  font  placez  en- 
tre les  colonnes  au- 
defTas  des  trois  portes 
&  d'un  pareil  nombre 
de  niches  féparécs  par 
deux  grandes  feneftres 
qui  donnent  du  jour 
à  chaque  chapelle  fous 
les  deux  autres  fenê- 
tres qui  font  ouvertes 
dans  la  voûte. 

Il  faut  ajouter  à  l'é- 
gard des  ornemens  de 
N  iij 
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peinture  &  de  fculptu- 
re  qui  font  particuliers 
dans  chacune  des  qua- 
tre chapelles  rondes, 
qu'à  la  petite  coupe 
qui  termine  la  voûte 
de  la  chapelle  lituée 
entre  le  fanduaire  ÔC 
la  grande  chapelle  de 
la  Vierge  Ton  a  peine 
dans  le  Ciel  le  Pape 
faint  Grégoire  le  grand 
l'un  des  quatre  Doc- 
teurs de  TEglife  latine. 
Six  des  fujets  les  plus 
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confidérables  de  l'hif- 
toire  de  fa  vie  font  ex- 
primez par  les  quatre 
tableaux  en  forme  de 
cartouche  ,  6c  par  les 
peintures  qui  remplif- 
(cnt  les  deux  feneftres 
feintes.  Des  figures 
d'Anges  groupées  au- 
defTusdes  bandeauxdes 
niches  portent  les  unes 
des  chandeliers  d'autel, 
d'autres  une  châiTe,  ^ 
fur  la  troiiîéme  niche 
d'autres  ornemensd'E- 
Niiij 


î 
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glife»     AudefTus  de  1^ 

porte  qui    eft  vers  le 

Dôme     un     bafrelief 

plus  large  que  haut  re- 

préfence  riiumilitépar 

une  femme  aifife.  Il  y 

a  fur  la  corniche  de  ce 

bafrehef  un  vafe  orné 

de  feftons. Deux  Anges 

figurez  fur  chacune  des 

deux   portes    opofécs 

aux  feneftres,  tiennent 

en    leurs    mains     des 

branches  de  palme  &; 

de  laurier,  bc  foutien- 
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nerit  une  médaille, ron- 
de ,  où  Ton  a  figuré  fur 
k  porte  vers  le  fanc- 
tuaire  le  miracle  qui 
fuivic  le  témoignage 
que  faint  Louis  rendit 
de  fa  foy  touchant  la 
préfence  réelle  du 
Corps  de  Jefus-Chrift 
dans  le  faint  Sacrement 
deTEuchariftie  vêifur 
la  porte  vers  la  cha- 
pelle delà  Vierge ,  le 
même  Roy  faint  Louis 
qui  lave  les  pieds  à  des 
pauvres. 
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Saint  Ambroife  dans 
le  ciel  ^  &C  fix  fujets 
mémorables  de  la  vie 
de  ce  faine  Do6teur  de 
l'Eglife  &;  Evêque  de 
Milan,  font  repréfen- 
tezpar  les  peintures  de 
la  chapelle  quieft  pro- 
che du  fanduaire  &: 
de  la  chapelle  de  fainte 
^Théréfe.  Les  Anges  fi- 
gurez audelTusdes  ban- 
deaux des  niches  fem- 
blent  adorer,  les  uns  la 
fainte  Hoftie  donc  une 
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image  paroîc  s'élever 
toute  environnée  de 
lumière  fur  un  calice, 
d'autres  une  figure  de 
l'agneau  fans  tache 
immolé  dés  le  com- 
mencement du  mon- 
de :  ôc  ceux  de  la 
troifiéme  niche  le  li- 
vre facré  de  l'Evangi- 
le Dans  cette  même 
chapelle  ,  le  bafrelief 
de  la  porte  qui  eft  vers 
le  Dôme  marque  Tef- 
perance  :  Et  des  deux 


15^  ^efcription. 
médailles  rondes ,  cel- 
le qui  eft  fur  la  porte 
vers  le  fanâ:uaire  rc- 
préfente  faine  Louis 
lorfque  le  Légat  luy 
donna  la  croix  pour  le 
voyage  de  la  terre  fain- 
te  qu'il  entreprit  après 
avoir  été  guéri  comme 
par  miracle  d'une  gran- 
de maladie.  Et  celle  qui 
ell  vers  la  chapelle  de 
fainteThéréfe  exprime 
la  célébration  du  ma- 
riage de  ce  même  Saint 


M 
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avec  la  Reync  Margue- 
xite  de  Provence. 

La  chapelle  (îtuéc 
■proche  de  rentrée  de 
rEghre  6C  proche  de  la 
chapelle  de  la  trés-fain- 
te  Vierge  fait  voir  dans 
la  coupole  peinte  {aint: 
Auguftin  autre  Doc- 
teur de  rEglife  porté 
aufïi  dans  le  Ciel  par 
des  Anges  :  Et  les  ta- 
bleaux de  la  même 
chapelle  repréfentenc 
fîx  des  particularitez 


158  ^efcripion. 
les  plus  mémorables  de 
fa  vie.  Parmy  les  grou- 
pes de  delTus  les  niches, 
des  Anges  tiennent  dans 
l'un  une  lampe  &c  y  al- 
lument un  ciergejDans 
l'autre  ils  portent  une 
cro(re&: une  mitre:  Et 
le  troifîéme  groupe  fait 
voir  dans  les  mains  des 
diverfes  figures  d'An« 
ges  qui  le  compofenc 
une  tige  de  lys,  un  cha- 
peau de  fleurs  ,  &  un 
vafc.    Le  bafrclief  de 


la  porte  du  milieu  mar- 
que la  religion  par  une 
femme  aflîfe  qui  tient 
une  croix  ÔC  qui  a  un 
modèle  d'Eglife  auprès 
d'elle.  Dans  Tune  des 
deux  médailles  rondes 
des  autres  portes  faint 
Louis  adîs  fous  un  ar- 
bre juge  des  habitans 
de  la  campagne  a  qui 
fouvent  ce  faint  Roy 
donnoit  ainfl  luy-mê- 
me  audiance  fur  leurs 
différensj  6cdans  i'au-~ 


téo     Defcripion. 

^tre  médaille  le  même 
Saine  montre  le  culte 
que  Ton  doit  au  bois  de 
ia  vraye  croix  de  J.  C. 

Enfin  dans  la  qua- 
iiriérae  chapelle  dédiée 
à  S.  Jérôme  on  a  peint 
ce  faint  Dodeur  de 
rEglife  comme  enlevé 
au  Ciel  par  des  Anges 
<îans  la  petite  coupej  6C 
dans  les  tableaux  de  la 
voûte  inférieure  fix  fu- 
jets  de  la  vie  du  même 
Saint.  Plus  bas  les  trois 

grou" 
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groupes  d'Anges  de  def- 
fus  les  niches  portent 
plufîeurs       orneinens 
confacrez    au-  fervice 
des  autels  j  Le  bafrelief 
de    la    porte    qui    eft 
vers  la  tribune  repré- 
fente  la  charité  j    &£ 
les    médailles    rondes 
des  autres  portes  font: 
voir  faint    Loiiis   qui 
d'un    côté    penfe    les^ 
playes  des  malades  ^  6c 
qui  aide  de  lautre  cô- 
te a  enfcyehr  les  mortSa 


i6z      Defcriftîon. 

L'or  brille  de  toutes 
parcs  dans  les  voûtes 
de  CCS  quatre  chapelles 
rondes  ,  ôc  leurs  autels 
tous  de  marbre  font 
enrichis  d*ornemens  de 
bronze  doré  de  même 
que  l'autel  de  la  cha- 
pelle de  la  trés-fainte 
Vierge  &:  que  celuy  de 
la  chapelle  de  fainte 
Théréie. 

Quelque  idée  qu'on 
ait  tâché  de  donner  icy 
de  la  nouvelle  Eglife  de 


T^efcription.       163 

rhôcel  Royal  des  Inva- 
lides;6dquoy  qu'on  pût 
ajouter  pour  en  faire 
connoître  la  fompcuo- 
fité  plus  particulière- 
ment 5  n'ayant  point 
été  parle  nydes  riches 
compartimens  du  pavé 
qui  cft  fait  des  mar- 
bres les  plus  précieux 
dans  toute  Técenduë 
de  cette  Eglife  nou- 
velle ,  ny  du  travail  ex- 
quis de  tous  les  orne- 
mcns  de  peinture  ÔC 
O   ij 


t64     Defcription, 

de    fculpture  ,   ny  de 
rexecution     merveiU 


leufe  des  ornemens 
d'archite£tiire  jufque 
dans  les  moindres  par- 
ties ^ny  de  l'harmonie 
que  Tarchitedure  fait 
voir  encore  dans  l'ad 
ferablage  6c  dans  la 
difpofîtion  de  tant  de 
divers  ornemens  qui 
conviennent  fi  parfai- 
tement les  uns  aux 
autres  au  dehors  &; 
z\x  dedans  de  la  même 
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Eglife  :  L'on  jugera  en 
regardanc  cet  augufte 
Temple  qu'il  neft 
point  de  difcours  qui 
exprime  affez  la  ri- 
chefle  5  la  beauté  ,  la 
majeftéjôi  en  même 
temps  la  fainteté  de 
ce  monument  auquel 
nul  autre  édifice  n'cfl 
comparable:  Carileft 
véritablement  digne 
de  la  piété  de  Loiiis 
le  Grand  &;  de  toute 
la    fplendeur   de    foa. 


ï66      7)e/criptiûn. 

règne  fi  recommanda- 
ble  par  le  foin  que  ce 
Monarque  le  plus  fa- 
ge  &c  le  plus  puifTant 
Roy  de  la  terre  daigne 
prendre  des  arts  ôides 
fciences  qu'il  a  déjà 
élevez  au  plus  haut 
degré  de  perfedion  ; 
Par  l'attention  que  Sa 
Majefté  a  fur  toute 
chofe  au  culte  dé  Dieu 
Se  au  progrés  de  la 
Religion  6c  des  vertus 
chrétiennes  5  &C  enfin 


Defcri^tion.     léy 

par  tant  de  vidoires 
6^;  de  triomphes  qui 
Tonc  rendu  redouta- 
ble :  Mais  encore  plus 
par  fa  modération  au 
milieu  des  plus  grandes 
profpéritez,  &:  par  la 
Paix  qu'il  a  tant  de  fois 
forcé  Ces  ennemis  d'ac- 
cepter, afin  de  procu- 
rer à  fes  Sujets  la  féli- 
cité bc  l'abondance  , 
d'aflurer  le  repos  de 
l'Europe  ,  6i  d'aïTifter 
en  tous  lieux  les  chré-: 


i68     ^efmpiom 

tiens  de  fa  proteâion 
formidable ,  (î  connue 
ôC  fi  refpcétée  parmy 
toutes  IcspuilTancesdc 
la  terre. 


I 


^"•^ 


!  AP  ROBATION. 

J'Ay  lu  par  ordre  de   MonfeiV 
gneur  le  Chancelier  ,  cette  Y^tÇr 
\  cripcion  *,  &  j*ay  crû  que  le  Pu- 
!l  blic  l'a  verroit  avec  plaifir  ,  ÔC  les 
'  Architedes   avec  utilité.     Fait  à 
Paris  ce  iC,  Mars  1702. 

.^/^«/,  FCNTENELLE 


TLAN  DE  UEGLISE 
nouvelle  ^  de  VEglife 
ancienne  de  V Hôtel  Royal 
des  Jn\^alîdes. 

jr.    Le  Perron, 
a.    Le  Portique. 

3.  La  Porte  principale. 

4.  5.  6.  7.  8.  La  Croix 
grecque. 

4.  La  partie  de  la  Croix 
grecque  qui  ferc  de  punci- 
palc  entrée  à  l'Eglifc  nou- 
velle vers  le  midy. 

5.  Le  Domc, 

6.  La  chapelle  de  la  Vierge 
ou  la  partie  de  la  Croix 
grecque  vers  l'orient. 

7.  La  chapelle  de  fainte 
Thcrefe  ou  la  partie  de  la 

p  ij 


Croix  grecque  vers  locci- 
denr. 
S.  La  partie  de  h  Croix 
grecque  vers  le  fcpcer^crion 
Icrvanc  d'encrée  au  fanc- 
tuaire  de   la  nouvelle   E- 

9.  Entrées  des  quatre  cha- 
pelles rondes. 

10.  Efcaiiers. 

I  I.  Autres  encrées  des  qua- 
tre chapelles  rondes  fous 
les  tribunes  du  Dôme. 

12.  La  chipelle  de  faine 
Grégoire. 

î^,  La  chapelle  de  faine 
Ambroife. 

14.  La  chapelle  de  fainr 
Auguftin. 

ij.  La  chapelle  de  faint 
Jérôme. 

tô»  Le  faxiciuaire  de  la  nou» 


velle  Eglifc. 

17.  Les  pailagcs  fous  les 
deux  petites  cerraiTcs. 

18.  La  grande  arcade  qui 
fcrcde  commanicacion  aux 
deux  Eg  ifes  ,  &:  fous  la- 
quelle le  grand  Aucel  eft 
placé. 

ip.  Les  deux  Sacriftics  roa-^ 
des. 

ao.  Le  fancluaire  de  Tan- 
cicnne  Eglife  ou  chapelle 
intérieure. 

21.  Les  aiies  ou  bafcôrcz 
fous  les  tribunes. 

12.  Le  veflibule  ou  la  prin- 
cipale entrée  de  Tanciennc 
Egrlife  du  coré  de  THôcel 
des  Invalides  fous  une  au- 
tre tribune. 

"^  Les  grands  de  les  petits 
Autels. 
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EXTRAIT  DV  PRIFILEGE 
da  Roy, 

PAr  Lercres  patentes  du 
Roy  ,  données  à  Paris  le 
2  1^  jour  de  Mars  KSpy,. 
Signées  par  le  Roy  le  Nor- 
MANT  &:  fcellées.  Il  eft  per- 
mis au  Sieur  Jean-François 
Felibien,  Hiftoriographe 
de  nos  Bâtimens  ,  Arcs  & 
Manufadure  de  France  ,  & 
Garde  de  nos  Antiques,  de 
faire  imprimer,  vendre ,  &:  dé- 
biter par  tout  nôtre  Royaume 
les  Ouvrages  par  luy  compo- 
fez  concernant  nos  Bâcimens, 
Arts  3  Manufâdures ,  Archi- 
teclures ,  &  autres  ;  &:  ce  pea- 
dant  le  temps  &:  efpace  de  dix 
années, avec  défenfcs  à  tous 


Imprimeurs,  Libraires  &  au- 
tres de  les  imprimer,  vendre  ny 
débiter  fans  le  confentemenc 
dudic  Sieur  Felibien,  ou  de 
C<*ux  qui  auront  d'oic  de  luy, 
fur  peine  de  corfîfcation  des 
Exemplaires  contrefaits  ,  de 
trois  mile^  livres  d'amendes , 
de  tous  dépens ,  dommages  ôJ 
intcrc  fts,  comme  il  eft  plus  au 
long  porte  par  Icfdices  Let- 
tres. 

Regijiré  fur  le  Livre  de  U 
Communauté  des  Imprimeurs 
dr  Libraires  de  Paris  le  i  }• 
Septembre  165)8. 

Signé  C.  Ballakd, Sjndiç, 

Achève  d'imprimer  pour  la  première  foij, 
le  }  I.  Avril  1702. 

De  rimprimcric  d'Antoine  Chrétien, 


DESCRIPTION 

DELA 

NOUVELLE     EGLISE 

D  E 

UHOSTEL     ROYAL 
DES    INVALIDES. 

AVEC     DES     fIGURES. 
SECONDE      PARTIE. 

Contenant  les  Peintures,  Se  divers  autres 
ornements,  avec  les  noms  des  Peintres 
&  des  Sculpteurs  qui  les  ont  faits, 

rarMonfieurVEUmE]<[  des  Avaux, 

Hijîoriographe  des  Bàtimens 

du  Roy. 

A       PARIS, 

Chez  Jacq^oe  QjiiLLAu  Imp. Jur.Lib, 

de  l'Univerficc ,    rue  Galandc, 

M  D  C  C  V  I. 
AVEC  FRIFILEGE  DV  ROT. 


avertissement:'^ 

COmme  on  na>  imprime 
que  fort  peu  dexem^ 
pldres  a  l'Edition  in  folio 
de  la  Defcription  de  l'Eglife 
Rojale  des  Invalides  ;  Il  a 
été  trouve  a  propos  j  afin  dy 
fuppleer  en  quelque  manière  ^ 
d'adjouter  dans  cette  édition 
m  douT^e  de  la  même  Def- 
cription ^  toutes  les  figures  qui 
ont  fervi  de  vignettes  ,  de 
lettres  grifes  ou  capitales  ^  & 
de  culs  de  lampes  ou  fleurons 
dans  ïin-foUo.Ainfi  en  dor^- 


z 
^antîciune  explication  de  ces 
même  s  figures^  il  ne  manauera 
dans  la  petite  édition  de  tout 
te  qui  eji  dans  la  grande^  que 
les  quatre  planches  dijjerentes 
des  bordures  dont  on  a  em- 
belli quelques-uns  de  ces  plus 
grands  exemplaires. 

Il  y  a  douTie  figures  qui 
ont  fervi  de  ^vignettes.  La 
première  reprefente  le  por-^ 
trait  du  Roy  en  médaille  ^  que 
ton  "voit  dans  la  frife  femee 
de  fleurs  de  lis  au-de/Jus  de  la 
première  corniche  du  dedans 
du  Dôme  :  Les  figures  de  la 
Religion  &  de  lajufiice  cjii 


5 
accompagnent  cette  médaille^ 

font  de  fcnlpture  en  dinjers 

endroits  de  l'Eglife  des  Inva-^ 

lides.    La   féconde   njtgnetU 

reprefenîe  le  chiffre  du  Roy  ; 

aU'dejJus  le  corps  de  U  de- 

"vife  de  Sa  Majefiê  ^  qui  efl 

le  Soleil  ;    (^  aux  cote':^  U 

Charité  &  l'Aumône  ^  qui 

font  figurées  de  cette  même 

manière  en  h  as-relief  dans  le 

grand  fancîuaire,  La  troijté- 

me  njignette  nefl  autre  que 

la  njue  des  Invalides  du  cote 

du  Dôme  en  l état  que  l' Eglife 

O"  tHotelfont  à  prefent.  La 

quatrième  contient  les  armes 

:k    '  ' 


4^ 
du  Rûy  ^  avfc  di'vers  orne- 

mtnts  qui  les  accompagnent  y 

&  que   ton  "voit  de  Jcul- 

pure  dans  les  frontons  &  en 

d^ autres  endroits  de  l'Eglife. 

La  cinquième  reprejente  une 

partie  des  peintures  du  grand 

fanùluaire,  La  fixième  ^  une 

partie  des  peintures  du  Dôme. 

Lafeptiémey  un  has-rclief  oh 

l'on  a  exprimé  la  prife  de  U 

ville  de  Damiete  par  Jaint 

Louis.  La  huitième  njignette 

reprefente  la  ProccJJîon  peinte 

dans  un  des  table  aux  de  U 

Chapelle  du  Pape  S,  Grégoire 

le  Grand  :  La  neuvième  ^  le 
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tdhleau  de  LChapelk  de  faint 
Amhroife  ^    ou    l'Empereur 
Theodofe  eft figure:  La  dixiè- 
me j  un  tableau  de  la  Cha- 
pelle de  faim  Auguflin  ,  ou 
ce  faint  Docteur  prêche  en 
prefence  de  l'E'vêque  Valere  : 
Lonxjeme  ^    le    tableau  du 
baptême  de  faint  Jérôme  peint 
dans  fa  Chapelle:  Et  la  dou- 
:^iême  &  dernière  "vignette^ 
ejl  un  fujet  allégorique  fait 
par  raport  a  la  fondation  des 
Innjalides  ,  &  ou  le  Roj  eji 
reprefenté  debout. 

Entre  quator:(e  lettres  gri- 
fes  QH  capitales  ^  qui  font  ici 
^  iij 


ormes  toutes  différemment  ;- 
la  lettre  E  reprefente  la  ojue- 1 
principale  de  tEglife  des  In- 
"valides  _,  Cjt*  une  partie  de 
l'Hôtel  s  &  la  première  let- 
tre T  reprefente  l'autel  de 
fainte  Therefe  :  La  lettre  M^ 
t  autel  de  la  Vierge  :  La  let-^ 
tre  S ,  quelqu'un  des  orne- 
ments faits  en  has-reliefdans 
les  Chapelles.  La  deuxième 
lettre  T,  l'Arche  d'alliance. 
La  première  lettre  I  reprefen- 
te les  Apôtres  faint  Pierre  & 
faint  Jean  _,  qui  font  peints 
dans  le  Dôme.  La  première 
lettre  A  a  pour  ornement  le 


7 
^and  autel  avec  le  haïdacjuin,. 

La  lettre  L  reprefcnte  un  ta- 
bleau peint  dans  la  Chapelle 
de  Jaint  Grégoire  Pape  _,  de 
[^apparition  d'un  Ange.  La 
lettre  Q^  eft  une  copie  d'un 
tableau  de laChapelle  defaint 
Ambroife  ^  ou  le  faint  E'vê- 
que  dif^ute  contre  un  Arrien.. 
Lajeconde  lettre  A  exprime^ 
le  tableau  de  la  Connjerjton  de 
faint  Auguflin  peint  dans  fa 
Chapelle,  La  féconde  lettre  I 
reprefente  un  des  bas  -  reliefs 
qui  ornent  la  principale  face 
de  tEglife.  La  lettre  O  a  pour 
ornement  le  triangle  qui  efi  le 


8 
Jim  h  oie  de  lajainte  Trinité, 
La  lettre  C  ejl  accompagnée 
de  la  figure  de  dinjers  orne- 
ments de  l'ancien  Temple  de 
Jerufalem  :  Et  la  lettre  P  a 
un  de  s  ornements  que  Ion  njoit 
en  bas -relief  dans  les  méto- 
pes de  l'ordre  dorique  du  de- 
hors de  l'Eglife  des  Invali- 
des. 

Enfin  il  y  a  ici  dou';^e  figu- 
res de  culs  de  lampes  ou  fleu- 
rons :  La  première  de  ces 
figures  reprefente  un  fujet 
allégorique  fait  fur  la  fonda- 
tion de  l'Eglife  des  Invalides  : 
On  j  voit  une  femme  dehom 
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pi  tient  Une  médaille  comme 

lour  la  mettre  dans  les  fon- 
dements de  cet  Edifice  :  La 
Qconde  figure  reùrefente  Far- 
\:hitectHr€  :  Le  troifième  Jleu- 
rôn  exprime  une  "vûe  générale 
ie  l'Hôtel  des  Inualides  di^ 
dkede  la  rivière  :  Le  quatriè- 
me rcprejente  le  grand  autel 
de  tEglife  :  Le  cinquième  ^ 
r^JJomption  de  la  Vierge  y 
peinte  dans  le  grand  fanêluai- 
re  :  Le  fixîème  y  le  tableau  de 
L'Evangelifie  faim  Mathieu ^ 
cfui  orne  l'un  des  pennaches 
du  Dôme  :  Le  feptiéme  _,  le 
chiure  defaint  Louis  ^  qui  eji 


lO 


fait  de  hron^^f  dore  aux  por- 
tes des  quatre  Chapelles  ron- 
des fous  les  tribunes  :  Le  hui^ 
tieme  ^  un  h  as  -  relief  de  la. 
Charité  :  Le  neunjième  &  le' 
dixième  ^  les  peintures  des 
coupoles  des  Chapelles  defaint 
Amhroife  &  defaintAuguf 
tin  :  LonT^ième  _,  le  tableau 
de  la  mort  de  faint  Jérôme  _, 
peint  dans  fa  Chapelle  :  Le 
dou:^ieme^  des  ornements  faits 
en  bas-relief  dans  les  Chapel- 
les a'vec  la  figure  d'un  calice  : 
Le  trei'^ieme  ^  les  armes  de 
France  ;  cjT*  le  opuator^ième  ^ 
le  corps  de  la  de^vife  du  Roj. 


II 
On  jugera  fans  peine  qur 
1 1  toutes  ces  figures  ^  à  caufe  de 
leurs  formes  différentes^  nont 
pu  être  entièrement  conformes 
aux  ouvrages  de  peinture  ç^r 
de  fculpture  cm  on  a  voulu  y 
reprefienter  ^  ^  même  que  les 
fujets  ny  font  pas  eo^pofe-:^ 
du  même  coté  quon  les  voit 
dans  les  originaux  ^  a  quoi  il 
ejî:  aifê  de  fupplêer. 
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DESCRIPTION 

DES 

PEINTURES 

ET 

DE   DIVERS   AUTRES 
ORNEMENTS 

DE  L'EGLISE  ROYALE 
DES  INVALIDES. 

ANS  la  première 
Partie  de  la  à<tC- 
cription    de    la 
nouvclleEglifède  l'Hô- 

A 


t  Defcri^tion. 
tel  Royal  des  Invalides, 
il  n'eft  parlé  des  pein- 
tures que  forr  foni- 
mairement  &:  (liivanc 
les  premiers  projets  qui 
en  ont  été  faits  : 
mais  à  prefent  que  ces 
peintures  font  exécu- 
tées ,  avec  d'autres  or- 
nements nouveaux  de 
la  même  Eglife  ,  dont 
tout  le  monde  de(îrc 
de  connoître  la  beauté 
dans  la  fplendeur  où 
elle  nous  paroît  aujour- 


Defcription.  3 
d'hui  y  il  eft  à  propos 
de  ne  pas  difïerer  plus 
longtemps  à  donner  une 
defcripcion  parciculie- 
re  de  tant  d^ouvrages 
coniiderables.  Et  je  di- 
viferay  cette  féconde 
Partie  en  pluiîeursCha- 
pitres  fuivant  les  divers 
fujets ,  que  je  me  fuis 
propofë  de  décrire. 


^1 


De/crîptii 


ton 


CHAPITRE   I. 

Les  Peintures  du  fanfluairç. 

Toute  la  voutc  du 
fanduaire  eft  ou 
peinte  ou  dorée.  On  y 
voit  une  image  du  mif- 
tcre  de  laTrinité  un  feul 
Dieu  en  trois  perfonnes, 
reprelentécs  diftindc- 
ment  par  les  figures  du 
Père  éternel ,  du  divin 
Verbe  fon  fils  unique 
notre  Sauveur   Jefus- 


Dejcrî^tion.  j 
Chrill,  &  du  très  ado- 
rable faine  Efpric.  Le 
Peintre  n'a  pas  cru  pou- 
voir exprimer  l'union 
toute  divine  de  la  Tri- 
nité par  un  fimbole  plus 
fenfîble  que  par  la  figu- 
re d'un  triangle  équila- 
teral  qui  marque  aulTî 
que  les  trois  perfbnnes 
qui  ne  font  qu'un  feul 
Dieu  5  ont  une  parfaite 
égalité  d'effence  ,  de 
grandeur,  de  puilTance, 
de  bonté  3  de  fagefîe  ôc 
A  iîj 


$  Defcription. 
de  toutes  les  vertus 
dont  Dieu  feul  eft  Tau-^ 
teur  &:  la  fburce  ,  6c 
ique  Dieu  feul  pofTede 
de  toute  éternité  en  un 
fbuverain  degré  d'ex- 
cellence ,  d'immenfité 
&  de  perfedion. 

Le  triangle  paroît 
être  un  corps  lumineux 
où  le  faint  nom  de  Dieu 
comme  le  centre  de  la 
lumière,  femble  mar- 
qué avec  des  traits  de 
feu  en  cara6^eres  he- 


Defcription.  7 
breux.  Le  Père  éternel 
reprefentc  par  la  figure 
d'un  vieillard  vénérable 
&  plein  de  majefté , 
appuyé  fur  un  globe , 
eft  afïîs  à  côté  du  trian- 
gle fur  des  nuages ,  ôC 
vêtu  dune  tunique 
blanche  &  d'un  grand 
manteau  violet.  Jefus- 
Chrift  qu'une  excellen- 
te image  de  ion  huma- 
nité fainte  figure  afïîs 
auffi  fur  des  nuages  à  la 
droite  du  même  trian^ 
A  iiij 


8  Dejcription^ 
gle  ,  tient  d'une  main 
fa  croix  y  &C  foûtient 
de  Tautre  avec  le  Père 
éternel  une  couronne 
d'étoiles.  Le  Sauveur 
a  une  partie  du  corps 
découvert,  6c  n'a  pour 
tout  vêtement  qu'une 
draperie  rouge. 

Plus  bas  fous  le  trian- 
gle le  Peintre  a  repre- 
fenté  le  S.  Efprit  fous  la 
figure  dune  colombe 
que  cette  troifiéme  per- 
Ibnne  de  la  Trinité  a 


Defcription.  9 
^prife  pluÀeurs  fois  pour 
le  manifefter  aux  hom- 
mes :  &C  c'ell  pour  cela 
que  la  colombe  forme 
ici  comme  un  autre 
triangle  avec  les  figures 
du  Père  éternel  &c  de 
fbn  fils  unique  y  de  Ta- 
mour  mutuel  defquels 
l'Elprit  faint  procède 
de  toute  éternité ,  n'é- 
tant  qu  un  (èul  &C  mê- 
me Dieu  avec  le  Perc 
&  le  fils.  Plufieurs  fi- 
gures d'Anges  qui  rem- 


lo  Defcripion. 
plifTent  le  rcfte  de  la 
voûte  ^  marquent  par 
différentes  expreflions 
d'admiration ,  d'adora- 
tion ,  de  crainte  ,  de 
zèle ,  d'alegrefTe  ^  d'hu- 
milité &:  de  profond  ref- 
pect ,  tous  les  fentimens 
que  l'on  doit  avoir  pour 
unfifaintmiftere.Deux 
grands  Anges,  l*un  vêtu 
de  pourpre  ,  ôc  l'autre 
avec  un  habit  bleu 
&:  une  écharpe  rouge 
rompue  de  jaune  ^  font 


Defcription.  ii 
peints  au  dellous  de  la 
figure  de  Jefus-Chrift. 
Le  premier  ôi  le  plus 
éloigne  adore  Dieu ,  & 
le  fécond  placé  fur  le 
devant  avec  les  mains 
jointes  ^  eft  vu  un  peu 
par  derrière.  Qu^atre 
petits  Anges  figurez 
par  de  jeunes  enfans 
prefque  nuds,  deux  en 
bas  proche  des  grands, 
ÔC  deux  en  haut  pro- 
che d'un  Chérubin  &: 
à  côté  de  Jefus-Chrift 3 


Il  Defcripion. 
converfent  enfemble  en 
regardant  la  mère  du 
fils  de  Dieu.  Elle  eft 
peinte  beaucoup  au- 
defTous  de  la  Trinité 
dans  un  grand  efpace , 
dont  toutes  les  figures 
avec  celles  qjai  rem- 
plifTent  W  voûte  ^  ne 
font  ,  mivant  l'inten- 
tion du  Peintre ,  qu  une 
feule  Gompofition ,  ÔC 
fervent  enfemble  à  ex- 
primer avec  plus  de  di- 
gnité Taffomption  de  la 
Vierge 


Defcription.  13 
Vierge  &;  fon  couron- 
nement dans  le  ciel  par 
la  Trinité  même.  Un 
autre  Ange  audefTusdu 
Père  éternel  regarde 
encore  la  Vierge ,  &  a 
fes  bras  croifez  fur  leC- 
tomac  pour  marque 
d'une  profonde  vénéra- 
tion. Il eft  tout  en  lair} 
Son  vêtement  eft  blanc, 
&  il  a  une  écharpe  d'u- 
ne couleur  rouge  chan- 
geante. Sur  le  devant 
du  même  côté  eft  en- 
B 


14  Defcnfîion^ 
core  un  grand  Ange 
foôtenu  en  l'air  par  {z^ 
ailes  :  il  joint  les  mains , 
&:  regarde  le  Père  éter- 
nel comme  pour  Tado- 
rer  :  Cet  Ange  eft  vêtu 
d'une  tunique  dont  la 
couleur  eft  gris  de  lin 
rehaufTée  de  couleur 
de  rofe  j  &  une  vefte 
jaune  couvre  ce  pre- 
mier vêtement. 

Il  y  a  un  Ange  plus 
eîoignc  alfis  fur  des 
nuaees ,  d  où  il  femblc 


Dejcripion.  ij 
contempler  Dieu.  La 
tunique  de  celui-ci  eft 
verte  /  ôc  fa  vefte  eft 
d'un  pourpre  chan- 
geant. Enfin  deux  pe- 
tits Anges  nuds  &;  deux 
Chérubins  à  demi  ca- 
chez par  des  nuages  à 
côté  du  Père  éternel , 
adorent  Dieu  de  tout 
leur  cœur. 

Apres  avoir  attenti- 
vement confîderé  dans 
le  plus   haut  du  fanc- 
tuaire  limage  du  mif- 
Bij 


i6  Defcri^tîon. 
tere  de  l'adorable  Tri- 
nité y  qui  elt  le  fonde- 
ment principal  de  la 
Religion  Chrétienne  j 
Ton  doit  encore  regar- 
der avec  attention  les 
peintures  qui  remplit- 
fent  un  cfpace  fort  éten- 
du &;  une  place  très  dif- 
tinguée  au-dcfTus  de  la 
grande  arcade  par  où 
Ton  découvre  toute  lan- 
cienne  Eglife  des  Invali- 
des. C'eft  là  que  la  Vier- 
ge mère  de  Jeftis-Chrift 


Dejcription.  vj 
cft  reprefencée.  Des 
nuages  la  portent  5  Des 
Anges  femblent  Télever 
julqu'au  plus  haut  des 
cieux  :  Et  Dieu  pour 
lui  donner  au-delTus 
des  Anges  &  des  Saints 
un  rang  qu'elle  a  mé- 
rité par  la  grâce  fîngu- 
liere  d'avoir  été  trouvée 
digne  d'enfanter  le  Sau- 
veur du  monde  ,  lui 
prépare  une  place  pro- 
che de  fbn  Trône  ÔC 
tient  dans  les  mains  du 
B  iij 


iS  Dejcription. 
père  &:  du  fils  la  cou- 
ronne d  mimortalicé  , 
pour  recompenfer  dans 
la  plus  fainte  des  fem- 
mes les  vertus  les  plus 


cminentes 


Il  n'cft  pas  poiTiblc 
de  faire  mieux  conncî- 
tre  la  dévotion  qui  cil 
due  par  tous  les  Chré- 
tiens à  la  facrée  Vierge. 
La  France  Ta  toujours 
révérée  ÔC  invoquée 
très  particulièrement  j 
&;  le  Roy  par  des  fcn- 


.  Dejcription.  19 
timencs  clignes  de  la 
Religion  &  de  la  pieté 
du  les  auguftes  ancê- 
tres, a  voué  comme  eux 
à  cette  Reine  du  ciel  fa 
perfbnne  facrée  &c  fbn 
Royaume  j  ny  ayant 
pas  de  plus  puifTante 
protedion  auprès  de 
Dieu ,  ni  qui  aide  da- 
vantage à  fandifier  les 
Princes  &;  les  peuples. 
Peut  -  on  marquer 
avec  combien  d'art  le 
Peintre  s'eft  efforcé 
B  iiij 


ao  Defcription. 
d'exprimer  dans  Tima- 
ge  de  la  Vierge  5  &  les 
caractères  qu'il  a  cru 
naturels  à  la  mère  de 
rhumanité  de  Jefus- 
Chriil  y  &C  les  carade- 
res  furnaturels  que  ce 
iîls ,  Dieu  &C  homme  , 
a  lailîez  dans  le  fein  de 
Marie  en  pafTant  par  les 
facrés  flancs  de  cette 
mère  &c  Vierge  imma- 
culée. Il  femble  que  le 
corps  de  la  Vierge  ^ 
rempli    de   Tefprit  de 


Defcription.  xi 
Dieu  ôc  des  traces  de 
relTence  divine  ^  ôcdéja 
tout  rerplandiiTant  de 
lumière  j  s'élève  par 
quelque  vertu  qui  lui 
foit  propre,  en  même 
temps  que  par  le  minif- 
tere  des  Anges  :  Aulïî 
Ton  voit  que  iî  quel- 
ques-uns de  ces  efprits 
celeftes  foûtiennent  la 
Vierge  5  c'eft  fans  beau- 
coup de  peine ,  &;  mê- 
me afTez  légèrement. 
Elle  élevé  (es  bras  vers 


Lx  Defcription.  ^ 
le  ciel  :  Elle  y  contem- 
ple avec  ravifTement  en 
s'en  approchant  Tado- 
rable  Trinité ,  &  prin- 
cipalement fon  divin 
Fils  qui  s'incline  vers 
elle.  Elle  paroît  adorer 
le  Père  éternel ,  &  toute 
éprife  de  TEfprit  faint 
qui  épanche  en  elle  un 
feu  divin  &:  fur  fa  tête 
une  lumière  qui  éclaire 
les  Anges  mêmes ,  dont 
elle  eft  accompagnée. 
La  Vierge  a  un  vête- 


Defcripion.  15 
ment  blanc  &  un  grand 
manteau  bleu.  Un  Ange 
qui  eil  derrière  elle ,  ÔC 
dont  on  ne  voit  qu'une 
partie  ,  lui  foûtient  le 
bras  droit  \  pendant 
qu  elle  appuyé  aifez  lé- 
gèrement fon  autre  bras 
lur  la  main  gauche  d  un 
Ange  qui  eil  en  l'air 
proche  d'elle.  Celui-ci 
eft  vêtu  d'une  tunique 
violette  6c  d'une  vefte 
aurore  :  Le  manteau 
de  la  Vierge  porte  un 


14  Dejcription. 
peu  d  ombre  fur  lui ,  &  p 
lui  donne  moyen  de  la 
contempler  plus  atten- 
tivement 5  ce  qu'il  fait 
avec  refpeâ:  &c  avec  une 
admiration  quil  mar- 
que en  étendant  la  main 
droite.  Un  autre  Ange 
regarde  hors  du  ta- 
bleau  5  comme  pour 
avertir  les  Fidèles 
de  n  enyifager  qu  avec 
une  profonde  vénéra- 
tion la  mère  du  fils  de 
Dieu  i  ôcpour  faire  voir 

quii 


DeJcrifHon.  ij 
quHLôfe  à  peine  lui-mê- 
me en  toucher  le  vête- 
ment. Cet  Ange  eft  à 
la  droite  de  la  Vierge , 
&  tout  en  Tair  avec  fes 
âîles  déployées.  Il  eft 
vêtu  légèrement  d'une 
draperie  jaune ,  &  d'u- 
ne écharpe  de  pour- 
pre. 

Il  y  a  du  même  côté 
&  plus  bas  deux  grands 
Anges  j  l'un  à  genoux 
fur  un  nuage ,  àc  Tau-^ 
tre  en  Tait  derrière  ce 

C 


i6  Defcriftion. 
même  nuage.  Ils  mar- 
quent tous  deux  du 
refped  6l  de  Tadmira- 
tien.  Celui  qui  eft  à 
genoux  a  les  bras  croi- 
fez  fur  reftomac.  Son 
vêtement  de  delTous  eft 
rouge  bc  fa  vefte  eft 
jaune  :  Et  l'Ange  qui 
eft  en  Tair  n'a  qu'une 
feule  tunique  verte 
rompue  de  feuille  mor- 
te ,  6c  fes  mains  font 
étendues  en  fîgne  d'ad- 
miration.    De   l'autre 


Defcripion.  17 
côté  ÔC  à  la  même  hau- 
teur que  ces  deux  An- 
ges, il  y  a  des  nuages 
qui  portent  encore 
deux  de  ces  efprits  ce- 
\^Çi,z%.  Ils  font  l'un  &; 
l'autre  à  genoux.  Ce- 
lui qu'on  voit  fur  le 
devant  &  qui  étend  les 
bras  ôi  les  mains,  com^ 
me  faifî  d'un  raviffe- 
ment  qui  éclate  encore 
dans  {.Ç.S  yeux  &:  dans 
tous  les  traits  de  ^on 
vifage  y  ell  couvert 
Cij 


^î  Dejcriftion^ 
d'une  tunique  feuille- 
morte  rehaufTée  de  bleu 
&  d'une  vefte  rovge.: 
Et  celui  qui  eft  à  côté 
&  un  peu  plus  loin  vers 
le  fond  du  tableau  ^  s'in- 
cline profondement  &C 
a  les  yeux  baillez  ôc 
les  mains  jointes.  Il  a 
un  vêtement  violet  àc 
un  manteau  ou  une  ef- 
pece  de  grande  ccharpe 
rouge. 

L'efpace  occupé  par 
ces  peintures  eft  en  de- 


Dejcription.  19 
mi  -  cercle  /  renfermé 
entre  l'archivolte  &C  les 
importes  de  la  grande 
arcade  du  chœur  des 
Invalides  ^  &C  un  arc 
doubleau  rampant  en 
plein  cintre  fous  la  voû- 
te, dont  il  termine  les 
peintures  de  ce  côté  , 
■&C  fepare  .  par  confe- 
quent  l'image  de  la  Tri- 
nité &C  des  Efprits  ce- 
leftes  qui  raccompa- 
gnent y  &C  limage  de 
4a  Vierge  enlevée  par 
C  iij 


jo  Dcfcriftion. 
le  miniftere  des  Anges 
comme  au  jour  de  Ion 
Aflomption.  Cet  arc 
doubleau  ou  plutôt  cet- 
te archivolte  rampante 
beaucoup  plus  grande 
&  plus  élevée  que  Tar- 
eade  du  chœur  5  &;  une 
autre  archivolte  de  pa- 
reille élévation  &  gran- 
-deur ,  qui  eft  Vn-k-^vis 
vers  le  midi  a  une  ar*- 
cade  très  Ipacieufc,  par 
où  l'on  pâfîe  du  grand 
û»n(^uaire  à  l'une  des 


Defcripion.  \\ 
^quatre  parties  de  la 
Croix  grecque  5  répon- 
<lent  l'une  ôc  Faucre  au- 
.deiTus  des  pilaftres  co- 
,rinthiens  dont  nous  a- 
vons  dit  que  le  bas  du 
ianduaire  eft  décoré. 
Ces  deux  grandes  ar- 
-çjiivoltes  rampantes  en 
►plein  cintre  fous  la  vou« 
-te  du  fanduaire ,  font 
richement  ornces  de 
fculpture  3  ÔC  entiere- 
4iient  couvertes  d*or. 
iAu  plus  haut  de  chah. 
C  iîij 


31  Defcription 
•cune  dans  un  quadrc 
rond  enfermé  avec  une 
couronne  de  laurier 
dans  un  autre  quadre, 
on  voir  le  nom  de  Dieu 
en  caractères  hébreux 
fur  un  triangle  équila- 
teral ,  &  il  y  a  de  part 
&  d'autre  dans  les  re- 
tombées des  mêmes  ar- 
chivoltes y  d'autres  qua'- 
dres  remplis  de  fleurs 
de  lis,  de  rofès,  &  de 
chiiFres  du  Roy  envi- 
ronnez de  palmes.  L'oa 


Defcriftion.  33 
a  auffi  entièrement  do- 
ré les  doubles  cham- 
branles des  deux  fenê- 
tres hautes  du  fanduai- 
re,  pour  achever  d'en- 
fermer comme  par  une 
bordure  toutes  les  pein- 
tures de  la  grande  voû- 
te y  èc  pour  les  feparer 
de  quelques  groupes 
d'Anges  qui  font  peints 
dans  les  voûtes  &C  dans 
les  embrafures  de  ces 
fenêtres.  Là  plufieurs 
de  ces  eiprits  celeftes 


54  Defcripion. 
femblenc  former  deux 
chœurs  de  mufique,  ôc 
par  des  cantiques  & 
des  chants  dallegreflc 
mêlez  de  Tharmonie  de 
quantité  de  divers  ins- 
truments ^  célébrer  la 
glorieufe  AlTomption 
de  la  Vierge  &  (on  cou- 
ronnement dans  le  ciel. 
Dans  rembrafure  & 
au-delFus  de  Touvcrtu- 
de  la  fenêtre  haute  du 
fanftuaire  vers  l'occi- 
dent à  la  droite  de  TAu- 


Dejcripfion.  35- 
tel 3  Ton  voit  deux  An- 
ges qui  forment  un 
groupe.  Uun  eft  afTis; 
il  chante  &C  joue  de  la 
harpe }  &C  (on  vêtement 
ell  verd.  Uautre  vêtu 
de  jaune,  &C  qui  eft  der-- 
riere^  paroît  tout  trans- 
porté de  joye.  Il  chan- 
te, &C  il  êlôve  avec  la 
main  gauche  une  étoi- 
le. Ces  deux  Anges  ont 
la  tête  tournée  vers  le 
ciel.  Un  autre  Ange 
vêtu  de  blanc  avec  une 


}6  Defcri^tîon. 
écharpe  bleue,  eft  plus 
bas  à  genoux  fur  le 
nuage  à  coté  de  Tou- 
verture  de  la  fenêtre. 
Il  répand  des  rofes  &; 
en  a  une  corbeille  rem- 
plie. Un  petit  Ange  nud 
à  côté  de  celui-ci  &C  un'  \ 
peu  plus  haut ,  s'appro- 
che de  la  corbeille  pour 
y  prendre  des  fleurs. De 
Tautre  côté  il  y  a  un 
Ange  à  genoux  appuyé 
contre  l'ouverture  de 
la  fenêtre.  Il  porte  une 

main 


Defcri^tion.  57 
imain  fur  un  livre  de 
mufique  j  &  il  éteiid 
Tautre  en  chantant.  Son 
vêtement  eft  gris  de  lin. 
Un  Ange  au-deflus  de 
lui ,  plus  éloigné  Ôc 
vêtu  de  jaune  ,  tient  le 
livre  de  mufique  ôc 
chante.  Tous  ces  Anges 
ont  différentes  beautez, 
&;  font  portez  par  des 
nuages  ainfi  que  les  An- 
ges qui  font  peints  dans 
Fembralure  de  l'autre 
fenêtre  haute  du  fane- 
D 


38  Defcripion. 
tuaire  5  qu  il  faut  à  pré- 
feue  confiderer.  Il  y  a 
au-deffus  de  louvercurc 
deux  grands  Anges  ai- 
fls.  L'ua  vêtu  d'une 
étoffe  verte  ,  tient  un 
livre  où  il  lit  en  chan- 
tant :  l'autre  vêtu  d'une 
tunique  jaune  &:  d'une 
écharpe  de  pourpre 
changeante  en  couleur 
de  roiè  ,  chante  auffi. 
Il  tient  un  papier  noté  ^ 
hc  femble  battre  la  nie- 
fijre  :    Un  autre  Ange 


Defcripion.  39 
en  Tair  au-deiTus  des 
deux  précedens  (e  joint 
à  eux  &  accorde  à  leur 
yo\^  rharmonie  d'un 
violon  dont  il  joue  avec 
beaucoup  de  grâce.  Il 
a  une  tunique  rouge  &: 
un  manteau  bleu.  Un 
petit  Ange  nud  eil  au- 
près  de  celui  qui  tient 
le  livre  de  mufîque  :  Il 
regarde  en  bas  &;  s'ap- 
puye  fur  le  nuage.  De 
Taurre  côté  un  grand 
Ange  reçoit  de  Tombre 
D  ij 


40  De/criftion. 
de  celui  qui  eft  en  Tair* 
Sa  tunique  eft  violette 
&;  fbn  écharpe  eft  vei  te. 
Il  joue  du  luth  ^  il 
chante  &;  il  regarde 
vers  le  ciel  avec  ravifte- 
ment.  Le  Peintre  a  en- 
core figuré  plus  bas 
quelques-ii|s  de  ces  et 
prits  ccleftes  aux  cotez 
de  louverture  de  la  fe- 
nêtre portez  aufli  par 
des  nuages.  Le  plus 
grand  eft  vêtu  d'une 
tunique  d'étofife  bleue 


Dejcription.  41 
afTez  légère  avec  une 
éharpe  de  couleur  de 
rofe  rehauiTée  de  jaune. 
Il  joue  de  la  flûte  dou- 
ce. De  l'autre  côté  deux 
petits  Anges  paroiflent 
en  Tair ,  quoiqu'il  y  ait 
des  nuages  au-defTous 
d'eux.  L'un  ,  fur  le  de- 
vant ^  tient  un  livre  de 
mufîque  &  a  une  éch  ar- 
pe  de  couleur  de  rofe  y 
6c  l'autre  qui  eft  nud 
tourne  avec  la  main 
droite  un  des  feuillets 
D  iij 


4z      De/cnption. 
du  livre  de  muiSque , 
&  tient  de  la  gauche 
une  elpece  de  cornett 


1 


Description.        43 

CHAPITRE    II.  ^ 
.  Iu£S  Peintures  du  Dôme. 

IL  feut  prier  à  pré- 
fent  des  peintures  du 
dôme.  On  les  trouvera 
différentes  du  projet 
que  nous  en  avons  ex- 
pofé  dans  le  premier 
volume  de  cette  des- 
cription de  TEglife  des 
Invalides,  Une  gloire 
remplit  la  coupe  ou  la 
voûte  la  plus  haute 
dans  plus  de  cinquante 
D  iiij 


44  Dejcription. 
pieds  de  diamètre.  Dif- 
férents groupes  d'An- 
ges compofenc  cette 
gloire  >  les  uns  adorent 
riiumanité  de  Jefus- 
Chrift  :  Plufieurs  por- 
tent des  inftruments  de 
fà  pafTion.  D'autres  for- 
ment des  choeurs  de 
mufique  :  Et  quelques- 
uns  élèvent  &  accom- 
pagnent dans  le  ciel  le 
Roy  faint  Louis  dont  le 
nom  a  été  donné  à  TE- 
glife  des  Invalides,  par- 


Defcriftion,      45 
ceque  la  vie  fainte  &; 
héroïque  de  ce  grand 
Prince  ,   mérite  d'être 
propoCce  pour  modèle 
à  tous  les  Rois. 
1.    L'image  de  l'huma- 
'nitédeJeius-Chriftpa- 
roît  au-deiTus  du  fanc- 
tuaire  toute  refplandif- 
fante  de  la  vive  lumière 
d'un  grand  triangle  é- 
quilateral  qui  lui  fert 
de  fond.  Ceft,  com- 
me on  a  déjà  remarqué, 
lefimbole  leplusfenfi- 


46  Defcriftion. 
ble  du  miftcre  de  laTri- 
nité  dont  Jefus-Chrift 
eft  la  féconde  perfonne. 
L'image  du  corps  du 
Fils  de  Dieu  n'a  pour 
vêtement  qu'une  dra 
perie  blanche  très  lé- 
gère qui  le  couvre  au- 
deiTous  de  i'eftomac , 
&  qui  vole  en  l'air  der- 
rière lui.  Il  s'appuye 
du  bras  gauche  fur  un 
globe  porté  par  le  nua- 
ge où  le  Sauveur  eft 
affis ,  ôc  d'où  il  étend 


Defcriftion.  47 
le  bras  droit  comme 
[>our  donner  fa  bene- 
didion. 

La  Vierge  eft  figu- 
rée proche  de  Ton  Fils , 
&C  alTife  à  la  droite  5 
mais  un  peu  derrière 
lui.  Elle  eft  vêtue  de 
pourpre  avec  un  man- 
teau bleu  &:  un  voile 
blanc.  L'on  voit  que 
c'eft  par  TintercefTion 
de  cette  fainte  mère  , 
que  le  Verbe  bénit  du 
haut  du  ciel  3  bc  Tépée 


48      Defcription. 
que   faint  Louis  élevé 
par  les  Auges  jufqu  au- 
près du  trône  de  Dieu  ^ 
prefente  avec  zèle  ôc 
avec  ardeur  5  &;  la  cou- 
ronne de  France  qui  eft 
portée  par   un  Ange., 
Saint  Louis  eft  à  ge-' 
HOUX ,  vêtu  àts  habits, 
royaux  î  ôcprefque  en- 
tièrement couvert  dua 
grand  manteau  bleu  fe- 
mé  de  fleurs  de  lis  d'or^. 
àc  doublé   d'hernuine. 
Un  Ange  vêtu  de  pour- 
pre 


IDefcription.  49 
prc  aide  à  le  porter  :  bc 
deux  autres  Anges  élè- 
vent un  peu  plus  hauc 
un  grand  écufTon  des 
armes  de  France  à  trois 
fleurs  de  lis.  Ces  armes, 
répée  &  la  couronne , 
marquent  celles  qui  ont 
pafTé  de  faint  Louis  aux 
Rois  (es  defcendans  &c 
fucceffeurs  ,  jufques 
dans  les  mains  de  Louis 
le  Grand)  qui  les  a  tou- 
jours employées  à  la 
.  défenfe  de  la  Religion 
I  £ 


50  Defcnpîwn. 
Chréçiçiine  y  &t  à  main- 
tenir la  pureté  d^  la  foi- 
Saint  Louis  s'en  eft  fer- 
vi;pour  là  conqueile  de 
la  terre  fainte  j  &  pour 
ôter  aux  infidèles  les 
liepx rfiiints,  &  les  pré- 
cieux rinftruments  de 
notre  rédemption  :  Et 
c'eft  parceque  ce  faint 
Roy  a  apporté  en  Fran- 
ce, une  partie  de  ces 
inftruments  lacrés  de  la 
paflîon  du  Sauveur,  que 
pliifieurs  cfpriLs  celeftes 


\ 


Defcripion.  ji 
les  €Xpofent  aux  yeux 
des  Fidèles.  Ils  les  por- 
tent comme  autant  de 
slorieux  étendards  de 
la  pieté  &  de  la  religion 
de  nos  Rois  5  &:  comme 
le  prix^  des  vidoires 
qu'ils  ont  remportées 
fur  les  ennemis  de  Jedîs- 
Chritl:  ,  pour  enrichir 
de  ces  précieux  dépôts 
un  peuple  &;  un  païs 
tout  Chrétien. 

Deux  grands  Anges 
élèvent  la  Croix  :  L'un 
Eij 


k. 


^z  Defcriftion: 
qui  n  a  pour  vêtement 
qu'une  draperie  bleue , 
tient  le  bas  de  cette 
Croix  en  TembraiTantî 
&  l'autre  vêtu  d'une 
tunique  verte  rompue 
de  jaune  &  d'un  man- 
teau de  pourpre  3  fbû- 
tient  le  haut.  Ces  mê- 
mes Anges  font  accom- 
pagnés de  piufîeurs  pe- 
tits y  les  uns  à  demi  ca- 
chés derrière  la  Croix 
bc  dans  des  nuages  au- 
deflbus  du  Sauveur  j  ÔC 


Defcrif)tion.        3-3 
deux  enfemble ,  lun en 
j  Fair  ^  &:  Taiitre  aiTis  fur 
I  ides  nuages   devant   le 
!  pied  de  la  Croix,  re- 
gardent faint  Louis  qui 
ell  vis-à-vis  de  la  Croix 
à  la  main  droite  du  Sau- 
veur bc  plus  bas  que  la 
Vierge.     Deux  Anges 
placés     derrière    ceux 
qui-  portent  la  Croix , 
tiennent  y  Turi ,  deux 
grands  clous ,  ôC  l'au- 
tre  réponge   au   bout 
d'un  bâton.  Le  premier 
E  iii 


J4  Defcription. 
a  une  draperie  d'un  jau- 
ne brun  j  le  fécond  a 
une  tunique  gris  de  lin, 
&  une  ccharpe  bleue  : 
Et  ces  deux  Anges  {er- 
vent  à  unir  ceux  qui 
clevent  la  Croix  avec 
un  autre  groupe  d'An- 
ges 3  qu'on  voit  à  leur 
gauche  chargés  de  la 
colonne  où  Jefus-Chrifl: 
fut  lié  avant  qu*on  le 
crucifiât.  Entre  ceux- 
ci  un  petit  Ange  qui  a 
une  écharpe  tirant  fur 


Defcripion.  jj' 
le  pourpre ,  foûtient  le 
bas  de  la  colonne  avec 
fon  épaule  gauche  ôc 
fur  {ç.'s  deux  bras  :  Un 
autre  petit  Ange  qui 
n'a  qu'une  écharpe 
bleue  rompue  de  cou- 
leur de  rofe  ^  embraffe 
la  même  colonne  ^  pen- 
dant qu  un  grand  An- 
ge vêtu  d'une  tunique 
blanche  &  d'une  efpcce 
de  manteau  bleu  donc 
la  tunique  reçoit  quel- 
ques reflais ,  a  le  plus 
E  iiij 


V 

^6  Defcriftion. 
grand  poids  de  la  co- 
lonne lùr  fon  épaule 
droite  ,  &  tient  de  la 
main  gauche  Tinfcrip-. 
tion  que  Pilate  fit  met- 
tre au  haut  de  la  Croix. 
Neantrnoins  un  Ange 
qui  ne  paroît  guère 
moins  grand  ,  aide  en 
volant  à  fbûtenir  enco- 
re cette  colonne.  Il 
TembraiTe  bc  la  tient  a 
la  hauteur  de  Ion  efto- 
niac.  Il  efh  vêtu  d'une 
draperie   de  pourpre  5 


Defcripion.  57 
5<C  une  écnarpe  bleue 
:res  légère  vole  autour 
le  lui.  La  couronne 
d'épine  eft  entre  les 
nains  d  un  autre  petit 
Ange  accompagne  de 
Chérubins  au  -  defTus 
des  Anges  qui  portent 
la  colonne  3  Téponge 
6c  les  clous. 

Plufieurs  Anges  for- 
ment un  chœur  de  mu^ 
fique  entre  les  précé- 
dents 3  &:  un  autre 
groupe  de  cts   elprits 


jS  Defcnpion.  ;  ^ 
celeftes  qui  font  proctlÉ^^^ 
des  Anges  dont  fak#^ 
Louis  elt  accompagn|lf^' 
&;  _  qui  adorent  avc»^ 
ceux-ci  rifiumanité  rc  £) 
Jefus  -  Chrill.  Paru  fa 
ceux  qui  forment  i  ^ 
concert,  il  y  a  un  grah  8l^° 
Ange  vêtu  d'une  tun 
que  jaune  &:  d'un  mai  n 
teau  bleu.  Il  chante  i  i 
joue  de  la  harpe  ,  l 
regarde  le  ciel.  Quacifc 
autres  à  fa  droite  alïjt 
ainfî  que   lui  fur   d( 


Defcripïwn.       jcf 

mages  ,    chantent   ^ 

icient   auiTi   de  divers^ 

Iruments.^    Lan  du 

\ri\^  un  autre  de  lor- 

e  3    &c  un  autre,  du 

Aon.    Ilslbnt  vêtus 

labits  de  diiTerentes 

V  uleurs.      Un    grand 

iiige  qui  eft  à  la  gau- 

(ic  de  celui  qui  joue 

c  la  harpe ,  embouche 

nie    trompette    d'une 

lain  5 1  &  en  tient  en* 

ore   une    de     l'autre 

lain.  Il  a  une  échaipc 


il 

60  Defcriptîon.  |' 
de  pourpre.  Un  Angcj|;: 
un  peu  éloigné  éleve|«ai 
la  tête  vers  le  haut  duj^e 
ciel  en  chantant.  Unlîiit 
autre  Ange  vêtu  d'une  M 
draperie  verte  rompue  »;^ô 
de  rouge  ,  étend  les^j^ 
bras  en  figne  d'adora-^ 
tion.  Il  eft  accompagné  kM 
de  plufieurs  Anges  :  pj^i 
Ceux-ci  volent  enfcm-  |t| 
ble  au-defTus  de  TAnge  t^ 
qui  joue  de  la  harpe  ^  j: 
éc  un  nuage  qu'on  voit  \%  \ 
au  plus  haut  de  la  cou-  ; 

pe  ) 


1 


Defcription.  6i 
^  ;  pe  femble  la  traverfer 
'^'î  diamétralement  derrie- 
^  re  l'image  de  Thuma- 
nite  de  Jefus  -  Chrift , 
&:  jufqu  aux  Anges  qui 
portent  les  inftruments 
les   de  fa  paiTion* 

A  l'égard  des  Anges 
qui  paroifTent  adorer 
cette  humanité  fainte , 
&  qui  ne  font  pas  éloi-. 
!C  gnés  de  ceux  qui  por- 
:,  tent  derrière  faint Louis 
le  grand  écUlTon  aux 
armes  de  France  que  le 

F 


6%       Defcription 
Sauveur. benic  du  haut 
du  ciel  5    il  y  en  a  dix 
qui  tous  enfemble  vo- 
lent &  tournent  leurs 
regards  vers  Dieu  avec 
différentes    expreffions 
de  crainte,  de  profond 
refped:  j   iSi  d'un  culte 
rempli  d'amour,  de  zèle 
oc    d'admiration  ,     dcj 
joye  &:  d  ctonement  j. 
les  uns  en  joignant  les 
mains  ,   Se  d'autres  en  ; 
étendant  les  bras.    Eci 
ces  divers  groupes  ïzva-x 


Defcription.  65 
pliflfent  fur  des  nuages 
tout  le  tour  de  la  coupe 
au-defTous  du  nuage  ou 
7efus-Chrift  &  la  Vier- 
ge font  aflis.  Quantité 
d'autres  nuages  où  le 
pinceau  du  Peintre  a 
fait  éclater  avec  arc 
tous  \ts  accidents  d'une 
grande  lumière  dans 
une  étendue  de  ciel  très 
vafte  ,  ne  lailîent  aucu- 
ne place  en  une  coupe 
fi  Ipacieufe  qui  natta- 


04      Defcription. 
che  &;  ne  hm  quelquç 
plaifîr  à  la  vue* 

tableaux  des  Apôtres. 

L'o  R  brille  de  tous 
côtés  dans  la  voû- 
te inférieure  du  dôme. 
La  corniche  ,  &  le  g:rt)S 
cordon  orné  de  pam- 
pres de  vigne  ,  pour 
fervir  de  bordure  aux 
peintures  de  la  coupe  : 
Les  bandes  ou  arcs 
doubleaux  ornés  de  ro- 


Defcripion.  G$ 
Tes  qui  Ibnt  dans  la 
même  voûte  inférieure 
au-delTus  des  pilaftres 
compo fîtes: Toutes  ces 
parties  &:  tout  ce  qui 
parok  du  nud  de  cette 
grande  voûte  font  cou- 
verts d'or;  de  même  que 
des  eipeces  de  cham-  ' 
branles  fervant  de  bor- 
dure à  douze  tableaux 
placés  entre  les  arcs 
doubleaux  au  -  dcflus 
des  fenêtres,  &  qui  ont 
plus  de  vingt-huit  pieds 
F  iij 


66  Dejcription. 
de  .hauteur  fur  une 
largeur  de  plus  d'onze 
pieds  par  le  bas  ,  ÔC 
d'environ  huit  pieds  par 
le  haut.  Les  peintures 
de  ces  tableaux  méri- 
tent d'être  coniîderées 
en  particulier,  &  qu'on 
en  remarque  toutes  les 
beautés. 

Le  tableau  que  Ton 
voit  d'abord  au-defTus 
de  l'entrée  du  fanduai- 
re  vers  la  Chapelle  de 
la  Vierge  ,  reprefente 


I 


DefcriPtion.  67 
faine  Pierre  le  Prince 
des  Apôtres  ôc  le  pre- 
mier des  Vicaires  que 
Jefus-Chriil  a  donnes 
fucceflivenient  pour 
Chefs  vifibles  dç  fon 
Eglife.  Saint  pierre  eft 
fur  un  nuage  foûtenu 
par  deux  Anges.  Il  a 
un  vêtement  bleu  &  un 
manteau  jaune.  Il  joint 
hs  mains,  &:  Çc$  regards 
font  élevés  vers  le  Sau- 
veur dont  Timage  eft 
dans  la  voûte  la  plus 
F  iiij 


68  Defcripion. 
haute.  Un  Ange  avec 
une  draperie  légère  ti- 
rant fur  le  blanc  occu- 
pe le  milieu  du  tableau, 
&:  porte  Tinltrumenc 
du  martyre  de  fainr 
Pierre.  C'ell  une  Croix 
renverfée.  Saint  Pierre 
y  fut  attaché  la  tête  en- 
bas ,  &:  y  expira  pour 
la  défenfe  de  la  foi.  "Un 
autre  Ange  eft  foûtenu 
en  Tair  par  fes  ailes  au 
haut  du  tableau  ,  ôc 
tient  au-delTus  de  la 


Defcri-ption.  69 
êce  de  faint  Pierre  une 
iare  à  crois  couronnes; 
elle  que  les  Papes  fès 
iiccefTeurs  la  portent 
depuis  quelques  fiecles. 
Un  troiiîéme  Ange  fi- 
guré au  bas  du  tableau 


A 


paroit  comme  appuyé 
fur  la  bordure.  Il  a  une 
draperie  rouge  j  il  joint 
les  mains ,  &c  il  s'incline 
avec  un  profond  reC- 
ped. 

Saint  Paul  premier 
Apôtre  des  Gentils  y  a 


jo  Defcription. 
par  la  fainteté  de  ia  vie 
depuis  fa  converfîon 
par  fes  do6tes  &  divins 
écrits  y  &c  par  fon  glo- 
rieux martyre  j  tou 
jours  été  confîderé" 
comme  une  des  plus 
fortes  colonnes  de  la 
foi  Chrétienne ,  &C  des 
plus  grandes  lumières 
de  la  primitive  Eglife. 
On  Ta  peint  dans  le  fc-- 
cond  tableau  au-defTus 
du  pennache  qui  eft  à 
côté  de  l'entrée  du  fan- 


Defcrïpion.  71 
fluaire  &  proche  de  la 
Chapelle  de  la  Vierge. 
Un  nuage  &  des  Ançes 
e  portent  ;  &  il  cleve 
la  tête  &:  les  bras  vers 
le  ciel  3  comme  trans- 
porté de  joye  &:  d'a- 
imour  pour  Dieu  à  la 
vue  hc  à  rapproche 
de  la  béatitude  éter-: 
nelle  dont  il  va  jouir 
auprès  de  Jefus-Chrift. 
Un  Ange  tient  Tépee 
qui  fut  le  xiernier  ins- 
trument de  fon  marty- 


71  Defcription. 
re.  Cet  Ange  eft  pref- 
que  nud  &c  n'a  qu'une 
draperie  très  légère  ti- 
rant fur  le  jaune.  Saint 
Paul  eft  vêtu  d'une  tu- 
nique verte  6c  d'un 
manteau  rouge.  Deux 
Anges  3  l'un  à  côté  de 
lui  3  &  l'autre  deflbus  ^ 
aident  à  le  foûtenit  &C 
à  relever. 

Nôtre  Seigneur  ap- 

pella ,  comme  on  fçait, 

à  TApoftolat  en  un  mê- 

mt  temps  ^  deux  frères, 

Simon- 


Defcription.  75 
Simon-Pierre  ,  &  An- 
dré qui  étoit  Taîné.  Le 
Peintre  a  reprefènté  S* 
André  dans  le  troiiié- 
me  tableau  qu'on  voit 
au-defTus  de  la  Chapelle 
de  la  Vierge.  Et  pour 
donner   à  cet   Apôtre 

I  un  cara£tere  d'aînefTe  ; 

\  il  la  peint  en  un  âge 
encore  plus  avancé  que 
faint  Pierre  ,    &;  avec 

,  une  barbe  blanche  fore 
longue  &:  des  cheveux 
blancs  négligés^  ainfî 

G 


74  Defcripion. 
qu'il  convient  à  un  fîm- 
pie  Pefcheur,  Sa  tuni- 
que eft  bleue  ,  &:  fon 
manteau  eft  gris  tirant 
fur  le  blanc.  Il  embraf- 
fe  un  des  bras  de  cette 
forte  de  croix  d'une  fi- 
gure particulière,  qu  oit 
appelle  croix  de  faint 
André  du  nom  de  ce 
faint  Apôtre  :  Et  il 
femble  qu'en  fe  tenant 
comme  attaché  à  cet 
inftrument  précieux  de 
fon  martyre  qti'il  avoit 


Defcripion.  75 
délire  avec  une  ardeur 
qu'on  ne  peut  exprimer: 
il  veuille  faire  connoî- 
tre  la  plénitude  de  cet- 
te joye  dont  il  fit  écla- 
ter les  premiers  mouve- 
ments dans  ces  paroles, 
qui  doivent  à  jamais 
fervir  de  confolation 
aux  Chrétiens  au  mi- 
lieu des  plus  grandes 
35  fouiFrances.  O  Croix 
3,  precieufe  ,  difoit-il , 
3,  qui  fûtes  enrichie  du 
„  du  corps  de  mon  Sau- 
G  ij 


7(5  Defcription. 
3,  veurj  vous  faifiés  peur 
^y  aux  hommes  avant 
3,  que  Jefus-Chrift  vous 
eût  confacrce  j  ^ 
maintenant  vous  fai- 


35 


3> 


.55 


tes  •  toute  leur 


joye, 


55 


Recevés-moi  chère 
3,  &;  adorable  Croix 
3,  entre  vos  bras  ,  ÔC 
53  prefentés-moi  à  mon 
55  divin  maître ,  afin  que 
53  celui  qui  m'a  racheté 
53  par  vous  3  me  reçoive 
53  auffi  par  vous.  Un 
Ange    fous    la   figure 


DeJcriptior7.  77 
d'un  enfant  nud  qui  n'a 
qu'une  écharpe  violet- 
te &  très  légère  ,  rete- 
nue par  une  limple  ban- 
delette de  couleur  de 
pourpre  ,  eft  en  Tair 
porté  par  les  ailes  au- 
deiTus  de  la  tête  de  S. 
André  qu'il  femble 
vouloir  couronner  avec 
un  cercle  d'or.  Deux 
autres  Anges  aident  à 
foûtenir  faint  André. 
Le  plus  grand  eft  dans 
le  nuage  ious  i^Qs  pieds  j 
G  il] 


78  Defcription. 
&C  le  plus  petit  eft  en- 
core plus  bas  ,  &c  pa- 
roît  tout  en  Tair  avec 
une  légère  draperie  de 
couleur  de  rofe. 

Saint  Jacques  le  ma- 
jeur frère  aîné  de  faint 
Jean  TEvangelifte ,  tous 
deux  fils  de  Zebedée 
&  de  Marie  Salomé  , 
&;  fort  proches  parents 
félon  la  chair  de  Jefus- 
Chrift ,  qui  les  appella 
enfemble  à  TApoftolat 
en  leur  faifant  quitter 


Dejcriftion.  79 
le  métier  de  Pcfcheur  -, 
ce  faine  Apôtre ,  dis-je, 
elt  figuré  dans  le  qua- 
trième tableau  de  la 
voûte  inférieure  du  dô- 
me au  -  delfus  de  la 
Chapelle  de  la  Vierge. 
Il  eft  comme  à  genoux 
porté  par  un  nuage , 
&:  foûtenu  par  un  An- 
ge. Son  vêtement  cfl 
violet ,  6^  fon  manteau 
eft  bleu.  Il  a  les  bras 
étendus  :  Sa  main  droite 
eft  foûtenue  par  la  main 
G  iiij 


8o  Defcription. 
gauche  de  l'Ange ,  qui 
de  fa  main  droite  porte 
un  bâton  de  voyageur, 
marque  ordinaire  que 
Ton  donne  à  fàint  Jac- 
ques pour  avoir  enfei- 
gné  la  parole  de  Dieu 
en  plufîeurs  parties  du 
monde  jufqu'au  temps 
de  fbn  martyre  ,  qu  il  | 
endura  à  Jerufalem* 
L'Ange  n'a  qu'une  é- 
charpe  légère  plus  jau- 
ne que  blanche ,  &;  une 
de  fès  ailes  fert  d'appui 


■  JDefcripion.  Si 
la  la  main  gauche  de  S. 
Ijacques  ^  dont  la  tête 
eft  vue  de  profil.  Cel- 
le de  TAnge  eft  prefque 
toute  dans  Tombre  , 
quoique  fon  corps  re- 
çoive une  erande   lu- 


niiere. 


Le  Difciple  bien  ai- 
mé du  Fils  de  Dieu , 
c'eft- à-dire,  TApôtre  ôC 
Evangelifte  faint  Jean  , 
frère  de  faint  Jacques 
le  majeur ,  eft  figuré 
dans  le  cinquième  ta- 


Si  Defcriftion. 
bleau  au-defTus  du  pen- 
nache  qui  cft  entre  la 
Chapelle  de  la  Vierge 
&  la  partie  de  la  croix 
grecque  où  la  princi- 
pale entrée  de  l'Eglife 
cft  fîtuée.  Il  paroît  à 
genoux  fur  le  nuage , 
&;  regarde  le  ciel  avec 
tranfport  &:  avec  a- 
mour.  Sa  tunique  eft 
verte  ,  &:  fon  manteau, 
qu  un  Ange  dont  on  ne 
voit  qu'une  partie ,  fou- 
tient  par  derrière ,  eft 


Defcrlpion.  S5 
rouge.  Un  autre  Ange 
:ft  (ur  le  devant.  Il  a  les 
bras  étendus  j  &  tient 
de  la  main  droite  un 
calice  d'où  s'élève  un 
dragon  allé  ,  fimbole 
'ordinaire  qu'on  donne 
à  faint  Jean  qui  endura 
le  martyre,  mais  qui 
ne  mourut  pas  dans  le 
martyre.  Il  vécut  près 
d'un  (îecle  ou  même 
au-delà  3  ayant  furvêcu 
foixante  &:  huit  ans  à 
Jefus  -  Crhift.    L'Ange 


§4      Defcription. 
eft  vu  par  derrière ,  6c 
n  eft  couvert  que  d'une 
draperie  violette    très 
légère. 

Dans  le  (îxiéme  ta- 
bleau que  Ton  voit 
proche  de  celui  de  S. 
Jean  du  côte  de  la  prin- 
cipale entrée  de  l'Egli- 
fej  l'Apôtre  faint  Tho- 
mas eft  reprefenté  vêtu 
d'un  habit  blanc  tirant 
fur  le  gris  ôi  d'un  man- 
teau bleu.  Il  joint  les 
mains  oc  regarde  le  ciel. 

Un 


Dejcription.  85 
Un  Ange  qui  a  une 
écharpe  grife  tirant  fur 
le  verd  ell  derrière  lui , 
ôC  tient  un  cercle  d  or 
comme  pour  le  cou- 
ronner. Il  y  a  au  devant 
de  faint  Thomas  un 
autre  Ange  couvert 
d'une  draperie  rouge  ; 
il  eft  à  genoux  fur  le 
même  nuage  ;  on  ne  le 
voit  que  par  derrière  j 
ÔC  il  porte  en  fa  main 
droite  une  lance  dont 
les  Indiens  percèrent  le 
H 


85  Dejcription. 
corps  de  cet  Apôtre  , 
quand  il  alla  leur  prê- 
cher la  parole  de  Dieu. 
Deux  petits  Anges  ac- 
compagnent celui  -  ci. 
Ils  font  prelque  nuds  ; 
l'un  eft  auprès  de  faint 
Thomas ,  &;  Tautre  eft 
en  Tair  fous  le  grand 
Ange  &  un  peu  cou- 
vert par  le  nuage. 

Saint  Philippe,  qui 
avoit  beaucoup  étudié 
la  Loi  de  Moyfe  avant 
que  Jefus-Chrift  Tap- 


Defcription.  %j 
pellât  àrApoftolat,  &; 
qui  a  enduré  le  marty- 
re chés  les  Seiches  où 
il  fut  mis  en  croix  ôc 
lapidé  î  eft  peint  dans 
le  feptiéme  tableau  pla- 
cé avec  celui  de  faint 
Thomas  du  côté  de 
rentrée  de  l'Egliie.  S. 
Philippe  eft  aflls  iiir  un 
nuage  3  II  étend  les 
bras ,  &:  élevé  les  yeux 
vers  le  cieK  Sa  barbe 
eft  longue  ôc  blanche  5 
fon  habit  eft  verd  &; 
Hij 


88  Defcnpîon. 
fon  manteau  d'un  jaune 
clair.  Un  Ange  le  foû- 
tient  ôc  a  les  mains 
jointes  en  regardant  le 
ciel.  Un  autre  Ange 
plus  bas  dans  les  nua- 
ges 3  &  couvert  légère- 
ment d'une  draperie 
violette  ,  porte  une 
grande  Croix  en  for- 
me  d'un  T. 

Le  tableau  placé  au- 
deflus  du  pennache  qui 
eft  entre  la  partie  de  la  . 
Croix  grecque  du  côté 


Defcri^tion.  89 
de  rentrée  de  TEglife 
&:  la  Chapelle  de  fainte 
Therefe  ^  reprefente 
TApôcre  faint  Jacques 
furnommé  le  mineur  ou 
le  jufte  5  fort  proche 
parent  de  Jefus-Chrift , 
à  qui  même  il  rejGfem- 
bloit  de  vifage.  Il  a  la 
tête  ôc  les  bras  élevés 
vers  le  ciel  5  &;  il  fait 
une  aftion  qui  marque 
fon  ardeur  à  s'appro- 
cher  de  fon  divin  maî- 
tre dont  il  voit  éclater 
H  lij 


90       Dejcription. 
la  lumière.  LehâUtdes  P 
tableaux     des     douze  f 
Apôtres     s'en     trouve 
également  éclairé,  quoi 
qu'avec  deS   accidents 
différents  caufés  par  la 
variété  des  nuages  que 
le  Peintre  y  a  répandus  |  i 
avec   beaucoup    d'art.  \\ 
Saint  Jacques  le  mineur   i 
a  une  tunique  blanche 
rompue  de  vert  &;  de 
jaune ,  bc  fon  manteau 
qui  vole  comme  au  grc 
du  vent  eft  rouge.  Un 


Defcription.  ^i 
Ange  aifis  plus  bas  fur 
le  même  nuage  avec 
[une  draperie  blanche 
jtres  légère  ,  exprime 
Ibeaucoup  d'amour  pour 
Dieu.  On  ne  voit  qu'u- 
ne partie  d'un  autre  An- 
;e,  qui  tient  derrière  le 
premier  une  maffue  ou 
gros  bâton ,  dernier  in- 
ftrumentdu  martyre  de 
faint  Jacques  le  mineur^ 
que  des  Prêtres  Juifs 
firent  expirer  fous  les 
coups  dans  le  Temple 
H  iiij 


91       T)efcnpion. 
'même   de  Jerufalem,     % 
On  peut  juger  com-  lin 
bien  d'arc  il  a  falu  que  i|ii! 
le  Peintre  ait  employé  'm 
dans    les    images    des  U 
douze  Apôtres  ,   pour  \t 
en  varier  toutes  les  fi-  -) 
gures  &:  celles  des  An-    [ 
ges  qui   les  accorapa-  ni 
gnent  5    &  pour  leur 
donner  des  attitudes  &: 
des  expreflîons  conve- 
nables à  chacun  en  par- 
ticulier ,    &  à  tout  le 
fujet  en  gênerai  :   Car 


Defcripion.  % 
1  n'y  en  a  pas  qui  (è  ref- 
emblent  Tun  à  Tautre. 
\iniî  Timage  de  l'Apô- 
;re  faint  Barthélémy  ^ 
iju'cn  a  peint  dans  le 
neuvième  tableau  pro- 
::he  du  précèdent  &:  du 
côté  de  la  Chapelle  de 
fainte  Therefe  ,  a  une 
attitude  que  nous  n'a- 
vons point  encore  re- 
marquée dans  les  autres 
Apôtres.  Il  étend  les 
bras  &  élevé  la  tête  vers 
le  ciel  où  un  ange  fem- 


94  Defcription. 
ble  le  porter  en  Tem- 
braiFant.  L'un  &  Tau- 
tre  font  comme  à  Tom- 
bre  d'un  autre  Ange 
qui  en  regardant  faint 
Barthélémy,  fait  avec 
les  bras  la  même  a6lion 
que  lui  ;  ôc  cet  Ange 
porte  ombre  fur  foi- 
même  ,  quoi  qu'il  foit 
peint  d'une  couleur  va- 
gue 6c  avec  quelques 
reflais  de  lumière.  Une 
draperie  blanche  le 
couvre    affez    légère  - 


Dejcri^tion.   ,    95 

lent  6l  paroît  être  en- 

:vée  par  le  vent  derrie- 

e  lai  juiquau- deflus 

X  (a  tête.   Saint  Bar- 

helemy  a  une  tunique 

erte   &c   un   manteau 

ouge  :   Et  fa  carnation 

:omnie  celle  de  tous  les 

.utres  Apôcres  ,    mar- 

pe  la  fatigue  qu  ils  ont 

:u  pendant  toute  leur 

/ie  5  &  dans  le  métier 

le  Pefcheur3qu  ils  exer- 

pient  d'abord  3  &;  dans 

[es  longs  voyages  qu'ils 


96       Defcrïpion. 
firent  la  plupart  durant  - 
les  fondions  de  TApof-  j 
tolat  5  pour  porter  plusj 
loin  la  parole  de  Dieuj 
&  la  Loi  nouvelle  que» 
Jefus-Chrift  étoit  venu 
établir  fur  la  terre.    Il 
y  a  plufîeurs  fentimentsj| 
fur  le  martyre  de  faim 
Barthelemyj  cependanti 
Topinion  la  plus  com- 
mune eft  qu  il  fut  écor- 
ché  vif  dans  une  des  vil- 
les capitales  d'Arménie; 
c'eft  pourquoi  un  Ang^ 

qi 


Defcrlpion.  97 
qui  eft  afTis  ici  fur  un 
nuage  au-devant  de  ce 
^aintjtient  dans  fà  main 
-droite  un  couteau.  Cet 
Ange  eft  prefque  nud  ^ 
&  n  a  qu  une  draperie 
Lieue  qui  eft  plus  der- 
rière lui  que  devante 

Saint  Mathias  après 
la  glorieuie  afcenfton 
x3e  nôtre  Seigneur  ,  6c 
avant  la  defcente  du  S* 
Efprit  ,  fut  élevé  à  la 
dignité  de  TApoftolat 
par  les  fuffrages  de  tous 

I 


9^  De/criptiofi. 
les  autres  Apôtres  &C 
Difciples.  Il  remplie  la 
place  vacante  par  la- 
poftalîe  &  la  mort  mal- 
heureufe  de  Judas  Ifca- 
viot.  On  avoit  propofé 
Jofeph  Barfabas  ,  fur- 
nommé  le  Jufte  y  Tuii 
des  foixante  &;  douze 
Difciples  &  fort  pro- 
che parent  de  Jelus-^ 
Chrift  félon  la  chair  j 
mais  faint  Mathias  fut 
préféré.  Il  eft  peint  dans 
Tautrc  tableau  du  côté 


Dejcription.  99 
de  la  Chapelle  de  fainte 
Therefè.  Le  Peintre  la 
r  epr  efenté  deboutfiir  un 
nuage,  vêtu  d'une  lon- 
gue tunique  jaune  avec 
une  ceinture  violette  bc 
un  manteau  verd.  lleft 
un  peu  panché  en  ar- 
rière ,  &;  femble  faire 
effort  &  s'élever  avec 
ardeur  vers  le  ciel  en 
étendant  les  bras  en 
haut.  Il  porte  Ces  re- 
gards vers  un  Ange  , 
qui  de  fa  main  droite 


ioo  Defcrîptitm. 
tient  un  cercle  d'or  au- 
^eJGfus  de  la  tête  de  faim 
Mathias.  UAngcaune 
draperie  de  couleur  de 
rofe  très  légère  &  com- 
me agitée  par  le  vent. 
Un  autre  Ange  Ibûtient 
faint  Mathias  &:  porte 
une  hache  dont  il  eut  k 
tête  tranchée  :  Et  deux 
petits  Anges ,  Tun  affis 
fur  le  nuage  &  l'autre 
en  Fair  ôc  vu  par  der- 
rière aux  pieds  du  Saint 
quil    fenible    foûtenir 


Dejcription.  loi 
par  -  delfous  le  nuage , 
font  nuds  j  &  ne  font 
qu'un  même  groupe 
avec  tout  le  refto. 

L'Apôtre  faint  Simon 
furnommé  leCananéen^ 
pour  le  diftinguer  de 
laint  Pierre  qui  s'appela 
loit  aufli  Simon  ,  efl: 
peint  dans  l'onzième  ta- 
bleau au-defîbs  du  pen- 
naclie  entre  la  Chapelle 

;  de  fainte  Therefe  &  la 
partie  de  la  Croix  grec- 
que du  côté  du  lanc- 

I  I  iij 


loi  JDefcripion. 
tuaire.  Sa  tunique  eft 
violette  ,  &;  fbii  man- 
teau ell  d'un  gris  blanc. 
Deux^nges  lefoûtien- 
nent.  L'on  ne  voit  quu- 
ne  partie  de  celui  qui 
cft  à  fà  droite  i  Et  l'au- 
tre à  fa  gauche  &;  à  ge- 
noux fur  un  nuage  au- 
defTus  de  faint  Simon , 
a  une  draperie  bleue* 
Un  troifîéme  Ange  qui 
tient  la  fcie  inftrument 
du  martyre  de  ce  faint 
Apôtre ,  fuivant  lopi- 


Defcripion.  103 
nion  la  plus  commune , 
a  une  draperie  de  cou- 
leur de  roiè ,  ô^:  regarde 
le  ciel  y  de  même  que 
les  deux  Anges  qui  fou- 
tiennent  iaint  Simon, 
&  que  faint  Simon  lui- 
même  qui  a  les  mains 
jointes  &:  un  genoux 
ployé  fur  le  nuage  qui 
le  porte. 

Enfin  le    douzième 

tableau  de   la    grande 

'  voûte  du  dôme  5  place 

du  côté  du  fanduaire  à 

I  iiij 


I04      Dejcripion. 
la  gauche  du  tableau  de» 
famc   Pierre   que  nous: 
avons  décrie  le  premier, 
reprefente    faint    Jude 
furnomméThadéepour , 
le  diftinguer  de  Judas. 
Ifcariot  qui  trahit  Jefus- 
Chrift.     Le  Peintre  a 
fio-uré  faint  Thadée  à, 
genoux  entre  deux  An-  : 
ges ,  dont  un  à  la  droite 
joint  les  mains  j  ÔC  l'au- 
tre à  fa  gauche  &  fur. 
le   devant   du  tableau 
tient  un  grand  couteau 


Defcriftion.  loj 
inftrument  du  martyre 
de  ce  faint  Apôtre,  que 
les  Prêtres  des  faux 
Dieux  firent  mourir  a- 
vec  faint  Simon  le  Ca- 
nanéen dans  une  des 
Villes  capitales  d'E- 
gypte. Le  manteau  de 
faint  Jude  Thadée  eft 
jaune ,  &:  fa  tunique  eft 
violette  j  ô<:  l'Ange  qui 
porte  l'inftrument  de 
fon  martyre  a  une  dra- 
perie verte. 


io6      T>efcnpion. 

Tahhdux  des   Evangelijïes, 

IL  refte  encore  àcon- 
fiderer  dans  le  dôme 
quatre  grands  tableaux 
renfermés  dans  des  bor-* 
dures  dorées  faites  en 
manière  de  cartouches 
triangulaires  qui  ornent 
les  pcnnaches  de  defTus 
les  tribunes.  Les  bor- 
dures font  toutes  em- 
bellies de  palmes  ,  ex- 
cepté aux  angles  où, 
des  têtes  de  Chérubins 


Defcripion.  107 
forment  autant  de  dif- 
férents groupes  portés 
par  des  nuages.  C'eft 
dans  les  tableaux  de  ces 
bordures  que  le  même 
Peintre  ,  qui  a  peint  la 
coupe  3  a  re'pre fente 
les  quatre  Evangeliftes 
tous  aflis  fur  des  nua- 
ges. 

Saint  Mathieu  Apô- 
tre &:  le  premier  des 
Evangeliftes  cft  peint 
dans  le  tableau  du  peiv 
nache   qu'on   voit  du 


io8      Defcription. 

côté  du  faiiduaire  &; 

proche  de  la  Chapelle 

de  la  Vierge.  Outre  le 
nuage  qui  porte  ceSaint 

&  fur  lequel  il  eft  afTis , 
il  Y  en  a  d'autres  qui  lui 

fervent  de  fond  5  &:  k 
iaint  Efprit  fous  la  fîgu- 
!•€  d  une  colombe  ,  pa- 

roît  fortir  d'un  de  ces 
4iuages-  Saint  Mathieu 
regarde  avec  re{pe6t  laj 
iainte  Colombe  3  êcj 
xomme  iniïpiré  par  ellC;, 
il  femJ:)le  fe  dilpofer  à 

écrire! 


Defcriftion.  109 
i écrire  ce  qu  elle  paroîc 
lui  dider  :  Il  a  une  plu- 
me en  la  main  droite } 
&;  il  tient  de  la  main 
gauche  un  rouleau  de 
I  papier  étendu  fur  une 
table  inclinée  qu'un  An- 
ge qui  eft  derrière  foû- 
tient.  Le  faint  Evange- 
lifte  eft  vêtu  d'une  tu- 
nique de  couleur  bleue 
bc  d  un  grand  manteau 
jaune.  Il  a  les  jambes 
&;  les  bras  nuds.  Sa 
barbe  ôc  Ces  cheveux 

K 


\ 


ïio  Defcrlptwn. 
gris  marquent  un  hom- 
me fore  avancé  en  âge. 
J^'Ange  qui  foûtient  le 
derrière  de  la  table  3  6c 
qui  a  un  genoux  pofé 
fur  un  bout  du  rouleau 
de  papier ,  eft  le  (imbole 
que  Ton  donne  ordinai- 
iremenc  au  livre  d'Evan- 
gile compofé  par  faint 
Mathieu.  Cet  Ange  eft 
prefque  nud  &  n'a  qu  Ur 
jie  draperie  bleue  rorn- 
^ye  de  jaune.  L'Ange 
qu'on  reprefente  tou- 
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jours  avec    un  vifàgé 
d'homme  eft  félon  faine 
Jérôme  le  fimbole   du 
premier  livre  de  TEvan- 
gile  ,    parceque    faint 
Mathieu  commence  ce 
livre  par  la  généalogie 
tie  Thumanité  de  Jeftis- 
Chrift.  Derrière  TAn- 
ge  qui  foûtient  la  table 
bc  le  papier  il  y  en  a 
un  autre  qui  paroît  à 
demi    couché   dans  le 
nuage  :  Et  de  deux  au- 
tres Anges  Tun  vêtu  de 
Kij 


III  Dejcription. 
rouge  avec  une  écharpc 
bleue  ôi  Tautre  avec 
une  feule  tunique  rouge 
-rompue  de  jaune  y  le 
premier  de  ceux-ci  ex- 
prime de  Tadoration  & 
de  rétonnement  ;  ÔC 
l'autre  eft  profterné  bc 
paroît  touché  d'un  pro- 
fond reiped:. 

Dans  le  tableau  placé 
de  l'autre  côté  de  l'en- 
trée du  fanduaire  pro- 
che de  la  chapelle  de* 
fainte  Therefe  y  TE  van- 


I 
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gelifte  faint  Marc  qui 
n'a  pas  vu  fur  la  terre  le 
Sauveur  du  monde  , 
mais  qui  a  pu  apprendre 
par  iainr  Pierre  tout  ce 
qu'il  a  écrit  dans  le  fé- 
cond livre  de  l'Evan- 
gile 3  eft  reprefenté  pour 
ce  iujet  avec  le  Prince 
des  Apôtres.  L'Evan- 
gelifte  eft  vêtu  d'une 
tunique  de  couleur  de 
pourpre  bL  d'un  man- 
teau bleu  ;  &  l'Apôtre 
S.  Pierre  a  une  tunique 
K  iij 
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bleue  &:  un  manteau 
jaune  :  Celui-ci  tient 
une  clef  d'or  &  montre 
le  ciel  à  faint  Marc  qui 
a  fes  yeux  attachés  fur 
le  Prince  des  Apôtres 
comme  pour  l'écouter 
avec  plus  dattention. 
Des  nuages  où  l'un  6c 
Tautre  font  aflîs  leur 
fervent  auflî  de  fonds. 
Un  Ange  debout  fur  un 
autre  nuage,  au-devant 
de  faint  Marc  &:  un  peu 
plus  bas ,  lui  prefeate 


Defcri^tion.  nj 
un  ancrier  d'or.  Cet 
Ange  eft  à  demi  nud  : 
il  a  néanmoins  fous  un 
manteau  verd  une  efpe- 
ce  de  tunique  chan- 
geante de  bleu  6c  de 
rouge  rehauiTée  d'or  ô£ 
attachée  avec  une  agra- 
phe  d'or.  Un  autre  An- 
ge femble  voler  6c  per- 
cer robfcurité  du  plus 
épais  nuage  ,  dont  il 
reçoit  beaucoup  d'om- 
bre 3  &;  dont  il  écarte 
une  partie^  comme  pour 
K  iiij 


né  Defcripion. 
mieux  faire  voir  à  faint 
Marc  ,  TApôtre  faint 
Pierre  qui  a  pour  fond 
un  endroit  très  fombrc 
du  nuage  5  au  lieu  que 
faint  Marc  eft  au-de- 
vant de  la  partie  la  plus 
blanche  &  la  plus  éclai-^ 
rée.  Un  lion  rugijGfant 
eft  le  fimbole  du  livre 
de  cet  Evangelifte  ;  à 
caufe ,  dit  faint  Jérôme^ 
que  ce  livre  commence 
par  la  prédication  de 
faint  Jean-Baptifte  dans 


I 
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le  defert*  Le  lion  eft  ici 
reprefenté  couché  der- 
rière la  table  &c  fur  un 
bout  du  rouleau  de  pa- 
pier que  faint  Marc 
tient  de  la  main  gauche 
avec  une  plume  en  fa 
main  droite  pour  y  é- 
crire.  Un  Ange  vêtu 
de  pourpre  avec  un 
manteau  bleu  ,  porte 
auprès  du  lion  un  fcep- 
tre  ôi  une  couronne 
d'or  ;  pour  lignifier  que 
par  la  généalogie  que 


ii8  Defcriftior?. 
faint  Marc  a  donnée  de 
Jefus-Chrift ,  le  divin 
Sauveur  eft  defcendu, 
félon  la  chair  ^  des  Rois 
ifTus  de  la  tribu  de  Juda, 
dont  le  lion  eft  le  fim- 
bole  dans  l'ancien  &C  le 
nouveau  Teftament. 

L'on  fçait  que  le 
troifiéme  livre  de  l'E- 
vangile a  été  compofé 
par  faint  Luc ,  qui  de 
même  que  faint  Marc 
n'avoit  point  conntr  le 
Sauveur  du  monde  pen- 
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danc  qu  il  étoit  fur  l'a 
terre  :  c'eft  pourquoi 
i  dans  le  tableau  du  peiv 
nache  qu'on  voit  entre 
la  Chapelle  de  fainte 
Thereie  ôc  la  partie  de 
la  croix  grecque  qui 
fèrt  d'entrée  ài'Eglile  j 
le  Peintre  a  figuré  cet 
Evangelifte  accompa- 
gné &;  inllruit  par  faint 
Paul.  Ils  forment  en- 
femble  \m  fort  beau 
groupe  avec  pluiieurs 
Anges.  Saint  Luc  a  une 
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partie  du  bras  droit  &; 
des  jambes  découver- 
tes î  Sa  tunique  eft  vio- 
lette, ôc  fon  manteau 
eft  blanc  tirant  fur  le 
gris  :  Il  écrit  fur  une 
table.  Saint  Paul  à  la 
droite  de  faint  Luc , 
qui  tourne  vers  lui  fes 
regards  pour  l'écouter, 
a  une  longue  barbe  èC 
de  longs  cheveux  :  Sa 
tunique  eft  verte  &C  fon  : 
manteau  rouge  tirant 
fur  le  pourpre.  Un  Ange; 


Depription.  ni 
à  côté  de  ki  &;  pref-- 
que  nud  tient  une  épée 
nue.  Un  livre  qui  con- 
tient les  ades  des  Apô- 
tres écrits  aufïi  par  faint 
Luc  eft  ouvert  &;  ap- 
puyé contre  la  tête 
d'un  bœuf  qui  comme 
la  principale  vidimc 
qu'on  offiroit  en  facri- 
fice  a  Jerufalem  ,  eft 
donné  pour  fimbole 
du  troifiéme  livre  de 
ÎEvangile  j  parcequ  il 
commence  par  le  facer^ 


izx  Dejcription. 
doce  de  Zacharie  père 
de  faint  Jcan-Baptifte. 
De  deux  petits  Anges  ; 
Tun  nud  à  côté  du  bœuf 
foûtient  le  livre  des  ac- 
tes des  Apôtres  par 
derrière  v  &  l'autre  a 
une  écharpe  bleue 
changeante  en  couleur 
de  rolè.  Un  Ange  à  la 
droite  de  faint  Luc  y  &c 
proche  de  [es  pieds  éle- 
vé avec  les  deux  mains 
un  bonnet  facerdotal 
femblable   à  celui   da 


I 
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grand  Prêtre  des  Juifs , 
par  lequel  le  Peintre  a 
eu  delTein  de  faire  con- 
noître  que  faiiit  Luc 
félon  la  généalogie  qu'il 
adonnée  de  l'humanité 
de  Jefus-Chrift  ^  Ta  fait 
defcendre  de  la  Tribu 
facerdotale  qui  ell:  celle 
de  Levi  :  dont  en  effet 
la  mère  du  Sauveur  é- 
toit  iifue.  Cet  Ange  a 
une  écharpe  violette. 

Saint  Jean  l'un  des 
premiers  Apôtres  ôc  le 
Lij 


IZ4  Defcriftîon^ 
quatrième  des  Evange-»: 
liftes  y  eft  peint  dans  le 
tableau  du  pennache 
qui  eft  entre  l'entrée  de 
rEglife  &;  la  Chapelle 
de  la  Vierge  j  c'eft-à- 
dire  entre  le  midi  ôC 
Toccident.  Comme  fes 
écrits  ftirpàfTent  ceux 
des  autres  Evangeliftes 
par  la  ftiblimité  du  ftilé 
&  par  une  élévation  de 
génie  qui  a  fait  dire  de 
faint  Jean  qu'il  na  pu 
puifer  que  dans  le  fein 
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de  Dieu  même  l'image 
qu'il  expofe  de  la  divi- 
nité du  Verbe  ;  Ce  qui 
lui  a  fait  donner  Taigle 
pour  iîmbole.  Le  Peni- 
tre  a  employé  tout  Tare 
du  pinceau  à  marquer 
dans  la  figure  de  ce  S. 
Evangelilîe  1  élévation 
^  la  iublimité  qui  ren- 
dent fes  ouvrages  fi  ad- 
mirables. Saint  Jean  a 
ici  une  tunique  blanche 
tirant  fiar  le  verd  &  un 
manteau  de  couleur  de 
L  iij 
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pourpre  bordé  d'or* 
Quoiqu'il  ait  la  palme 
à  la  main  j  on  voit  que 
tranfporté  de  lui-même 
par  un  faint  anthoufîaf^ 
ine ,  il  eft  tout  occupe 
de  la  vue  du  ciel  j  vers 
lequel  comme  tout 
plein  du  feu  divin  qui 
l'anime  ^  il  élevé  ics  re* 
gards ,  fa  tefte ,  les  bras 
&  tout  fbn  corps.  * 

Un  grand  Ange  vê- 
tu d'une  draperie  verte 
rompue  de  rouge ,  em^* 


Defcri^tion.      1x7 

,  brafle  Saint  Jean  au- 
deffous  de  la  ceinture  ^ 
bc  Taide  avec  tranfport 
à  relever  au  plus  haut 
du  cieL    Deux  autres 

;  Anges  font  à  la  droite 
du  faine  Evangclifte. 
Le  plus  élevé  a  une 
draperie  de  couleur  de 
rôle.  Il  porte  un  grand 
livre  ouvert  qui  le  cou- 
vre en  partie.   L'autre 

j  moins  élevé  ,  &  qui 
paroît  tout  entier  fur  le 
devant  du  tableau  au- 

i  L  iiij 


ri8  Defcripion. 
deiTus  de  i'aigle  qui  eft 
le  iîmbole  de  ïainc  Jeanj 
a  une  draperie  jaune  Si 
uneécharpe  bleue  rom- 
pue de  rouge  ,  par  les 
reflais  qu  elle  reçoit  de 
la  couleur  du  manteau 
de  faint  Jean  auquel  cet 
Ange  prefente  un  grand 
rouleau  de  papier  com- 
me pour  y  recevoir  les 
derniers  traits  de  fa  plu- 
me :  Et  les  deux  Anges 
paroifTent  tous  remplis 
de  Tefprit  de  Dieu,  ôi 
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regardent  faint  Jean  a- 
/ec  admiration» 

Il  n  y  a  perfonne  qui 
ne  fe  fente  comme  ravi 
hors  de  foi  en  regar- 
dant a  la  fois  du  milieu 
du  dôme  toutes  les 
peintures  que  nous  ve- 
nons de  décrire.  Elles 
paroiffent  ne  former 
enlemble  qu'un  même 
fujet  de  triomphe  pour 
Jefus-Chrift  ,  d  adora- 
tion pour  la  fainte  Tri- 
nité ^  de  gloire  pour  la 


13  o  Dejcrîption. 
facrée  Vierge  j  èc  de 
béatitude  pour  S.Louis^ 
pour  les  Apôtres ,  pour 
les  Evangeliftes  ,  bc 
pour  tant  d'Efprits  ce- 
lelles  qui  les  accompa- 
gnent ,  &;  qui  portés 
par  des  nuages  fem- 
blent  s'élever  de  toutes 
parts  &:  quitter  la  terre 
pour  aller  habiter  le 
ciel. 

Après  avoir  confîderé 
tout  le  dôme ,  6c  avant 
que  d'entrer   dans  les 
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Chapelles  rondes  où  il 
y  a  d'autres  peintures 
qui  méritent  des  def- 
criptions  particulières  ; 
il  eft  à  propos  de  s'arrê- 
ter quelque  temps  à 
examiner  les  ornements 
des  huit  portes  que  ces 
Chapelles  ont  3  comme 
il  a  été  dit ,  entre  les 
pilaftres  qui  décorent 
de  part  6c  d'autre  les 
quatre  parties  de  la 
croix  grecque. 


ijr. 
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CHAPITRE    III. 

Les   Peintures   de    L 

Chapelle  de  faint 

Grégoire. 

LA  Chapelle  du  Pa^ 
pe  faint  Grégoire 
le  grand ,  Tun  des  quai- 
cre  Dodeursde  TEglifc 
Latine  5  eft  à  la  droit^ 
proche  du  fanduaire. 
Tout  le  haut  de  cette  ^ 
Chapelle  depuis  le  dei^  F 
fiis  de  la  corniche  ,  eft,  * 

ou: 


Defcriftion.  13J 
ou  peint  ou  doré ,  juC- 
ques  dans  les  embrafii- 
res  des  fenêtres  qui  font 
aufli  couvertes  de  do- 
rures. Il  y  a  iîx  tableaux 
dans  la  voûte  inférieu- 
re j  fçavoir  quatre  dans 
les  tables  faillantes  or- 
nées de  bordures  5  &C 
deux  dans  les  fenêtres 
feintes  ;  ^  la  féconde 
voûte  faite  en  forme 
de  petite  coupe  ,  efl 
peinte  entièrement  au- 
defTus  de  la  corniche 
M 
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qui  lui  fert  de  bordure, 
&   d'où   la   voûte    de 
cette  petite  coupe  prend 
fa  naifFance. 

Dans  le  premier  ta- 
bleau que  Ton  voit  au- 
deiTus  de  la  niche  où  la 
Itatue  de  lainte  Emilia- 
ne  tante  de  laint  Gré- 
goire ell  placée  >  ce 
Saint  eft  figuré  comme 
dans  le  temps  qu'après 
avoir  fondé  divers  Mo- 
nafteres  ,  il  vendit  le 
refte  de  fon  bien  ôc  en 


Defcriptîô??.      15J 
diftribua  tout  Targéiit 
aux  pauvres.    Le  fond 
du  tableau   reprefente 
des  édifices  &  d'autres 
monuments  de  Tancien- 
ne  Rome;  &  au-devant 
un  grand  degré  comme 
celui  du  Capitole.    Là 
plufieurs  hommes  qui 
occupent   les  marches 
d'en  haut  ,  font  vêtus 
à  la  manière   des  Ro- 
mains, comme  au  temps 
de  faint  Grégoire. 
On  le  voit  lui-même 
M  ij 


1)6  Defcrîftîon. 
debout  au  bas  du  degré 
avec  un  habillement 
plus  moderne  &  aiTés 
femblable  à  ceux  que 
des  gens  de  condition 
portoient  encore  en 
Italie  il  y  a  peu  de  lîe- 
cles.  Il  donne  Taumone 
à  une  femme  qui  eft  à 
genoux  3  &:  qui  porte 
Ion  enfant  fur  fes  épau- 
les. Un  homme  pau- 
vre, fort  vieux,  &:  pref 
que  fans  vêtement  der- 
rière cette  femme ,  fe 
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prefente  pour  recevoir 
aufTi  Taumone  :  Et  plus 
loin  d'autres  perfonnes 
s'emprefTent  à  venir  en 
foule  voir  ce  qui  fe 
pafTe.  Saint  Grégoire  a 
ftne  bourfe  pleine  d'ar- 
gent monnoyé.  Il  le 
àiftribue  avec  la  main 
droite  ,  &:  un  homme 
auprès  de  lui  à  fa  gau- 
che ,  tient  des  deux 
mains  une  corbeille 
pleine  d'autre  argent 
cnonnoyé  ,  ^  de  lacs 
M  iij 
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qui  en  font  encore  rem- 
plis. Il  eft  courbé  par 
la  pefanteur  de  cette 
charge.  Ses  bras  font 
nuds  &C  fon  habille- 
ment eft  une  tunique 
bleue  rompue  de  verd 
6c  bordée  de  pourpre^ 
&;  par^-deffus  un  man- 
teau jaune  pajGfé  en  é- 
charpe.  ,1 

Ce  fut  pour  fe  don- 
ner tout  à  Dieu  que  S. 
Grégoire  fe  dépouilla 
des  grands  biens  qu'il 
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avoit  eus  de  fa  famille  5 
Tune  des  plus  riches  bc 
des  plus  illuftres  de  Ro- 
me. Il  entra  dans  le 
Monaftere  de  faint  An- 
dré qu'il  avoit  fondé  en 
cette  même  Ville ,  &;  il 
y  fut  élu  Abbé  quelque 
temps  après.  Le  Pape 
Pelage  1 1.  lui  donna  le 
feptiéme  rang  dans  le 
miniftere  du  diaconat 
que  quelques  Cardi- 
naux conferyent  enco- 
re. Enfuite  le  même 
M  iiij 
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Pap€  l'envoya  en  qua* 
lité  d'AfocnfiatrCy  c'eft- 
à-dire  de  Nonce  du  S* 
Siège  à  Conftantinople 
auprès  de  Tibère  Em- 
pereur d'Orient.  A 
peine  faint  Grégoire  y 
fut  arriva  qu  il  s'y  ren-^ 
dit  recoi^nmandable  par 
fa  dodrine  &  par  la 
fainteté  de  fès  mœurs. 
Le  Patriarche  nommé 
Entiches  fe  retra(£ta^ 
même  à  fa  perfuaiîoi^ 
d'une  erreur  où  il  étoit 
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tombé.  Il  avoit  écrit 
qu  à  la  refurredion  la 
chair  des  corps  refïufci* 
tés  deviendroit  moins 
palpable  queTairle  plus 
fabtil.  Saint  Grégoire 
lui  prouva  le  contraire  : 
Et  en  effet  il  eft  écrit 
que  le  Sauveur  après  fa 
refurrediôn  fit  toucher 
(es  playes  à  Saint  Tho- 
mas comme  pour  affu- 
rer  la  foi  des  Apôtres 
&;  Fempêcher  de  varier 
à  ce  fujet.  Eutiches  re- 


142^      Defcription. 
connut  (on  erreur  Sc-i 
brûla  fon  livre  publi-I 
quement.  Le  Peintre  a' 
choifi  ce  moment  mê- 
me pour  le  fécond  ta- 
bleau de  la  Chapelle  de 
fàint  Grégoire.  Il  rem- 
plit la  fenêtre  feinte  cjue 

l'on  voit  proche  du  ta- 
bleau précèdent  bc  au- 
defTus  de  la  porte  qui 
eft  du  côté  de  l'entrée: 
du  fànduaire.  Saint 
Grégoire  vêtu  d'un 
long  habit  de  pourpre 


Defcri^tion.  14  j 
ioublé  d'hermine  5  eft 
icbouc  entre  TEmpe- 
reur  Tibère  que  l'on 
roic  à  fa  droite ,  ôc  Eu- 
îiches  qui  eft  à  fa  gau- 
:he,  tous  trois  accom- 
pagnés de  plufieurs 
liommes  vêtus  diverfè- 
ment ,  6c  debout  com- 
me eux  à  l'entrée  d'un 
grand  portique.  L'Em- 
pereur eft  en  habit  de 
guerre  couvert  d'un 
manteau  d'étoffe  d*or^ 
avec  un  bandeau  ou  dia- 
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dême  autour  du  frond. 
Euciches  a  un  vêtement 
violet  y  une  efpece  de 
dalmatique  fans  man- 
ches d'étoflfe  à  fleurs 
d'or ,  &  une  mitre  d'or 
{ur  fa  tête.  Il  tient  fon 
livre  qu'il  déchire  bC 
dont  il  jette  lui-même 
les  feuilles  dans  un  bû- 
cher allumé  plus  bas 
devant  lui.  Un  Ange 
vole  au-deifus  de  la  tête 
de  faint  Grégoire  (bus 
la  voûte  du   portique 

qui 


I 
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qui  eft  un  grand  édifice 
foûtenu  de  plufieurs 
colonnes  d'ordre  ioni- 
que. Sur  le  devant  du 
tableau  6c  plus  bas 
qu'une  efpece  de  fbû- 
ballement  où  le  porti- 
que &;  tous  ceux  qui 
l'occupent  font  élevés; 
on  voit  à  côté  du  bû- 
cher un  homme  de- 
bout :  Il  a  une  tunique 
verte  rehaufTée  de  bleu, 
bc  un  grand  manteau 
jaune  rehaufTé  de  verd. 
N 
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H  lenible  rêver  profon- 
dement à  révcnement 
qui  fe  pafle  &;  qu'il  re- 
garde avec  attention 
comme  étant  de  la  fuite 
d'Eutiches  &:  attaché  à 
Terreur  dont  il  fe  té- 
trade. 

Saint  Grégoire  étoit 
de  retour  à  Rome  lorf- 
que  le  Pape  Pelage  y 
mourut  de  la  pelle.  Le 
Clergé  &:  le  Peuple  élut 
aulTi-tôt  fàint  Grégoire 
pour  remplir  la  chaire 
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de  S.  Pierre.  Le  Pein- 
tre par  rapport  à  cette 
éledion  Ta  reprefenté 
avec  tous  les  ornements 
de  fouverain  Pontife  ^ 
&  une  tiare  femblable 
à  celle  que  les  Papes 
portent  à  prefent.  C'eft 
dans  le  tableau  qui  rem- 
plit l'autre  fenêtre  fein- 
te au-deflus  de  la  porte 
du  côté  de  la  Chapelle 
de  la  Vierge  qu'on  voit 
cette  peinture.  Quan- 
tité de  Prêtres  ^  d'Eve- 
N  ii 
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ques  ôc  de  Cardinaux 
marchent  en  proceflion 
tous  vêtus  d'ornements 
femblables  à  ceux  qui 
les'diftinguent  à  prelènt 
en  de  pareilles  cérémo- 
nies. Quelques  Prêtres 
portent  une  chaife  : 
D'autres  portent  des 
flambeaux  allumez  èc 
une  Croix  j  ôc  l'on  voit 
plufieurs  crofTes  ^  &  de- 
vant faint  Grégoire  la 
Croix  pontificale  &;  un 
tableau  du  portrait  de 
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la  Vierge  qu'on  eftime 
avoir  été  fait  par  faine 
Luc  5  &  que  Ton  con- 
ferve  dans  TEglife  de 
fainte  Marie  Majeure 
dès  le  temps  de  faint 
Grégoire  ^  fuivant  la 
tradition  vulgaire. 

Ceft  cette  proceiTion 
fî  mémorable  où  faint 
Grégoire  aifiita  &  qu  il 
fit  faire  pendant  la  va- 
cance du  faint  Siège , 
p^ur  appaifer  la  colère 
de  Dieu  èc  faire  ceifer 
N  iij 
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la  pcfte  ,  &:  tous  les 
autres  flcaux  dont  cette 
Ville  ctoit  affligée.  L'é- 
tat déplorable  des  ha- 
bitans  de  Rome  eft  ex- 
primé par  une  femme 
malade  ôi  à  demi  cou- 
chée à  terre  avec  un 
enfant  qui  la  regarde  en 
pleurant.  Une  autre 
femme  fort  âgée  lui 
foûtient  la  tête  &:  lui 
fait  voir  dans  le  ciel  ÔC 
fur  des  nuages  un  Ange 
qui  chaflfe  à^o.^  démons 
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autheurs  de  tant  de 
maux.  Un  homme  vêtu 
richement  &  un  Evê- 
que  élèvent  leurs  re- 
gards^leurs  bras  &:  leurs 
mains  jointes  vers  le 
ciel  :  Saint  Grégoire  a 
auffi  les  yeux  tournés 
de  ce  côté  en  face  d  un 
grand  bâtiment  de  Ro- 
ihe,  qu'on  nommoitde 
fbn  temps  le  maufolée 
^  ou  le  tombeau  de  l'Em- 
pereur Adrien.  On  a 
depuis  appelle  cet  édi- 
N  iiij 
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fi  ce  le  château  de  faint 
Ange  i  parceque  du- 
rant cette  procefTion  fî 
fameufe  qui  fit  entière- 
ment ceiTer  la  pefte  dans 
Rome;  Ton  vit  TAnge 
exterminateur  s'arrêter 
au-deiTus ,  &  remettre 
dans  le  fi3ureau  une  é- 
pée  flailiboyante ,  com- 
me le  Peintre  Tar  fort 
bien  marqué. 

Parmi  tout  ce  qui  eft 
arrivé  de  merveilleux 
à  faint  Grégoire  pen- . 
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âant  fa  vie  :  il  y  a  des 
Hiftoriens  qui  obfer- 
veiit  ,  qu'après  avoir 
fait  deux  fois  la  charité 
à  un  pauvre  qui  fem- 
bloit  être  un  Marchand 
ruiné  5  il  donna  jpour 
troifiéme  aumône  à  ce 
même  pauvre  un  vafe 
d'aro-ent  où  fainte  Silvie 
fa  mère  lui  avoir  en- 
voyé à  manger  :  Et 
I  qu'un  Ange  après  que 
faint  Grégoire  fut  créé 
Pape  ,   lui  apparut  bC 
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lafTara que  c étoit  lui- 
même  qui  avoit  reçu 
trois  fois  Taumône  par 
lès  mains  fous  la  figure 
d'un  pauvre  Marchand. 
Le  Peintre  a  fait  choix 
de  cette  apparition  y 
pour  un  des  tableaux 
de  la  Chapelle  de  faint 
Grégoire  placé  au-def- 
fus  de  la  niche  où  Ton 
a  mis  la  ftatue  de  fainte 
Silvie.  On  doit  confi- 
derer  ce  tableau  comme 
un  des  plus  beaux  par 
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l'excellence  du  pinceau, 
&:  par  la  compoiltion 
du  lujer. 

L'Ange  eft  debout. 
Il  a  la  tête ,  le  col ,  les 
Jambes  ,  &;  ujie  partie 
des  bras  nuds  }  &  le 
refte  eft  couvert  d'un 
vêtement  d'étofFe  légè- 
re de  couleur  chan- 
geante de  bleu ,  de  jau- 
ne ,  &:  de  rouge  j  avec 
des  manches  jaunes.  Sz^ 
cheveux  à  demi  blonds 
tombent  en  ondes  fur  fes 
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épaules  :  mais  il  y  a  dans 
les  traits  de  fon  vifage 
&  dans  toute  l'attitude 
èc  la  difpoiition  du 
corps  une  grâce  plus 
qu'humaine.  Saint  Gre-^ 
goire  comme  ébloui: 
par  tant  d'éclat  ,  efl: 
profterné  la  tête  &L  les 
mains  étendues  contre 
terre.  Il  eft  feul  dans 
la  chambre  j  mais  deux 
hommes  hors  de  la  por^ïj 
te  qui  eft  ouverte ,  font 
attentifs  à  le  regarder  j 
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&;  paroifTenc  comme 
{urpris  d'un  événement 
fi  extraordinaire*  Plus 
loin  on  voit  des  arbres 
&  quelques  bâtiments, 
qui  forment  un  agréa- 
ble payfage  :  Et  il  y  a 
dans  le  haut  du  tableau 
deux  Anges ,  l'un  aflîs 
fur  un  nuage  5  ôcTautre 
derrière  un  autre  nua- 
ge ,  fur  lequel  il  eft  ap- 
puyé en  regardant  avec 
attention  ce  qui  fe  palTe 
entre  l'Ange  &:  S.  Gré- 
goire. O 
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Une  apparition  de 
Notre -Seigneur  à  faint 
Grégoire  eft  peinte 
dan^  le  cinquième  ta- 
bleau de  la  même  Cha- 
pelle avec  tout  Tart ,  ÔC 
foute  la  grâce  &;  la 
beauté  que  Ton  peut 
defirer  :  L*on  voit  Jefîis- 
Chrift  qui  defcend  du 
ciel  en  terre.  Des  An- 
ges &  des  Chérubins' 
Paccompagnent  fîir  àci 
nuages.  Saint  Grégoire 
aiTis  devant  une  table , 
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tient  en  fà  iTiain  droite 
une  plume  ^  bc  femble 
-occupé  à  travailler  pen- 
dant la  nuit.    Il  paroît 
,comme  au  moment  de 
fa   première  fîirprife  : 
&  il  regarde  avec  reC- 
ped:  le  divin  Sauveur 
-qui  fe  manifefte  à  lui 
dans  réclat  de  fa  gloire. 
Jefus-Chrill  ell  de- 
bout iiir  un  nuage ,  6c 
n  a  pour  vêtement  qu'u- 
ne (draperie  bleue  rom- 
pue de  blanc  &:  de  jau- 
Oij 
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ne  5  mais  très  légère  Se 
volante  ,  &  qui  n'eft 
retenue  qu'avec  une  ef- 
pece  de  bandelette  de 
couleur  de  pourpre. 
Ce  tableau  eft  au-defTus 
de  la  porte  par  où  Ton 
entre  du  côté  du  dôme 
&  vis-à-vis  TAutcl  au- 
defTus  duquel  on  voit 
le  fîxiéme  tableau. 

Saint  Grégoire  mou- 
rut à  Rome  en  l'année 
fîx  cens  quatre  ^  le  dou- 
zième de  Mars.    Plu- 
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{leurs  Villes  croyent 
pofTeder  fes  reliques.  Il 
sefl  fait  pluiîeurs  tran- 
flations  de  fou  corps  à 
Soiflbns  dans  l'Eglife 
de  faine  Medard,  d'où 
Iles  hérétiques  rôterent 
avec  plufieurs  Corps 
faiiits  quand  ils  pillèrent 
cette  Eglilè  Tan  mil 
cinq  cens  foixante  &; 
quatre.  La  ville  de  Sens 
croit  avoir  le  chef  du 
même  Saint  3  quelle 
eftime  avoir  été  apporté 
O  iij 


i6z  Dejcripion. 
de  Rome  il  y  a  plus  cfe 
huit  cens  ans.  Ce  fut 
TArchevêque  Anfegife 
qui  en  fit  le  premier  la 
tranflation  en  Tannée 
huit  cens  foixante  & 
feize  :  Et  il  y  a  eu  plu- 
fieurs  autres  tranfla- 
tions  faites  en  France 
des  reliques  de  faint 
Grégoire  par  d'autres 
Archevêques. 

C'eft  une  de  ces  cé- 
rémonies que  le  Pein- 
tre a  reprefentée  dans 
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le  {îxiéme  tableau.  On 
y  voit  dans  le  lointain 
de  grands  bâtiments. 
Le  corps  de  faint  Gré- 
goire vêtu  de  fes  habits 
pontificaux,  eft  étendu 
fur  un  brancart  bc  por- 
té par  des  Diacres  or- 
nés de  dalmatiques.  Un 
nombreux  Clergé  6c 
plufieurs  Evêques  rac- 
compagnent, bc  un  Ar- 
chevêque avec  fes  afîî- 
ftans  le  reçoit  à  Tentrée 
de  fon  Eglife.  Quel- 
O  iiij 
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ques  hommes  ôC  queU 
ques  femmes  font  à  ge- 
noux à  fon  pailage ,  ôc 
femblent  invoquer  le 
Saint  par  leurs  prières,, 
On  remarque  dans 
les  peintures  de  la  Cha-^ 
pelle  de  faint  Grégoire, 
qu'elles  ont  été  exécu- 
tées avec  beaucoup 
d'art  &  d'intelligence  j 
conformément  aux  fîi- 
jets  qu'elles  expofent, 
aux  lieux  qu'elles  oc- 
cupent, &:  aux  jours 
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qu  elles  reçoivent:  Ceft 
pourquoi  dans  la  coupe 
qu'il  faut  maintenant 
conliderer  ,  le  Peintre 
s'eft  appliqué  à  donner 
toute  la  clarté  qui  doit 
diitinguer  un  grand 
ciel,  6C  toute  la  légè- 
reté que  des  figures 
foûtenues  en  Tair  par 
des  ailes  ou  par  des  nua- 
ges doivent  avoir.  La 
principale  de  ces  figu- 
res eil  celle  de  faint 
Grégoire  que  plufieurs 
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Anges  accompagnent 
&;  que  d'autres  aident 
à  élever  dans  le  fejouj 
des  bien-heureux.  1! 
eft  vêtu  des  habits  qu< 
les  fouverains  Pontife; 
portent  dans  les  plu: 
grandes  folemnités  y  a 
vec  la  tiare  à  trois  cou 
ronnes  fur  la  tête.  Se 
bras  étendus  ,  ôd  fe 
regards  tournés  vers  L 
ciel ,  marquent  fbn  ar 
deur  à  s'approchçr  di 
fein  de  Dieu. 


Defcriftion.  167 
Un  Ange  en  Tair  6c 
>refque  nud  ,  porte  la 
"roix  Pontificale.  Un 
jrand  Ange  aufli  en 
air  à  la  droite  du  même 
Jalnt ,  a  une  éc harpe 
te  couleur  de  pourpre  5 
It  deux  autres  de  ces 
îfprits  celeftes  aflis  fur 
les  nuages  5  Tun  avec 
me  draperie  bleue  très 
:laire  Sc  de  gaze  légère, 
5c  une  écharpe  rouge  5 
fe  Tautre  avec  une  dra- 
perie verte  rompue  de 
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jaune  :  femblent  unir 
leurs  efForts  avec  le 
premier  ,  pour  élever 
les  nuages  où  faint  Gré- 
goire cil  aflis  &:  où  i^i 
pieds  font  pofés. 

De  petits  Anges  & 
des  Chérubins  font  en 
l'air ,  ôi  rempliffent  a- 
vec  des  nuages  le  refte  i 
de  la  coupe.  Un  des  An- 
ges tient  la  plume  & 
quelqu'un  des  livres  de  \ 
S.  Grégoire  ,  &:  deux  : 
autres  montrent  la  voyej 
du  ciel.  CHAP, 


Defeription.      169 

CHAPITRE    IV. 

Les    Peintures    de    la 

Chamelle  de  faini 

Amhroife. 

Quelque  pieufe 
émulation  que 
les  Chrétiens  reflcn- 
tent  ,  en  coniîderant 
dans  les  peintures  de  la 
Chapelle  de  faint  Gré- 
goire ,  l'image  de  divers 
exemples  qu'il  a  donnés 
de    Ton     détachement 

P 
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des  richeifes  ,  &  de  fa 
charité  envers  les  pau- 
vres 3     de    fou   zèle  à 
maintenir  la  pureté  de 
la  foi  &c  à  engager  les 
hommes  à  la  pénitence, 
&;  de  fa  fainte  ôc  pro- 
fonde dosftrine  :     On 
trouvera  dans  la  Cha- 
pelle de  faint  Ambroife 
des  fujets  qui  ne  font 
pas    moins    propres  à 
inftruire  ôi  à  édifier  les 
peuples ,  que  capables 
de  plaire  aux  fç avants 
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par  le  choix  des  fujets 
&;  par  le  travail  excel- 
lent des  peintures.  Il  y 
a  dans  cette  Chapella 
lîx  tableaux  ôc  une  cou- 
pole entièrement  pein- 
te s  de  même  que  dans 
la  Chapelle  précédente, 
hc  que  dans  chacune 
des  deux  autres  Cha- 
pelles rondes. 

Le  premier  tableau 
reprefente  faint  Am- 
broife  en  habit  de  Sé- 
nateur Romain ,  &  de 

p  ij 
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Gouverneur  de  Milan. 
Il  a  une  longue  tunique 
violette ,  &  un  grand 
manteau  d'un  rouge 
brun.  On  le  voit  de- 
bout au  milieu  de  l'E- 
glife  de  cette  Ville.  Là 
une  grande  aflTemhlée 
de  peuple  l'environne^ 
ôc  paroît  exprimer  ce 
qui  fe  pafTa  de  plus  fin- 
gulier  y  lorfque  les  Mi- 
lanois  l'élurent  pour 
leur  Evêque.  Auxence 
fon  predecefTeur  avoir 
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été  chef  des  Arriens. 
Cette  fcde  fe  trouva  lî 
puilTante  à  Milan  ,  à  la 
mort  d'Auxence  ,  que 
d'abord  le  peuple  fut 
divifé  en  deux  fa6lions 
difterentcs  fans  penfer 
à  faint  Ambroife.  Un 
enfant  feul  dès  qu'il  le 
vit  5  s'écria  du  milieu 
de  la  foule  ^  ambroife 
E^êûjue  :  Auflî-tôt  le 
peuple  fuivit  cette  ac- 
clamation &  élut  faine 
Ambroife  tout  d'une 
P  iij 
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voix.  La  furprife  d'un 
événement  iî  imprévu 
eft  parfaitement  mar- 
quée dans  le  tableau. 
Un  enfant  vêtu  d'une 
tunique  bleue  fans  man- 
ches ,  a  la  bouche  ou- 
verte ,  les  mains  éle- 
vées ,  &:  les  yeux  atta- 
chés fur  la  perfonne  de 
fàint  Ambroife,  quipa- 
roît  étonné  &:  comme 
interdit.  Il  étend  les 
bras  &;  regarde  fixe- 
ment ^    quoi   qu'avec 
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iurprife  ,  cette  grande 
multitude  de  peup!e  qui 
!>'approche  du  lieu  où 
il  eft  monté  ,  ôc  qui 
marque  par  différentes 
exprcffions  fon  accla- 
mation 5  &  en  même 
temps  de  la  furprife  de 
voir  qu'un  enfant  par 
une  infpiration  divine 
ait  déterminé  leurs  fuf- 
frages  pour  un  (î  heu- 
reux choix.  Ce  ta- 
bleaux elt  au-deiTus  de 
la  porte  par  où  Ton  en- 
P  iiij 
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tre  dans  la  Chapelle  du 
côté  du  dôme  vis-à-vis 
de  TAutel  j  c'eft-à-dire 
entre  le  midi  &  l'occi- 
dent. 

Il  efl:  à  propos ,  ce  me 
femble  ^  de  confîderer 
[es  autres  tableaux  de 
cette  Chapelle  fuivant 
Tordre  chronologique 
de  divers  événements 
de  la  vie  de  faint  Am- 
broife  qu'on  y  a  repre- 
fentes  5  quoi  que  le  Pein- 
tre ne  fe  foit  pas  afTu- 
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jetti  de  les  placer  tous^ 
par  rapport  à  cet  ordrej 
mais  félon  les  avantages 
qu'il  a  voulu  tirer  des 
jours  différents ,  &  des 
diverfes  formes  &;  gran- 
deurs de  quelques-uns 
de  ces  mêmes  tableaux^ 
Le  plus  grand  évé- 
nement de  la  vie  de  S* 
Ambroife  a  été  la  péni- 
tence   quil    impofa  à 
Theodofe    le   Grand  , 
pour    une    vengeance 
cruelle  dont  cet  Empe- 
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reur  aftligea  la  ville  de 
TeiTalonique.  Sept  à 
huit  mil  habitans  y  fu- 
rent égorgés  par  fou 
ordre  j  parcequ'on  y 
avoit  renverfé  fa  ftatue 
&;  tué  un  de  fes  Offi- 
ciers. Saint  Ambroife 
excommunia  Theodo- 
fe  3  6c  Tempêcha  lui-- 
même d'entrer  dans 
TEglife  de  Milan.  C'eft 
cette  a6tion  que  Ton  a 
reprelentée  dans  Tun 
des   deux  plus  grands 
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tableaux  de  la  Chapelle 
de  ce  faint  Evêque,  Le 
tableau  remplit  la  fe- 
nêtre feinte  placée  à 
l'occident  au-deilus  de 
la  porte  que  Ton  voit 
du  côté  de  l'entrée  du 
fanduaire.  Saine  Am- 
broife  y  paroît  debout 
vêtu  de  tous  ïks  orne- 
ments d'Evêque ,  &:  au 
milieu  de  fon  Clergé  à 
la  porte  de  fon  Eglife. 
Il  en  défend  l'entrée 
avec  un  regard  terri- 


i8o       Depcripion. 
ble  i  &  par  une  adion  1 
qui  femble  faire  reculer 
Theodofe  ,  ce  Prince 
i^ui  avoir  acquis  le  fur- 
nom  de  grand  par  fa 
valeur  5  &:  qui  le  mérita 
encore  davantage  par 
là  pieté ,  dont  il  donna 
un  rare  exemple  dans  J 
cette  occafîon.  Oncon-  1 
noît  facilement  ici  Ti-if 
mage  de  cet  Empereur  :  a 
Sa  tête  eft  couronnée  t 
de  laurier  3  fous  la  cui-  c 
ralfe  donc  il  eft  armé,  m 

il 
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il  a  un  vêtement  de 
pourpre  :  Et  un  grand 
manteau  rouge  de  cou- 
leur d'écarlate  brodé 
d'or  couvre  fa  cuirafTe. 
Ce  manteau  eft  Tan- 
cienne  pourpre  refèr- 
vée  aux  feuls  Empe- 
reurs. Il  eft  attaché  avec 
une  agraffe  d'or  iur  Té- 
paule  droite.  Theodofe 
à  pied ,  &  fuivi  de  Çts 
troupes  la  plupart  à 
cheval  î  monte  une  des 
marches     de    l'Eglife 
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comme  pour  y  entrer. 
Le-  Peintre  a  exprimé 
à  la-  fois  fur  fon  vifage 
&  dans  toute  fon  a6lion 
la  furprife  qu'eut  ce 
Prince  de  le  voir  arrêté 
par  fàint  Ambroife  5  le 
repentir  qu'il  reffentic 
dans  ce  même  inftant 
de  fon  péché  :  &  fa  re- 
tenue toute  refpeôtueu- 
fè  5  ÔC  fî  digne  de  fa 
jpieté  &  de  la  venera- 
tiotî- quil  eut  toute  fa 
vie .  pour  le  faint  Eve*- 
quç,  de  Milan, 
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Le  Peintre ,  pour  le 

tableau     qui     remplit 

l'autre     fenêtre    feinte 

au-delfus  de  la  porte 

du  côté  du  midi  &  vers 

la   Chapelle   de   fainte 

Therefe  5    a   choid  la 

^converfion    que    faint 

Ambroife  fit  d'un  des 

plus     fubtiles     ^    des 

plus    obftinés     d'entre 

les  Arriens. 

Cet  homme  en  difpu- 

rtant  en  public  3  apper- 

•:  çut  un  Ange  qui  parloit 
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à  Toreille  de  faint  Am- 
broife  dans  le  temps 
que  ce  faint  D odeur 
prononçoit  ce  qu'il  dit 
de  plus  fort  ,  de  plus 
véhément  &:  de  plus 
invincible  dans  cette  cé- 
lèbre difpute.  L'Ange 
eft  ici  reprefenté  en  Tait 
fbûtenu  par  (es  ailes  & 
vêtu  d'une  draperie 
bleue  rompue  de  cou- 
leur de  rofe.  Saint  Am- 
broife  a  la  tête  nue  , 
quoiqu'il  foit  vêtu  de 


Defcriptio??.  iSy 
(es  habits  ci'Evêque  &: 
avec  le  palJjum.  Il  eft 
debout  élevé  fur  une 
efpece  de  tribune  au 
milieu  d'un  grand  édi- 
fice. Tout  le  peuple 
l'écoute  avec  une  atten- 
tion mêlée  de  furpri(e 
&;  d'étonnenient  :  Et 
le  Théologien  des  Ar- 
riens  contre  lequel  (amt 
Ambroiie  difpute  ,  eil 
debout  avec  le  peu- 
ple 3  &;  vêtu  d'une  tu- 
nique blanche  &:  d'un 


i8(5  Defcripion. 
grand  manteau  rouge 
brodé  d'or.  Cet  hom- 
me a  la  bouche  ouverte, 
&  étend  la  main  droite 
en  figne  d'admiration. 

Dans  le  quatrième 
tableau  faint  Ambroife 
a  les  mêmes  habits  avec 
le  i^alltum  qui  eft  une 
bande  un  peu  large 
faite  de  lin,  &  marquée 
de  petites  croix  noires 
en  broderie,  hcpallium 
forme  encore  par  (a 
difpolîtion    une   croix. 


Dejcriftion.  187 
devant  &:  derrière  lur 
le  vêtement  de  celui 
qui  le  porte.  Saint  Am- 
broife  a  fa  mitre  fur  la 
tête  5  II  tient  d'une  main 
la  Croix  primatiale ,  &; 
étend  la  main  droite  en 
regardant  le  corps  d'un 
faint  Martyr  dont  la 
tête  eft  feparée.  Un 
homme  vêtu  d'une  tu- 
nique verte  tient  la  tête 
qu'on  trouva  en  Ion 
entier  ^  comme  iî  elle 
eût  été  nouvellement 
QJiij 


i8S  Defcription. 
coupée  j  ôi  deux  autres 
hommes  cirent  d'une 
foiTe  le  corps  envelopé 
de  fon  fuaire  encore 
tout  teint  de  fang.  On 
a  voulu  exprimer  ici 
rinvention  du  corps  de 
faint  Nazaire.  Le  lieu 
de  fa  fepulture  fut  ré- 
vélé à  (àint  Ambroiie  : 
qui  fit  encore  la  tranfla- 
tion  de  pluiîeurs  autres 
reliques  de  faints  Mar- 
tyrs trouvés  de  fon 
temps  dans  le  Diocefe 


Defcriptio?7.  i?9 
de  Milan.  Par  le  fond 
du  tableau  qui  eft  un 
agréable  payfage  j  bc 
par  un  concours  de 
peuple  de  la  campagne, 
avec  des  Prêtres  debout 
&  un  Curé  à  genoux 
revêtu  d'une  étole  pro- 
che de  faint  Ambroife  ; 
Ton  connoît  que  cette 
cérémonie  le  paifa  hors 
de  la  Ville ,  comme  en 
effet  il  eft  marqué  dans 
la  vie  de  S.  Ambroife. 
Le  faint  Evêque  avec 


i9o      Defcription. 
les   mêmes    ornements  ]ï 
dans  le  cinquième  ta-  ^ 
bleau  que  dans  le  pré- 
cèdent ,   &  auflTi  avec 
une  barbe  blanche  fort 
longue,  paroît  débouta 
élevé  fur  un  perron  au! s 
milieu  d'une  foule  de 
peuple  dans  la  bafilique  i 
Ambrofîenne  aind  ap-  c 
pellée  de  fon  nom.    Il 
chaflé   un  Démon  du 
corps  d'un  pofledé  qui  l 
eft  à  terre  vêtu  d'une  i 
draperie  bleue.  Le  dé- 


Dejcription.  191 
moniaque  a  les  yeux 
renverlés  ,  la  bouche 
ouverte  ,  le  vifage  hi- 
ideux  5  un  des  bras  tcn- 
(dus ,  &:  le  poing  clos  ; 
iiiiarques  fenlibles  des 
inaux  que  le  malin  es- 
prit lui  fait  fouffrir. 
C'eft  l'image  du  démo- 
niaque qui  cria  à  haute 
voix  que  faint  Ambroi- 
(è  enfeignoit  la  vérita- 
ble dodrine  fur  le  mif- 
tere  de  la  fainte  Trinité. 
Il  eft  difficik  de  mari* 


192-  Defcrïpion. 
quer  tout  Tart  que  le 
Peintre  a  employé  dans 
Texecution  de  ce  fujet, 
&;  de  toutes  les  autres 
peintures  de  la  même 
Chapelle  Le  quatrième 
6c  le  cinquième  tableau 
font  au-defTus  des  ni- 
ches où  les  ftatues  de 
fàint  Satyre  frère  de 
faint  Ambroife  ,  &  de 
fainte  Marcelline  fa 
fœur  font  placées.  Mais 
qui  ne  s'arrêtera  pas 
liirtout  à  confîderer  a- 

vec 


Defcripion.  195 
i^ec  quel  art  &  quelle 
force  de  pinceau ,  faint 
Ambroife  ell  reprefenté 

;  au  lit  de  la  mort  dans 
le  fixiéme  tableau,  pla- 
cé entre  \t%  deux  fenê- 
tres au-defTûs  de  TAu- 
tel  ?  Saint  Paulin  qui  a 

;  écrit  Thiftoire  de  la  vie 
de  ce  grand  liomme  , 
&;  qui  a  fait  paffer  juf. 

i  qu  à  nous  it^  dernières 
paroles  ,  efl:  ici  repre- 
fenté. On  le  voit  affis 
entre  Je  lit  &  une  table 
R 


1.94      Defcription. 
où  il  s'appuye  ,  tenant 
une  plume  en  fa  main 
droite.  Il  tourne  la  tête, 
bc  regarde  faint  Am- 
broife     avec     étonne- 
ment.  Par  cette  a(3:ion 
bc    par    une    lumière 
éclatante  qui  environne     i 
le  derrière  de  la  tête  de     i 
iàint  Ambroiie  ,   pen-     ( 
dant  qu'il  eft  couché     t 
dans  fon  lit  5  6c  qu'il  a     e 
les  mains  jointes ,  bC  le     1 
vifage  ôc  les  y  eux  élevés   \i 
vers  le  ciel  :  Le  Pein-   1  ii 


Defcriftion.  i^j 
tre  a  voulu  marquer  ce 
que  (aint  Paulin  qui  fut 
auprès  de  lui  jufqu  au 
dernier  inftant  de  ia  vie, 
vit  avec  furprife.  Il  dit 
que  tout  à  coup  un  feu 
éclatant  environna  la 
tête  de  iaint  Ambroife, 
6c  lui  entra  peu  à  peu 
dans  la  bouche  y  ce  qui 
fut  regardé  comme  un 
épanchemenc  vifible  de 
TEfprit  faint  y  dont  faint 
Ambroife  fut  rempli 
jufqu  à  fa  mort  ,  qui 
Ri) 


196  Defcriftion. 
arriva  le  jour  de  Pâques 
à  la  pointe  du  jour  l*aft 
trois  Qtns  quatre-vingt* 
dix-fèpt  ,  ctànt  alor^ 
âgé  de  foixante  ^  qua- 
tre ans.  Sainte  Marcel 
Hne  fœur  de  faint  Am- 
bpoife  eft  reprefentée 
à  genoux  proche  du 
pied  du  lit  de  fon  frère  j 
d  où  elle-même  &:  tous 
ceux  qui  l'accompa- 
gnent voyent  finir  ia 
vie  avec  afïliétion. 
Quel  éclat  de  lumie- 
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re  ne  voit-on  pas  en- 
core dans  la  coupe  où 
faine  Ambroife  eft  tout 
en  Tair  porté  par  des 
nuages  3  foûtenu  par 
deux  Anges,  &: accom- 
pagné de  pluiîeurs  au- 
tres de  ces  Efprits  ce- 
leftes  qui  fcmblent  lui 
préparer  la  voye  à  la 
béatitude  éternelle  ?  S. 
Ambroife  a  les  bras 
étendus ,  ^  la  tête  nue 
&  élevée  vers  le  ciel  j 
comme  tout  tranfporté 
R  iij 


i9S  Dejcriftion. 
hors  de  lui-même.  Son 
vêtement  eft  une  tuni- 
que violette ,  dont  on 
ne  voit  que  le  bas  5  te 
refte  étant  couvert  de 
fbft  rocheté 

L  on  ne  voit  âufïî' 
quune  partie  du  pal- 
iium  j  &C  que  le  haut 
de  (à  chafuble  faite 
d'étoffe  d  or  &  doublée 
de  pourpre.  Un  des  An- 
ges qui  foûtient  làint 
Ambroife  eft  fous  œ 
dernier  vêtement.    Il 
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joint  les  mains  &C  re- 
garde le  ciel  par  deflous 
le  bras  gauche  du  faint 
Evêque.  L^autre  Ange 
à  genoux  fur  le  nuage 
&  à  demi  couvert  d'u- 
né  draperie  rouge  , 
fôûticnt  avec  fbn  bras 
&C  (on  épaule  gauche 
le  bras  droit  du  même 
feint  Evêqae  ,  èc  pofe 
fa  main  droite  fiir  fon 
genoux. 


R  iiij 


200     Dejcriftion. 

CHAPITRE    V. 

Les   Peintures    de    la 

Chamelle  de  faint 

Augufiin. 

Apre' S  la  Cha-^ 
pelle  de  faint 
Ambroife,  &  du  même 
côté  entre  la  Chapelle 
de  fàinte  Therefe  &;  la 
partie  de  la  croix  grec- 
que qui  fèrt  d'entrée  à 
FEglife  y  il  faut  voir  la 
Chapelle  de  faint  Au- 


Dejcrhtion.  xoî 
guftin  :.  &  y  encrer  par 
ta  porte  du  côte  du  dô- 
me pour  en  bien  confia 
derer  tous  les  tableaux*. 
Vis-à-vis  cette  porte 
au-deiTus  de  TAutel  & 
de  la  niche  où  la  ftatue 
de  faint  Auguftin 
eft  placée  5  le  Peintre 
a  reprefenté  le  premier 
moment  de  la  conver- 
fion  de  ce  faint  Doc- 
teur y  félon  qull  l'ex- 
plique lui-même  dans 
ics   confeifions.    Saint 


xoi     Defcripion. 
Au^uftin    elt   aflTis    & 
comme  à  demi  couché 
fous  un  figuier.  Sa  tu-    t 
nique  efl:  rouge  &  Ton  \\ 
manteau  eft  j  aune  tirant  i  { 
fur  le  feuille-morte.  Il  \\ 
a  les  bras  étendus  5  Sa  \\ 
tête  eft  tournée  vers  le    : 
ciel  ;  Et  fes  yeux  font   \ 
attachés  fur  un  rayon   ( 
de  lumière  ,  où  on  lit 
ces  mots  toUe  3    lege  y 
quune  voix  inconnue    ] 
lui   fit  entendre  j    &: 
qu  ici  deux  Anges  ea 


Defcrij^Hon.  loj 
fair  fous  la  figure  de 
deux  enfans  ailés  fem- 
blenc  lui  faire  voir  ^  en 
le  regardant  du  haut 
du  ciel.  Le  fond  du  ta- 
bleau reprefcnce  un  jar- 
din ,  une  maifon  cham- 
pêtre &  deux  marches 
pour  y  monter.  Là  un 
jeune  homme  qui  n'eft 
autre  qu  Alype  ami  in- 
time defaintAuguftfn, 
lit  dans  un  livre  avec 
grande  attention.  Son 
habit  eft  violet  &;  fon 


:zo4  ^befcripion* 
manteau  gris.  Il  tient 
ion  livrje  de  la  main 
droite-,  &  s'appuye  de 
îautré  main  fur  la  mar- 
che où  il  eft  aflis  :  &:  fa 
tête  n'efl;  vue  quç  d£ 
profil.  Il  y  a  auprès  de 
lui  à  fa  droite  un  Jivrq 
fermé  :  C^  font  les  Epî- 
très  de  faint  Paul ,  où 
iàint  Auguûin  après 
avok  entendu  la  voix 
inconnue  6ccelefte  ré- 
péter ces  mots  toh^  lege^ 
alla  lire  à  Jouyertur^ 


I 


Defcripion.  loj 
&  au  hazard  un  pafTage 
qui  acheva  de  le  con- 
vertir. Ce  font  ces  pa- 
roles :  2>Ion  in  commej^ 
fatiomhus  &  ehrietati- 
hus  ,  non  in  cubiltbus 
&  im^udicitiis  9  non  in 
contentione  &  Amula^ 
tione  :  Jed  induimini 
Dominum  Jefkm  Chrip 
tum  y  &  Garnis  provi-- 
dentiam  ne  feceritis  in 
concupfcentiis  ^ejtns. 
Ne  pafTés  pas  le  temps  ^c 
à  faire  bonne  chère,  ^^ 

S 


io6  Defcri^ûon. 
ni  à  boire  ^  ni  au  lit , 
ni  à  des  impuretés , 
ni  dans  la  contention 
,,  6c  l'émulation  :  Mais 
3,  revêtés-vous  de  Nô- 
35  tre  -  Seigneur  Jefus- 
3,  Chrill ,  ôc  ne  conten- 
33  tés  pas  vôtre  chair  fe- 
33  Ion  vôtre  fenfualité. 
Saint  Auguftin  recon- 
nut dans  ces  paroles  la 
voye  fure  que  le  Chrif- 
rianiiîne  enleigne  pour 
retirer  l'homme  d'une 
vie  voluptueufe  ,  telle 


Dejcriptîon.  loy 
que  la  fienne  avoit  été 
jufqu  au  moment  de  fa 
convcrfîon. 

Le  deuxième  tableau 
placé  au-defTus  de  la 
niche  où  Ton  voit  la 
ftatue  de  fainte  Moni- 
que ,  reprefente  le  bap- 
tême de  faint  Auguftin. 
Il  avoit  trente-trois  ou 
trente-quatre  ans  lorf. 
qu'il  fut  baptifé  à  Milan 
par  faint  Ambroife.  Le 
Peintre  a  reprefente 
cette  cérémonie  avec 
Sij 


2o8  Defcri^tion. 
beaucoup  de  dignité. 
Le  lieu  du  baptiftaire 
eft  un  édifice  rond  trcs 
fpacieux  foûtenu  de  co- 
lonnes ioniques  ,  dont 
les  intervales  laifTent 
découvrir  d'autres  bâ- 
timents magnifiques , 
qui  forment  une  efpece 
de  parvis.  Saint  Am- 
broife  debout  affifté  de 
fonClergé  &C  vêtu  d'une 
aube  &;  d*une  chafiable 
d'étoffe  d'or  doublée  de 
pourpre    avec  le  pal- 


Dejcriptiarj.  109 
lium  y  impofe  la  main 
droite  au-deiTus  de  Ja 
tête  de  faint  Auguftin 
qui  eft  vêtu  de.  blanc 
&  à  genoux  au  bord 
des  fonds  baptifmaux 
ôi  accompagné  de  fon 
fils  Dieu-donné  &  de 
fon  ami  Alipe, tous  deux 
aulîi  vêtus  de  blanc.  Ali- 
pe  a  un  pied  dans  l'eau 
des  fonds  ,  &;  Tautre 
pied  fur  la  première 
marche  &;  la  plus  baf- 
fe :  Ôc  il  femble  s'ap- 
S  iij 


zio  Defcription. 
procher  de  faint  Au- 
guftin  pour  participer 
à  la  benedidlion  qu'il 
reçoit  de  faint  Am- 
broife. 

Le  Peintre  a  trouve 
moyen  dans  les  ta- 
bleaux de  la  Chapelle 
de  faint  Auguftin  ,  de 
difpofer  tout  de  fuite 
&;  en  même  temps  félon 
Tordre  chronologique, 
les  divers  fujets  qu'il  a 
tirés  de  la  vie  de  ce  f  ânt 
Dodcur  y    &C  qu'il  a 


III 


Defcriftion. 
reprefentés  chacun  a- 
vec  autant  d'art  &;  d'in- 
telligence que  de  foin. 
Aintî  la  fenêtre  feinte 
qui  eft  du  côté  de  l'oc- 
cident au-deiTus  de  Tu- 
ne des  portes  de  la  mê- 
me Chapelle,  fe  trouve 
remplie  d'un  tableau 
où  Ton  voit  faint  Au- 
guftin  qui  n'étant  en- 
core que  Prêtre  ,  prê- 
che devant  le  peuple 
d'Hyppone  en  prefence 
de  l'Evêque  Valere.  S. 
S  iiij 


HZ 


Defcriftion. 
Auguftin  eft  un  peu 
élevé  au-dcfTus  de  foii 
auditoire,  &  fe  foûtient 
fur  un  appui  de  pierre 
qui  eft  devant  lui.  Un 
homme  aflis  à  côté  ÔC 
aux  pieds  de  faint  Au- 
guftin y  femble  tout 
occupé  à  écrire  ce  qu'il 
entend  :  Et  l'Evêque 
Valerc  reprefenté  par 
un  vénérable  vieillard 
qui  a  une  mitre  fur  la 
tête  ,  eft  afïis  vis-à-vis 
le  Predicateur^ôc  paroît 


Defcripion.  115 
récouter  avec  autant 
de  fatisfadion  que  d'at- 
tention. On  remarque 
dans  le  vilage  de  ceux 
qui  compofent  rafTem- 
blec  différentes  expreC- 
lions  d'admiration ,  de 
joye  ôc  d'édification. 
Il  y  a  lur  le  devant  du 
tableau  une  femme  af- 
fife  &  toute  appliquée 
à  faire  taire  fon  enfant, 
dans  la  crainte  de  per- 
dre quelqu'une  des  pa- 
roles de  la  prédication 


114  T)efcnpion. 
de  faint  Auguftin.  Le 
lieu  de  raffemblée  eft 
une  Eglife  magnifique 
ornée  de  pilaftres  ôi 
qui  a  plufieurs  arcades. 
Ce  fer  mon  que  faint 
Auguftin  fit  à  Hyppo- 
ne  en  prcfence  de  l'E- 
vêque  Valere  ,  excita 
le  murmure  de  quel- 
ques perfonnes ,  parce- 
qu'alors  il  n  étoit  pas  en 
ufage  dans  les  Eglifcs 
d'Afrique  ^  d'entendre 
aucun  Prêtre   prêcher 


Dejcrhtion.  xij 
zvi  prefence  d'un  Eve- 
que.  Valere  Favoit 
voulu  ainli  ,  fuivant 
ce  qu'il  avoit  vu  prati- 
quer en  pluiîeurs  Egli- 
fes  de  la  Grèce  où  il 
étoit  né  &C  d'où  il  avoit 
paffé  en  Afrique.  Il  dé- 
lira que  faint  Auguftin 
continuât  de  prêcher 
devant  lui  :  &  pour  ne 
pas  exciter  de  nouveaux 
murmures ,  il  obtint  la 
permilTion  de  le  faire 
ilàcrer  Evêque,  àc  vqu- 


zi6  Defcription. 
lut  en  même  temps ,  fe 
fentant  dans  un  âge  fort 
avancé  ,  fe  TafTurer 
auflTi  pour  fucceiTeur 
dans  le  Siège  Epifcopai 
d'Hyppone. 

Le  Peintre  a  reprc- 
fente  la  cérémonie  du 
(acre  de  faint  Auguftin 
dans  le  tableau  qui  eft 
àu-deifus  de  la  porte  du 
côté  du  dôme  j  c'eft-à- 
dire  entre  Toccident  ôCi  i 
le  feptentrion  au  côtélf 
oppofé  à  TAuteL   Me* 


gale 


Defcripion.  117 
gale  Evêque  de  Cala- 
mine ôc  Primat  de  Nu- 
midie ,  aflîfté  de  TEvê- 
que  Valere  ôi  d'un  au- 
tre Evêque  3  eft  aflîs 
fous  un  riche  dais  de 
couleur  de  pourpre 
devant  un  autel  j  dont 
le  marchepied  &;  les 
degrés  pour  y  monter 
font  couverts  d'un  tapis 
bleu  à  fleurs  d'or.  La 
mitre  6c  la  chafiible  du 
Primat  font  d'étoffe 
d'or«  Il  pofe  une  mitre 

T 
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d'argent  for  la  tête  de 
faint  Auguftin ,  qui  cft 
à  genoux  devant  lui  ôc 
vêtu    d'une    chafuble 
auflî  d*argent.  Les  deux 
autres    Evêques    avec 
des  mitres  d'or  for  la 
tête  ,  font  debout  aux 
côtés  de  faint  Auguftin 
&  for  les  marches  de 
TauteL  L'un  à  fa  droite 
&  vers  ie  devant  du 
tableau ,  a  une  chappe 
verte  à  fleurs  d'or  ,  & 
joint  les  mains  comme 


Defcrtptior?.  219 
pour  prier  :  Et  l'autre 
qui  eft  TEvêque  Valere, 
a  une  chappe  dont  le 
fond  eft  d'argent  &;  le 
refte  d'or.  C'efl:  de  fa 
main  que  faint  Aiiguf- 
tin  reçoit  la  croffe  épif- 
copale  qui  eft  d'or.  Ua 
Diacre  vêtu  d'une  aube 
eft  à  o-enoux  fur  le  mar- 
chepied  à  la  gauche  du 
Primat ,  6^  tient  un  li- 
vre fermé  devant  lui. 
Un  autre  Ecclefiafti- 
que  en  iurplis  eft  de- 
Tij 


iio  'Defcrlpion. 
bout  derrière  faint  Au- 
guftin  :  Et  plus  bas  fur 
ic  devant  du  tableau , 
&:  à  la  droite  de  TEvê- 
que  qui  prie  >  il  y  a  deux 
autres  Evêques  en  ca- 
mail  &  en  rochet ,  qui 
font  afïîs  pour  être  pre- 
fens  à  la  cérémonie  : 
Elle  paroît  fe  faire  en 
public  dans  une  grande 
Eglife  dont  l'architec- 
ture fert  de  fond  au 
tableau. 

Il  n  y  a  perfonne  qui 
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ne  Ibit  ému  de  dévo- 
tion &c  de  pieté  j  &C  qui 
ne  fe  trouve  lurpris 
agréablement  par  l'art 
que  le  Peintre  a  em- 
ployé dans  chacun  des 
tableaux  de  cette  Cha- 
pelle ,  pour  donner  à 
{es  figures  des  carade- 
res  convenables  aux 
fujets  qu  elles  reprefen- 
nent.  Tout  y  eft  con- 
fiderable  j  le  choix  , 
l'ordonnance  y  &C  l'exé- 
cution jufques  dans  les 
Ti.j 


%iz  Defcription. 
plus  petites  parties ,  qui 
font  peintes  avec  un 
foin  particulier  &;  avec 
beaucoup  de  correc- 
tion  &c  de  defTein. 

La  conférence  célè- 
bre de  Cartilage  où  S^ 
Auguftin  acheva  de 
confondre  les  Evêques 
Donatiftes  ôc  Mani- 
chéens y  eft  le  iujet  du 
cinquième  tableau.  Il 
remplit  Tautre  fenêtre 
feinte  qui  eft  au  fepten- 
trion  du  côté  de  la  Cha- 
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pelle  de  fainte  Therele. 
On  voit  pluiîeurs  Ma- 
giftrats  allis  fur  un  tri- 
bunal un  peu  élevé  5  &C 
au  milieu  d'eux  Mar- 
cellin  Proconful  d'A- 
frique ,  qui  pour  mar- 
que de  fa  dignité  Pro- 
confulaire  3,  a  derrière 
lui  des  Lideurs  debout 
&C  chargés  de  faiiTeaux 
de  verges  avec  des  ha- 
ches d'armes.  Le  Pro- 
conful eft  vêtu  d'une 
robe  de  pourpre  ^  d'un 
T  iiii 


114  Defcripion. 
grand  manteau  de  drap 
d'or.  Ceux  qui  rac- 
compagnent font  habil- 
lés diverfement.  Une 
tenture  verte  tapiffe 
dans  le  lieu  de  Tailem- 
blée  le  devant  du  fous- 
bailement  de  plufieurs 
grofTes  colonnes  ;  dont 
il  ne  paroît  que  le  bas  j 
&  par  Tintervalle  des- 
quelles on  découvre  le 
haut  de  quelques  bâti- 
ments éloignés ,  &;  un 
peu  de  ciel. 


Dejcription.  zij 
Plus  bas  que  le  tri- 
bunal &c  au  devant  du 
Proconful  ,  il  y  a  une 
table  couverte  d'un  ta- 
pis verd  5  où  le  Secré- 
taire de  rairembléc  écrit 
fur  un  rouleau  de  pa- 
pier ce  qui  fe  dit.  Il  eft 
vêtu  d'une  draperie 
rouge  3  &  il  paroît  écou- 
ter avec  attention  faint 
Augullin  y  qui  eft  de- 
bout devant  lui  vêtu 
d'une  robe  violette  , 
d'un  rochet   blanc    &C 


I 


ii6  Defcripion. 
d'un  camail  violet  dou- 
blé  de  pourpre.  Ce  S. 
Docteur  bc  Evêque 
tient  un  livre  ouvert 
en  la  main  gauche  5  & 
élevé  la  main  droite 
fort  haut  en  parlant , 
comme  pour  montrer 
le  ciel  à  l'Evêque  Do~ 
natifte  contre  lequel  il 
dilpute.  Celui-ci  eft 
auflî  en  camail  6c  en 
rochet ,  &  à  la  droite 
du  Proconful.  D'au- 
tres Evêques  accompa- 
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gnent  ceux  qui  difpu- 
tent  j  ôc  font  vêtus  de 
même  qu  eux  ,  &  de- 
bout quoi  qu'ils  ayent 
des  fieges  pour  s  y  af- 
feoir  :  Mais  il  eft  mar- 
qué dans  Thiftoire  Ec- 
ciefiaftique  que  les  E- 
vêques  Donatiftes  bc 
Manichéens  voulant 
être  debout  en  cette 
afTemblée  î  Saint  Au- 
guftin  &  les  Evêques 
qui  Taccompagnoient 
ne  voulurent  pas  être 


ii8     Defcripion. 
dans  une  autre  pofture 
qu'eux. 

Je  ne  nVécendrai  point 
à  marquer  toutes  les 
diverfes  expreflîons  qui 
fe  font  voir  fur  le  vifà- 
ge ,  &;  dans  les  actions 
différentes  de  tant 
d'hommes  de  diftinc- 
tion,  qui  prennent  tous 
part ,  avec  quelque  for- 
te de  paffion  ôC  d'inté- 
rêt à  ce  qui  fe  dit  j  mais 
qui  paroiffent  particu- 
lièrement être  émus  &; 
touchés 


c 
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touchés  par  les  paroles 
de  faint  Auguftin.  Le 
Proconful  Marcellin 
furtout  en  qui  on  re- 
connoît  plus  d'atten- 
tion que  dans  les  autres} 
parcequ  il  avoit  été  pré- 
pofé  par  l'Empereur 
Honorius  pour  termi- 
ner les  différends  qui 
agitoient  TEglilè  d'A- 
frique*  Saint  Auguilim 
à  la  tête  des  Evêques 
Catholiques  fit  triom- 
pher la  vérité  3  convertit 
V 


230  Defcripion. 
même  la  plupart  des 
Evêqucs  hérétiques  j  ôi 
aiTura  la  foi  chancelan- 
te de  beaucoup  de  peu- 
ples :  Et  le  Proconful 
pénétré  par  les  lumières 
&;  par  la  faine  dodrine 
de  ce  faint  Evêque  > 
envoya  en  exil  les  Evê- 
quesArriens  qui  s'obfti- 
nerent  à  demeurer  dans 
l'Erreur. 

Poffidonius  obferve 
que  faint  Auguftin  ë- 
tant  malade  guérit  un 


Defcriftion.  i]i 
jeune  homme  qui  étoit 
prêt  d'expirer.  Le  Pein- 
tre a  choifi  ce  fujet  pour 
fon  fîxiéme  tableau  , 
qu  on  voit  au-dejGTus  de 
la  niche  où  la  ftatue  de 
fàint  Alipe  eft  placée. 
Le  faint  Dodeur  eft 
reprefenté  comme  à  l'â- 
ge de  foixante  &  feize 
•ans  qu'il  avoit  lorfqu  il 
mourut  :  Et  parcequ  a- 
lors  pour  fe  donner 
tout  entier  à  Dieu  &:  re- 
voir ^cs  propres  écrits  ; 


3L3^  Dejcription. 
il  laiffoit  faire  les  fonc- 
tions les  plus  éclatantes 
^e  la  dignité  Epifcopale 
par  Erade  fon  Coadju- 
ceur  3  qui  fut  Evcque 
d'Hyppone  après  lui; 
le  Peintre  dans  fon  ta- 
bleau a  expofé  faint  Au- 
guftin  comme  dépouil- 
lé au  lit  de  la  mort  de 
toutes  les  marques  de 
fa  dignité.  Sa  mitre  ôC 
{es  autres  ornements 
font  fur  une  table  à 
côté  de  fon  lit  &:  pro- 


Dejcriftîorj.  233 
che  du  malade  qui  lui 
eft  prefenté. 

Par  la  médiocrité  du 
lieu  3  &;  du  lit  même  où 
le  faint  Evêque  eft  cou* 
ché  vêtu  d'une  tunique 
de  couleur  de  jacinte, 
&  avec  une  fîmple  cou* 
verture  de  laine  5  il  pa* 
roît  qu'on  a  eu  deifein 
de  faire  connoître  que 
fa  charité  pour  les  pau* 
vres  pendant  fa  vie,  em* 
pécha  qu'il  ne  lui  reftât 
aucune  chofe  à  fa  mort. 
V  ni 


Z34  De/cription. 
Il  a  la  tête  &  les  yeux 
tournés  vers  le  ciel  ^ 
d  où  une  grande  lumiè- 
re fè  découvre  à  lui  en- 
tre des  nuages  que  plu* 
iîeurs  Chérubins  fera- 
blent  avoir  écartés  pour 
marquer  la  révélation 
(iiivant  laquelle  il  gué- 
rit le  malade. 

Un  homme  debout 
à  la  droite  de  (àint  Au- 
guflin  3  &;  qui  aide  à 
lui  Ibûtçnir  les  épaules, 
a  une   tunique   jaune 


Dejcription.  135: 
&C  un  manteau  violet. 
Deux  autres  hommes 
debout  du  même  côté^^ 
l'un  vêtu  de  noir  >  ôc 
l'autre ,  par  lequel  on  a 
voulu  reprefenter  fàinc 
Alipe  avec  une  tunique 
bleue  oc  un  manteau 
de  pourpre  j  marquent 
tout  à  la  fois  de  la  dou- 
leur de  voir  faint  Au-- 
guftin  fi  proche  de  fa 
fin  î  &  de  rétonnement 
du  miracle  qu'il  opère 
dans  rinftant  même 
V  iiij 


z^6  Defcription. 
qu  il  va  expirer.  Il  y  a 
encore  au  pied  du  lit 
un  4iomme  qu'on  voit 
à  genoux  &c  les  mains 
jointes.  Sa  tunique  eft 
jaune  rompue  de  rou- 
ge y  &  fon  manteau  eft 
bleu. 

Le  père  du  malade 
eft  à  la  gauche  de  faint 
Auguftin.  Ceft  un 
vieillard  couvert  d'une 
tunique  violette  bc 
brune  ^  &  d'un  man- 
teau rouge.  U  a  un  ge- 
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nouil  en  terre  \  &C  fon 
fils  qui  eft  prefqiie  nud 
&:  comme  languiiTant , 
eil  retenu  par  Tautre 
genouil  de  fon  père 
fous  le  bras  gauche  5 
au  moment  que  faint 
Auguftin  en  s'élevant 
un  peu  de  fon  lit  lui 
impofe  les  mains  fur  la 
tête.  Il  y  a  autour  de  la 
chambre  plufieurs  inf- 
criptions.  Ce  font  les 
pfeaumes  de  pénitence 
que  faint  Auguftin  vou- 


ijS       Defcripion. 
lut  toujours  avoir  de- 
vant les  yeux ,  lorfqu  il 
fentit  fa  mort   appro- 
cher. 

Mais  il  (aint  Augus- 
tin en  rétat  que  le  Pein- 
tre Ta  reprefenté  dans 
le  iîxiéme  tableau ,  pa- 
roît  avec  un  parfait 
détachement  pour  les 
grandeurs  bc  pour  les 
richejGTes ,  dont  il  s'étoit 
dépouillé  volontaire- 
ment 5  par  fon  humilité 
&  par  fà  charité»    Le 
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même  Peintre  a  cru  ne 
pouvoir  Texpoler  avec 
trop  de  pompe  ni  d'éclat 
dans  la  voye  du  ciel  ; 
loriqu'après  fa  mort  Ion 
ame  alla  jouir  de  la  béa- 
titude éternelle.  On 
voit  cette  image  dans 
la  petite  voûte  de  la 
Chapelle.  Saint  Au- 
gullin  y  paroît  comme 
dans  la  plus  grande  for- 
ce de  Ion  âge  avec  tous 
les  ornements  épifco- 
paux  5  c'eft- à-dire  avec 


t4^  DefcripHon. 
une  chappe  &  une  école 
de  drap  d'or  doublées 
de  pourpre ,  &:  par  def- 
fous  un  rochec  blanc 
très  riche  àc  une  robe 
violette  :  Il  a  une  mitre 
d'or  fur  la  tête.  Il  étend 
les  bras  bc  tourne  les 
mains ,  les  yeux  &  la 
tête  vers  le  ciel.  Le 
nuage  où  faint  Augus- 
tin eft  afTis  a  pour  (bû- 
tien  un  grand  Ange 
qu'on  voit  en  l'air  par- 
devant  î  ôC  qui  pofe  bc 

étend 
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étend  le  bras  6i  la  main 
droite  fur  le  même 
nuage ,  &:  fèmble  por- 
ter de  la  main  gauche 
une  partie  du  vêtement 
de  ce  faint  Evêque  ôC 
Dodeur. 

Cet  Ange  a  une  dra- 
perie bleue  rehauflec 
de  couleur  de  rofe ,  &; 
retenue  avec  une  cein- 
ture de  couleur  de 
pourpre.  Il  regarde  aufïî 
le  cieL  Un  petit  Ange 
à  la  gauche  du  grand , 
X 


^42^  Defcription. 
èc  placé  plus  bas  der- 
idere  un  nuage  où  il 
s'appuye  du  bras  gau- 
ckc^  comme  pour  con- 
fiderer  plus  facilement 
le  faint  Evêque  j  a  une 
draperie  jaune  &L  Faîfe 
gauche  étendue. 

Sur  d'autres  nuages 
moins  éclairés  un  grand 
Ange  afïls  y  pkis  éleyé 
<jue  le  précèdent  ,  &c 
miême  plus  éloigné  du 
devant  du  tableau  y  &C 
COSSW0&  àrombre  de  S^ 
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Auguftin  î  porte  un  li- 
vre ouvert  des  écrits 
de  ce  faint  Dodeur 
quil  paroît  montrer. 
Cet  Ange  a  une  drape- 
rie verte  rompue  de 
jaune.  Deux  petits  An- 
ges nuds  portent  en* 
femble  à  la  droite  &C 
comme  au-devant  du 
faint  Evêque  fa  crofTe 
paftorale.  Ils  font  fur 
un  nuage  entre  faint 
Auguftin  &c  un  grand 
Ange  debout  fur  le 
Xij 


Z44  Defcriptiort. 
même  nuage  ,  qui  pa- 
roît  méditer  avec  tran- 
quilicé,  fur  ce  qui  fe 
pajGfe  5  &  qui  eft  vêtu 
d'une  draperie  verte. 
Enfin  plusieurs  autres 
Efprits  celeftes  écar- 
tent les  nuages  ôc  ou- 
vrent la  voye  du  ciel  à 
laint  Auguftin ,  qui  s'é- 
lève avec  ardeur  ^ 
avec  amour. 


mm 
m 
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CHAPITRE    VL 

hes   Peintures    de    la 

Chamelle  de  fùnt 

Jérôme. 

ÏL  y  a  tant  de  diffé- 
rentes beautés  dans 
les  peintures  des  Cha- 
pelles de  TEglife  des 
Invalides ,  qu  on  auroit 
peine  à  les  bien  eirpri- 
mer  dans  la  description 
fa  plus  étendue  :  Auiïî 
aH:'il  fallu  fe  contenter 
X  iij 


Z4-6  Defcriptior?. 
ici  de  marquer  feule- 
ment ,  ce  qui  peut  fer- 
vir  dans  chaque  fujet 
à  faire  connoître  la 
difpofîtion  des  figures 
principales ,  les  expref- 
fions  les  plus  fenfibles  , 
&;  les  couleurs  les  plus 
apparentes.  Pour  ne 
point  fortir  encore  de 
ces  bornes  à  Tcccafion 
de  la  dernière  de  ces 
quatre  Chapelles ,  qui 
cft  celle  de  faint  Jérô- 
me :  je  dirai  que  cette 
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Chapelle  fituée  entre 
celle  de  la  Vierge  6c  la 
partie  de  la  CToix  grec« 
que  y  qui  fert  de  prin- 
cipale entrée  à  l'Egli(e  j 
eit  aufli  ornée  de  {îx 
tableaux  j  6c  d'une  cou- 
pole peinte  :  6c  que  le 
reffce  des  voûtes  où  les 
peintures  fe  trouvent}, 
le  IbusbafTement  d'où  la 
principale  voûte  prend 
fà  naiiTance  j  bc  les  em- 
brafures  mêmes  des  fe- 
nêtrçs  ,  font  entiere- 
X  iiij 


X4S  Jytfcnftion^ 
ment  couvertes  cîe  do- 
rures avec  des  compar- 
timents en  façon  de 
mofaiique  ,  d^  même 
que  dans  les  trois  autres 
Chapelles  rondes. 

Le  premier  tableau 
qu'il  y  faut  coofîderer 
eft  au-djciTus  de  la  porte 
par  où  i'on^  entre  du 
côte  du  dôme  &  vis-à- 
vis  de  TAuccL  On  y  a 
r^^prefcîïté  Taint  Jérôme 
lorfque ,  nctant  encore 
(ju^  Cacecumene  ,   il 
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alloit  vifiter  les  corps 
des  faines  Martyrs  ôc 
des  premiers  Chrétiens 
dans  les  Catacombes 
aux  environs  de  Rome. 
Il  eft  debout  vêtu  d'une 
tunique  faite  d'étoffe 
changeante  de  rouge 
&;  de  bleu,  ôc  retrouf- 
fée  par  une  ceinture  juf- 
qu'au-deflbus  des  ge- 
noux. Un  grand  man- 
teau rouge  defcend  à 
terre  de  deifus  ^ç,s  épau- 
les devant  &  derrière 


2.JO  Defcription. 
ioL  On  voit  qu'il  re- 
garde avec  refped ,  èc 
néanmoins  avec  quel- 
que forte  d'étonnement 
les  reliques  des  Saints 
dans  leurs  tombeaux. 
Un  jeune  homme  à  peu 
près  de  fon  âge  debout 
à  côté  de  lui ,  &L  vctu 
feulaiient  dune  tuni- 
que jaune  les  lui  mon- 
tre à  la  clarcté  de  deux 
flambeaux  portés  par 
kurs  Domeftiques. 
D'autres  hommes  ha- 
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billes  diverlement  font 
à  rentrée  des  Catacom- 
bes ,  par  où  Ton  dé- 
couvre un  peu  de  ciel 
à  travers  l'obicurité  de 
ces  grottes  ou  lieux 
fouterrains. 

Dans  le  fecoixd  ta-- 
bleau  qui  occupe  la  fe-- 
nêtre  feinte  au-delfus 
de  la  porte  qu  on  voit 
du  coté  de  l'entrée  de 
TEglife  y  le  Peintre  a 
reprefenté  la  cérémo- 
nie du  baptême  de  faine 


iji  Dejcripion. 
Jérôme.  Elle  fe  fît  à 
Rome  ,  comme  faine 
Jérôme  le  dit  lui-même 
fans  néanmoins  en  rap- 
porter aucune  particu- 
larité. AufTi  le  Peintre 
n'a  prétendu  marquer 
que  ce  qui  s'obfervoit 
en  de  pareilles  cérémo- 
nies dans  le  quatrième 
fîecle ,  auquel  faint  Jé- 
rôme a  vécu.  Ce  faint 
Docteur  vêtu  d'une 
longue  robe  blanche, 
&  à  genoux  fur  le  bord 

des 
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des  fonds  baptifmaux  j 
a  les  maiiis  jointes  6c  la 
tcte  inclinée.  Un  Prêtre 
couvert  d'une  chafuble 
à  l'antique  de  couleur 
d'or  ,  lui  impofè  les 
mains.  Il  eft  afïifté  d'un 
Diacre  qui  lui  prefente 
un  livre  où  il  lit  ;  d'uii 
Sous-  Diacre  revêtu 
d'une  dalmatique  rouge 
ainfi  que  les  Diacres; 
&  de  plufîeurs  Acoli- 
thés ,  entre  lefquels  un 
tient  une  Croix  ,    ôc 

Y 


1J4  I^efcripion.. 
deux  autres  portent  des 
flambeaux  allumez.  Le 
Prêtre  &  tous  fes  afTif- 
tans  :i0nt  élevés  fur  un 
perron  à  l'entrée  d'une 
grande  Eglife  qui  fert 
de  fond  à  toutes  ces 
figures  ^  ÔC  dont  l'ar- 
chitedure  eft  d'ordre 
ionique. 

La  vie  de  S.  Jérôme  ^ 
quoiqu'elle  ait  été  fort 
longue,  fournit  peu  d'é- 
vénements propres  à 
ibinier  ,des  fujet^  pour 
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de  grands  dejGfeins  de 
peintureJl  apaiïe  beau- 
coup de  temps  à  voya- 
ger de  Dalmatie  où  il  é- 
toît  lié ,  en  Italie  où  il  a 
fait  fes  études  ôi  reçu  le 
Baptême^  puis  en  Fran- 
ce, en  Allemagne,  & 
dans  la  plufpart  des 
Provinces  de  l'Orient. 
Il  pafTa  aufli  des  années 
dans  les  defèrts  j  ô£  la 
fin  de  i<zs  jours  en  Ju- 
dée dans  la  ville  de 
Bethléem,  où  il  mou- 
Yij 


rut  âgé  de  quatre-vingt- 
huit  ans  auprès  du  lieu 
de  la  naiiTance  de  Jefus- 
Chrift.  La  feule  di- 
gnité Ecclefîaftique 
que  faint  Jérôme  ait 
acceptée  ,  eft  TOrdre 
de  Prêtrife  ,  dont  plu- 
fleurs  Auteurs  croient 
même  qu  il  ne  fit  point 
les  fondions  par  humi- 
lité ,  depuis  que  Paulin 
Evêque  d'Antioche  lui 
eut  conféré  ce  carade- 
re. 
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On  a  jugé  à  propos 
de  reprefenter  la  céré- 
monie de  l'ordination 
de  faint  Jérôme  dans 
le  troifiéme  tableau.  Il 
eft  à  côté  de  celui  de 
(on  Baptême  au-defTus 
de  la  niche  où  la  ftatue 
de  fainte  Paule  eft  pla- 
cée. L'Evêque  Paulin 
afïîs  fur  fon  trône  épif- 
copal  fous  un  riche  dais 
fait  d'étojfïe  de  couleur 
de  pourpre ,  &  foûtenu 
par  des  colonnes  de 
Y  iij 


ijS  Defcription. 
porphire ,  eft  vêtu  d  u- 
ne  chadible  detofFe 
d'or  avec  une  mitre 
d  or  fur  la  tête  :  Il  étend 
la  main  droite  au-det 
fus  de  la  tête  de  faine 
Jérôme ,  qui  eft  à  ge- 
noux fiir  la  première 
marche  du  trône  j  ÔC 
qui  s'incline  en  pofànc 
j[a  main  fiir  un  livre  qui 
lui  eft  prefentc  par  un 
Diacre  à  genoux ,  com- 
me lui ,  au-devant  de 
TEvêque.  Le  Diacre  a 


Defcription.  1^9 
une  dalmatique  de  cou- 
leur de  pourpre  -,  &c  S. 
Jérôme  a  fur  un  vête- 
ment dun  jaune  clair 
un  grand  manteau  vio- 
let. Le  Peintre  a  expri- 
mé fur  fon  vifàgc  &C 
dans  toute  fon  adioii 
beaucoup  de  crainte  &C 
de  refpe6t  pour  le  faint 
caradere  qu'il  reçoit  par 
Timpoiition  des  mains 
de  TEvêque.  Quelques 
Prêo-es  debout  &c  deux 
Acolithes  qui  portent 
Y  iiij 


I 


26o  Dejcription. 
des  flambeaux  allumés, 
aflfiftenc  avec  pieté  à 
cette  augufte  cérémo- 
nie 3  qui  paroît  fe  faire 
dans  une  Eglife  très 
grande. 

Saint  Jérôme  rappor- 
te lui-même  5  que  dans 
une  maladie  quil  eut^ 
avant  que  de  le  donner 
tout  entier  à  l'interpré- 
tation des  faintes  Ecri- 
tures 3  dont  il  a  laifle  une 
excellente  tradudion 
avec  des    commentai- 


y 


Defcription.     zGt 
res  y  II  crut  au  plus  fort 
de  cette   maladie  être 
.  conduit  devant  un  Juge 
fevere  y  qui  le  fît  châ- 
tier rigoureufement  j  à 
caufè  .que  jufqu'alors  il 
avoit  plus  aimé  la  lec- 
ture des  livres  profa- 
nes ,  furtout  à^s  livrer 
de  Ciceron ,  que  la  lec- 
ture des  livres   faints. 
Saint    Jérôme    ajoute 
qu'on  ne  cefTa  point  de 
le  fraper  qu'après  qu'il 
eut    prorais    à  Jefus  - 


i^x  Dejcription. 
Chrift,  qu'il  reconnut 
pour  fon  Juge  ,  de  ne 
plus  s'occuper-  que  de 
la  leôture  des  faintes 
Ecritures  j  &  qu'il  a 
porté  long -temps  les 
marques  àcs  coups  qu'il 
reçut  alors  de  la  main 
des  Anges^ 

Cet  événement  fin- 
^ulicr  bc  mémorable 
eft  peint  dans  la  fenêtre 
feinte ,  au-defïus  de  la 
porte  qui  efl  vers  la 
Chapelle  de  la  Vierge. 


DefcnMwn.  itSj 
Saint  Jérôme  dans  un 
âge  déjà  avancé  5  ôc 
fort  atténué  de  pé- 
nitence èc  dé  mala- 
die 5  eft  profterné  les 
mains  jointes  contre 
terre.  Il  a  les  bras  & 
les  épaules  nues ,  &:  le 
refte  du  corps  couvert 
d'un  manteau  d'écarla- 
te  i  ^  il  y  a  des  livres 
proche  de  lui  :  Ce  font 
les  livres  profanes  qu  il 
aimoit5  &:  àçaufe^ef- 
c[uek  fon  Juge  lui  re- 


1%     Defcripion^ 
procha  qu  il  n  ctoit  pas 
difciple  de  Jefus-Chrift, 
mais  de  Ciceron,  Deux 
Anges  font  debout  à  fes 
côtés.  Uun  à  la  droite 
îi'eft  vu  que  par  der-- 
riere  6c  a  une  draperie 
de  couleur  de  pourpre  : 
Il  reprefente  celui  qui 
châtia  faint  Jérôme  j  &; 
qui  fut  le  rainiilre  de  la 
vengeance    de    Jelùs- 
Chrift.    Et  Tautre  An- 
ge vêtu  de  verd  paroît 
\  fa  gauche  intercéder 

la 


Dejcription.  i6j 
la  clémence  du  Juge  ; 
qui  tout  éclatant  de  fa 
propre  lumière ,  &  cou- 
vert d'un  vêtement 
blanc  3  eft  aifis  fur  des 
nuages. 

Il  n'eft  pas  difficile 
de  connoître  que  ce 
Juge  eft  Jefus-Chrift , 
que  le  Peintre  a  voulu 
reprefenter  comme  au 
moment  que  touché 
par  la  foumiflîon  de  S. 
Jérôme  &;  par  la  prière 
de  l'Ange^  il  fait  ceffer 
Z 


z66  Dejcriftion. 
Je  châtiment,  &:  donne 
au  fàint  D odeur  des 
marques  de  fa  bonté  : 
Car  on  voit  qu'il  le  bé- 
nit 5  pour  ralTifter  dans 
la  refolution  qu'il  a  pri- 
fe  de  ne  plus  lire  que 
les  livres  (acres.  Deux 
Anges  portés  dans  le 
lointain  par  des  nuages 
regardent  ,  avec  une 
crainte  &  un  refped 
mêlé  de  joye,  la  fin  d'un 
châtiment  fi  rigoxi  - 
reux. 


Defcription.  z6j 
On  voit  dans  le  cin- 
quième tableau  Teffec 
des  promeiTes  que  faint 
Jérôme  fit  à  fon  Juge. 
Ce  tableau  eft  auprès 
du  précèdent  au-deilus 
de  la  niche  ,  où  la  fta- 
tue  de  fainte  Euftcchie 
fille  de  fainte  Paule  ed 
placée.  Saint  Jérôme  y 
ell  reprefenté  fans  autre 
vêtement  qu'une  dra- 
perie d'écarlate  qui  lui 
couvre  le  bras  gauche 
&;  les  autres  parties  du 
Z  ij 


i68  Defcription. 
corps  au  -  deiTous  de 
reftomac  ^  qui  eft  nud 
ainfî  que  le  bras  droit. 
Sa  barbe  6c  fes  cheveux 
font  tous  blancs  3  &C  fa 
carnation  paroît  com- 
me d'un  homme  qui  a 
long-temps  habité  dans 
un  defert  j  tel  que  celui 
où  Ton  remarque  que 
la  grote  que  faint  Jé- 
rôme occupe  ici  eft  fi- 
tuée.  Il  Y  eft  alTis  avec 
une  plume  à  la  main , 
un  livre  ouvert  liir  fes 


Dejcri^tion.  169 
genoux  5  d'autres  livres 
à  côté  de  lui ,  une  tête 
de  mort  à  i^cs  pieds  j 
bc  derrière  lui  un  lion 
placé  à  rentrée  de  la 
grote ,  par  où  Ton  dé- 
couvre  en  éloignemenc 
quelque  partie  des  ro- 
chers du  defert. 

Saint  Jérôme  regarde 
trois  grands  Anges  qui 
font  en  Tair  à  fa  droite 
au-deffus  de  l'entrée  de 
fa  grote.  Il  femble  é- 
tonné  du  bruit  d'une 
Z  iij 


zyo  Dejcription. 
trompeté  qu  un  Ange 
embouche  &:  fait  re- 
tentir a  Ces  oreilles.  Cet 
Ange  a  une  draperie 
bleue  rompue  de  rou- 
ge :  Un  autre  a  une 
écharpe  jaune  5  ôc  le. 
troifiéme  qui  joint  les 
mains,  neft  vu  que  jus- 
qu'à Teftomac.  Le  Pein- 
tre a  eu  deiTein  par  ce 
tableau  d'exprimer  l'ap- 
plication que  faint  Jé- 
rôme, quand  il  fe  retira 
dans  le  defert^  employa 


^ 


JDefcripion.  zjz 
à  traduire  ôc  à  com- 
menter les  faintes  Ecri- 
tures :  Et  en  même 
temps  la  crainte  conti- 
nuelle qu'il  eut  pendant 
le  refte  de  fa  vie  àc^ 
jugements  de  Dieu  v 
croyant  entendre  fans 
cejGfe  une  trompeté  qui 
Tavertifloit  de  compa- 
roître  devant  fon  Juge 
C'eil  encore  pour 
exprimer  cette  crainte^ 
que  dans  le  fixiéme  ta- 
bleau  où  faint  Jérôme 
Z  iiij 


vj%  Dejcription. 
eft  peint  comme  au  lit 
de  la  mort ,  on  a  aufli 
reprefenté  un  Ange  qui 
fonne  dune  trompeté 
qu'il  tient  d  une  main  y 
pendant  que  de  ia  main 
gauche  il  montre  une 
grande  lumière  qui 
marque  l'approche  du 
Seigneur.  ÛAnge  eft 
tout  en  Tair  vêtu  d'une 
feule  tunique  d'étoffe 
verte  rompue  de  jaune 
&  retenue  avec  une 
ceinture  ôc  une  écharpe 


<! 


Defcripion,  175 
de  couleur  de  pourpre. 
Saint  Jérôme  couche 
fur  fon  lit  avec  une 
fimple  couverture  d'é- 
tofte  jaune,  paroît  ex- 
pirer atténué  d'âge,  de 
travail ,  &  d'aufteritésj 
&;  tient  en  fa  main  droi- 
te une  tête  de  mort.  Plu- 
lîeurs  Religieux  dont 
il  avoir  fait  une  Com- 
munauté à  Bethléem 
où  il  mourut ,  paroif- 
fent  ici  TalTifter  dans  les 
derniers  inftants  de  fa 


174  Defcription. 
vie.  Uiin  tient  une 
Croix  y  deux  autres  ont 
les  mains  jointes  >  &:  un 
quatrième  qui  eft  aflîs 
fur  le  devant  du  tableau, 
&:  appuyé  fur  une  table, 
tient  un  livre  ouvert  fur 
Ces  genoux.  Tous  font 
en  prière ,  ôi  regardent 
le  Saint.  Leurs  vête- 
ments font  femblables 
&:  d'une  étoflFe  brune 
tirant  fur  le  poupre.  Ce 
tableau  eft  à  confîderer  j 
tant  par  la  compoiîtion. 


Dejcription.  lyj 
que  par  les  expreffions. 
Il  eit  placé  au-deflus  de 
l'Autel  vis-à-vis  de  la 
porte  du  dôme. 

Mais  il  le  Peintre  a 
parfaitement  reufll  dans 
le  iixiéme  tableau  à  re- 
prefenter  tout  à  la  fois 
la  caducité  &  la  péni- 
tence de  fainr  Jérôme 
au  moment  de  (a  mort  : 
te  n  eft  pas  avec  moins 
-d'art  que  dans  la  cou- 
pole de  la  même  Cha- 
pelle i  il  l'a  peint  en  un 


176  Defcription. 
état  de  béatitude  &  de 
gloire  ,  quoiquavec 
<ôics  marques  d'un  âge 
fort  avancé.  Là  faint 
Jérôme  s'élève  en  lair 
porté  par  des  nuages, 
foûtenu  par  un  Ange 
{bus  le  bras  gauche ,  &c 
couvert  au-defTus  de 
l'eftomac  d'une  draperie 
bleue  rehaulTée  de  vio- 
let. Sa  carnation  n  eft 
plus  d'un  homme  atté- 
nué 3  mais  au  contraire 
d'un  homme  plein  de 

force 


Dejcription.  177 
force  &  de  vigueur.  Il 
a  les  bras  élevés  bc  la 
tête  tournée  vers  le  ciel 
avec  un  traniport  d  a- 
mour  pour  Dieu ,  aug- 
menté par  la  vivacité 
naturelle  de  fon  tem- 
pérament. Quatre  An- 
ges à  fes  côtés  portés 
auffi  fur  des  nuages,  6c 
dont  deux  ont  en  leurs 
mains  les  livres  de  faint 
Jérôme  j  font  occupés  ^ 
iDU  à  lire  fes  Ouvrages, 
ou  à  contempler  la  gloi- 
Aa 


tjî  De/cription. 
re  dont  il  va  jouir  dans 
k  ciel  pour  recompenlè 
de  Ces  travaux.  Un  au- 
tre Ange  feul  fur  d'au- 
tres nuages ,  embouche 
la  trompette  terrible, 
qui  appelloit  faint  Jé- 
rôme en  jugement  pen- 
dant fa  vie  :  mais  que 
le  Peintre  a  fait  tourner 
fur  ceux  mêmes  qui  re- 
gardent la  figure  de 
l'Ange.  En  effet  de 
quelque  côté  qu'on, 
l'envifage ,  l'Ange  fem- 


Defcription.  279 
ble  toujours  fe  prefen- 
ter  de  front  à  ceux  qui 
le  voyent  j  &  faire  re- 
tentir à  leurs  oreilles  le 
fon  de  cette  trompette , 
qu  il  ne  tourne  plus  du 
côté  de  faint  Terôrne  5 
car  ce  faint  Dodeur, 
déformais  dans  un  état 
exempt  de  toutes  crain- 
tes y  eft  comme  au 
comble  de  la  félicité 
éternelle  à  l'approche 
de  la  G  loire  qui  répand 
déjà  une  lumière  vive 
Aa  ij 


iSo     Defcripion. 
&C  éclatante  fur  lui  5C 
fur   tout  ce  qui  Tac- 
compagne    &;    Tenvi- 
ronne. 


Dcfcription.      i8f 


PEUT-ON  dequel^ 
qu'endroit  plus  a- 
vantageux  que  le  milieu 
du  dôme  ,  d'où  il  eft 
facile  de  découvrir 
toute  rétendue  de  l'E- 
glife  des  Invalides  j  re« 
voir  en  gênerai  ,  ou 
confîderer  même  de 
nouveau  6c  plus  à  loifîr 
ce  qui  en  fait  la  magni- 
ficence ôC  la  beauté  ? 
A  a  iij 


i8x  Dejcriftion. 
Car  quelque  idée  que 
jaye  tâché  de  donner 
d  un  monument  fî  mé- 
morable 3  bc  quoi  qu  on 
puiiTe  ajouter  pour  en 
faire  mieux  connoîtrc 
la  fbmptuofîté ,  6c  pour 
exprimer  tout  ce  que 
Tarchitedure  y  a  em- 
ployé d'intelligence  ; 
Ton  jugera,  en  voyant 
cet  augufte  temple  , 
qu  il  n  eft  point  de  dis- 
cours qui  fafTe  affés 
connoître  la  richefTe, 


Defcripion.  1S5 
la  beauté  ,  la  majefté , 
ôc  eu  même  temps  la 
fainteté  d'un  tel  édi- 
fice. 

Aucune  Eglife  n*eft 
comparable  à  TEglife 
des  Invalides  ;  foit  que 
Ton  confidere  dans  le 
corps  de  ce  bâtiment 
la  difpofition  &  la  pro- 
portion des  plus  gran- 
des parties  j  comme 
des  murs  ou  des  maf- 
Ç\ïs  y  des  colonnes  &c 
des  pilaftres ,  des  arca- 
A  a  iiij 


184  Dtfcri^tion. 
des  &:  des  voûtes ,  des 
ouvertures  des  portes 
&:  des  fenêtres  :  Soit 
que,  voulant  examiner 
les  ornements  félon  la 
méthode  des  Architec- 
tes  5  on  regarde  en  dé- 
tail toutes  les  parties 
des  bafes  &:  des  chapi-^ 
teaux  }  des  piédeftaux 
Se  àzs  entablements , 
àzs  archivoltes  &;  des 
impoftes  ,  qui  fervent 
aux  portes  &  aux  arca- 
des des  bandeaux  oa 


Defcripion.  z8j 
arcs  doubleaux  des 
voûtes ,  des  chambran- 
les de  portes  &;  de  fe- 
nêtres ;  les  fermetures 
des  unes  qui  font  dorées 
-&  enrichies  de  fcuîptu- 
rc  ,  ainfi  que  leurs 
chambranles  \  èc  les 
vitrages  des  autres,  qui 
ont  des  bordures  d'or- 
nements in^enieufe- 
ment  compofés  de  ce 
qu'il  y  a  de  plus  faint 
6c  de  plus  lacré  dans  la 
Religion  ,  ou  pour  le 


z86  Dejcription. 
fervice  des  autels  :  Soit 
qu'on  s'attache  àconii- 
derer  dans  tous  les  ou- 
vrages de  peinture  ôc 
de  Iculpture,  &:  jufques 
dans  les  moindres  or- 
nements des  comparti- 
ments du  pavé  j  de 
quelle  manière  TArchi- 
tede  les  a  ordonnés  &: 
diftribués ,  &c  comment 
il  a  pu ,  par  une  intelli- 
gence particulière  à  fbn 
art  {uperieur  à  tant 
d'autres  arts  y  en  mar- 


DeJcriptio?7.  %Zy 
quer  fi  parfaitement  les 
difpolitions  3  &C  en  dé- 
terminer avec  avantage 
les  places  ,  les  gran- 
deurs &C  Tharmonie 
pour  accorder  enfem- 
ble  les  divers  talens  de 
tant  d'excellents  Ou- 
vriers, 

Il  ne  manque  dans 
TEglife  des  Invalides 
que  d'y  voir  exécuter 
en  marbre  &  en  bronze 
les  autels ,  le  baldaquin 
fie  les  portes  y  bien  qu  a 


zSS  Defcription. 
preiènt  1  éclat  brillant 
de  Tor  qui  couvre  les 
modèles  de  ces  ouvra- 
ges, qui  relient  feuls  à 
exécuter  au-dedans  de 
cette  Eglife  ,  faffe  pa- 
roîtrè  au  yeux  une  très 
grande  richefTe  ,  &; 
fuppléent  en  quelque 
façoii  ce  qui  manque 
à  rentière  perfecStion 
àc  ces  mêmes  ouvra*- 

Jg  erais  ne  devoir 

pas  obmettre  à  parler 

•  • 

ICI 


Defcriftion.  iS^ 
ici  de  quelques  édifices 
magnifiques  qu'on  a 
projette  de  faire  autour 
de  la  grande  place  qui 
^ft  hors  de  TÈglife  au- 
devant  de  la  principale 
lentrée.  Le  deffeindecc 
projet  eft  marqué  dans 
une  eftampe  qui  eft  pu- 
blique. On  y  voit  deux 
grands  édifices  ornés 
de  galleries  ouvertes 
au-dedans  de  la  place , 
-&  foûtenues  par  d.es 
colonnes  pour  former 
B  b 


0:90  Defcnpmn^ 
deux  perifty les.  Qiiatrc 
pavillons  plus  clevés  les 
accompagaewr  ,  Deux 
font  attaches  aux  extre- 
iiiîtés  de  îa  principale 
face  de  rEglife  Acs  In- 
valides 5  &  les  deux  an- 
cres commandent  fur 
4jn  large  folfé  «qui  fer- 
111e  ie  devant  de  la  place 
pardiverfes  portions  de 
cercles  ,  6c  qui  s'unk 
par  des  lignes  droites 
aux  autres  foiTés  des  In- 
ides pour  enfermer 


i 


Defcripion.  191 
enfemble  l'Eglife  6c 
rHôtel.  Les  galleries 
ou  periftyles  ferviroient 
avec  les  pavillons  à  ca- 
cher les  bâtiments  les 
plus  bas  de  THôtel  des 
Invalides  ,  6i  accona- 
pagneroient  avec  plus 
de  dignité  la  principale 
face  d'un  édifice  auffi 
confiderable  qu'ell  l'E- 
glife de  cet  Hôtel 
royal. 

•  Il  me  refte  à  ajouter 
que   cette  magnifique 
Bbij 


192'  Depription. 
Eglife  confàcrée  à  l'a- 
dorable Trinité  fous 
Tinvocation  delà  facrée 
Vierge  mère  de  Jcfus- 
Chrift  y  &C  fous  le  titre 
de  faint  Louis  Roy  de 
France  ,  a  été  entière- 
ment conftruite  &C  or- 
née fous  le  règne  de 
Louis  le  Grand  Çon 
Fondateur  :  Et  que 
Monfieur  Manfart  Sur- 
Intendant  6c  Ordon- 
nateur General  des  Bâ- 
timents ,  Arts  &c  Ma- 


'-.! 


Defcripion.  195 
nufadures  de  Sa  Ma- 
jefté ,  en  a  donné  le  del^ 
fein  ÔC  ordonné  Texè» 
cucion. 


Bb  iij 


194 

Les  noms  cr  les  Ouvrages  des 
Peintres  &  des  Sculpteurs^ 
qui  ont  fait  les  ornements  de 
Peinture  &  de  Sculpture 
de  l'Eglifè  des  Invalides. 

A 

ZEphirin  ^dam  a  travaillé 
à  la  fculpture  des  arcs 
doubleaux. 

....  V^nge  Sculpteur  a  tra- 
vaillé à  la  corniche  &  gros 
cordon  orné  de  pampres  de 
Tignes,  qui  fert  de  bordure 
aux  Peintures  delà  coupe  du 
dôme. 

Louis  j4rmand  a  travaillé  à 
la  fculpture  de  la  grande  por- 
te de  menuifçric. 


m. 

B 

François  Barrois  Sculpteur  â 
fait  la  ftatue  de  fàint  Gré- 
goire. Plus  dans  la  Chapelle 
de  faint  Jerofme  deux  des  en^ 
fans  qui  font  fous  les  bordures 
des  tables,  6c  toutes  les  tètes 
de  Chérubins  des  quatreCha- 
pelles  au  -  delTus  des  fenê- 
tres. Plus  des  enfans  qui  font 
aflîs  aux  cotez  des  vafes  au. 
defTus  des  fenêtres  de  la  frife 
dorique. 

Philippe  Bertrand  a  fait  la 
ftatue  de  faint  Satire  dans  la 
Chapelle  de  faint  Ambroife. 
Bon  Boulogne  l'aîné  a  peine 
un  concert  d'anges  dans  le 
iânduaire  du  côté  de  J'occi- 
dent.  Plus  les  tableaux  Se  la 
Bb   iiij 
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coupole  de  la  Chapelle  de 
faine  Ambroife.  Plus  les  ta- 
bleaux de  la  coupole  de  la 
Chapelle  de  faint  Jerofme. 

David  Bourderelle  Sculpteur, 
mort  le  S  Février  1706,  a  tra- 
vaillé aux  bas-reliefs  qui  font 
au-deffus  des  niches  dans  les 
Chapelles  rondes  du  dôme 
en  dehors.  Plus  la  moitié  de 
toutes  les  métopes  dans  la 
principale  face  de  TEglife. 
Louis  Boulogne  le  jeune  a 

Î)eint  un  concert  d'anges  dans 
e  fanftuaire  du  côté  de  To- 
rient.  Plus  les  tableaux  &  la 
coupole  de  la  Chapelle  de 
'^  fàint  Auguftin. 

......  Bourâi  a  travail- 
lé à  la  fculpture  de  la  grande 
porte  de  menuiferie. 


197 
Paul  Boutet  Sculpteur  t^XT^" 
vaille  aux  arcs  doubleaux. 


Martin  Cartier sl  travaillé  aux 
ornements  des  voûtes  rondes 
des  Chapelles. 

Antoine  CoifevoxScvil'pXi^uv 
a  fait  au  portail  la  ftatue  de 
marbre  de  iaint  Charlema- 
gne.  Plus  deux  des  ftatues  des 
huitDodeursdeTEglife.  Plus 
le  tympan  du  grand  frontoa 
&  les  figures  qui  font  aflîfes 
au-defTus  aux  cotez  de  la 
croix.  Plus  dans  le  domc  fous 
une  des  tribunes  le  bas-relief 
où  des  Anges  portent  une 
cpée  &  un  cafque. 

le  Comte,  de  Boulogne  a 

fait  dans  les  Chapelles  deux 
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bas-reliefs ,,  Tun  de  refperan- 
ee^  de  l'autre  de  rhumilité. 

Michel  Corneille  a  peint  les 
tableaux  ôc  la  coupole  de  la 
Chapelle  de  S.  Grégoire. 

Jean  Ccrnu  Sculpteur  a  fait 
quatre  ftatues  d'Apôtres. 

Nicolas  Coucou  l'aîné  Scul- 
pteur a  fait  fur  le  modèle  de 
François  Girardon  la  ftatue 
de  marbre  de  faint  Louis^ 
Plus  fous  une  des  tribunes  da 
dôme  le  bas-relief  où  il  y  a  un 
Ange  qui  porte  Técuffon  àç:s 
Armes  de  France.  Plus  dans 
Je  dôme  la  médaille  du  Roy 
Louis  XIV.  Plus  dans  la 
Chapelle  de  S.  Jérôme  trois 
groupes  de  Prophètes  en  bas- 
relief ,  chacun  de  deux  figu- 
res. Plus  dans  la  Chapelle  de 
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iaint  Ambroiie  le  groupe  ou 
-concerc  de  mufique  d'Anges 
en  bas-relief  j  où  un  de  ces 
Anges  joue  du  luth  ,  6c  le 
groupe  de  l'Ange  qui  joue  de 
la  Piure.  Plus  dans  la  Chapelle 
de  S.  Grégoire  un  autre  grou- 
pe en  bas -relief  du  concerc 
d'Anges,  6c  des  Anges  qui  fou- 
tienncnt  les  bordures  des  ta- 
bleaux. 

Coîiftou  le  jeune  a  fait 

un  des  Anges  de  l'Autel  de 
la  Vierge.  Plus  il  a  travaillé 
au  baldaquin.  * 

Noël  Coypcl^  peint  dans  la 
•^out^  du  fancluaire  k  myf- 
tere  de  la  fainte  Trinité  ^  6c 
au  -  delTus  de  l'arcade  du 
.cfaœuT  rAilomption  de  la 
Vierge. 


3^0 

D 

Jean  Be  Dieu  d'Arles  Scul- 
pteur a  fait  dans  une  à^^  Cha- 
pelles rondes  quelques  grou- 
pes de  Prophètes  en  bas-relief. 
Plus  la  ftatue  de  fkintc  Eufto- 
chie  dans  la  Chapelle  d^  faint 
Terôme, 

E 

:Eloy  Sculpteur  a  tra^ 

vaille  aux  arcs  doubleaux. 


Armand  le  Fevre  a  fait  un 
des  bas-reliefs  de  defTus  les 
îîiches  des  Chapelles  rondes. 
Plus  un  bâs-rehef  de  la  cha- 
rité. 

Anfèlmc 
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Anfelme  Flament  de  faint 
Orner, Sculpteur,  a  fait  à  la 
lanterne  une  ftatue  de  Vertu 
tenant  un  Sceptre.  Au  dedans 
de  TEglife  la  médaille  de 
Charles  le  Chauve.  Plus  fous 
une  des  tribunes  du  dôme 
le  bas-relief  où  un  Ange  porte 
la  fainte  Ampoule.  Plus  dans 
la  Chapelle  de  faintAmbroife 
un  des  concerts  en  bas-relief 
où  il  y  a  un  Ange  qui  joue  du 
violon.  Plus  dans  la  Chapelle 
de  faintjerôme  deux  des  Pro- 
phètes en  bas -relief  au  def- 
fus  de  l'arcade  ou  porte  vers 
Porierjt.  Plus  dans  la  Chapel- 
le de  faint  Auguftin  deux  aU:- 
très  Prophètes  en  bas-reHef 
au-deffas  de  la  fenêtre  vers 
Torient^ 

Ce 
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Charles  àehFoffc  a  peint 
la  coupe  du  dôme  &  les 
quatre  Evangeliftes. 

Francard  a  travaillé 

aux  bordures  des  vitres  de 
rEglife. 

François  Sculpteur  a 

fait  dans  la  Chapelle  de  faint 
Auguftin  la  ftatue  de  fainte 
Monique. 

René  Fremin  a  fait  la  ftatue 
de  fainte  Silvie  dans  la  Cha* 
pelle  de  S.  Grégoire. 

G 

François  Girardon  2i  fait  le 
-modèle  de  la  ftatue  de  mar- 
bre de  faint  Louis,  &:  les  mo- 
dèles de  quantité  de  bas-re- 
liefs &  d'autres  ornemens  de 
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fculpture  de  TEglife  des  In- 
valides. 

Jules  du  Goulou Goufi 

&  autres  ont  travaillé  aux 
ornemens  de  rarchicedure 
de  TEglife  6c  du  baldaquin. 

Jacques  le  Grand  Sculpteur 
a  travaillé  aux  arcs  dou- 
bleaux. 

V  Pierre  Granier  Sculpteur  a 
•fait  la  moitié  des  mécopes  de 
la  frife  dorique  dans  la  prin- 
-cipale  face.  Plus  une  des  figu- 
res de  Vertus  de  la  lanterne 
du  dôme.  Cette  figure  a  7| 
pieds  de  haut,  &  eft  toute  de 
plomb  doré  ,  ainfi  que  les 
.autres.  Plus  deux  des, ^rout- 
pes  d* Anges  qui  accompa- 
gnent à^s  vafes  au-deffus  des 
grandes  fenêtres  du  dôme. 
Ce  ij 
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PJns  dans  la  Chapelle  de 
faint  Jérôme  la  ftarue  de 
fainte  Paule,  &  tous  les  or- 
nemens  de  fculpture  qui  font 
au-deflus  de  la  niche  où  cette 
ftatue  eft  placée.  Plus  dans 
le  domc  la  médaille  du  Roy 
Philippe  Augufte. 

Pierre  le  Gros  de  Chartres 
Sculpteur  a  fait  le  bas-relief 
où  famt  Louis  fait  manger 
des  Pauvres  à  fa  table ,  &:  les 
fert.  Plus  les  bordures  des  ta- 
bleaux des  Evangehftes,  Plus 
les  deux  trophées  en  bas-re- 
lief, qui  font  au-deffus  'des 
niches  de  faint  Louis  &  de 
laint  Charlemagne.  Plus  dans 
les  Chapelles  quelques-unes 
des  figures  d^Anges. 

Antoine  Guiot  a  travaillé 


30T  . 
aux  arcs  doubleaux  d'enfans 
ou  Anges  qui  portent  les  bor- 
dures des  tableaux. 


H 


.:....  Hardy  Sculptenr  a 
fait  dans  la  Chapelle  de  faine 
Grégoire  un  des  ..groupes 
d'Anges  en  bas-relief  iraiianti 
un  concert  de  mufique.  Plus 
deux  petits  Anges  fous  les^ 
bordures   des  tableaux.  ;   S^j 

Simon  Humel  Sc\i\^tQixt  '^ 
fait  le  bas.feliefde  la  prife 
de  Damiette.  Plus  la  médail- 
le de  Louis  le  Débonnaire. 
Plus  les  ftatues  de  deux  des 
huit  Dodreurs  -de  J'Eglifë  , 
fçavorrfaint  Auguftm  &ciamt 
Jerômc.3iD  Z  vu  :jii^^. 
Ce  iij 
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I 

Jean  Jouvenet  a  peint  les 
douze  Apôtres  de  la  voûte  in- 
férieure du  dôme. 

......  ^oly  Sculpteur  a 

travaillé  dans  les  Chapelles 
rondes  à  quelqu'un  des  grou- 
pes dc^^Propheccs  jca  Jaa-s^' 
relief::--^'::.-']  :\- vy:\'ir:h 

/^«^^^'^^  Sculpteur  a 

travaillé  à  la  corniche  ornée 
de  pampres  de  vignes,  qui 
fcrc  de  bordure  aux<  peintu- 
res de  la  coupe  du  dôme, 


Robert  \eZ0rra1na  hith 
ftatue  de  fainte  Emiliarre  dans 
la  Chapelle  de  S.  Grégoire. 


-1 
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M 
Philippe  Magnîer  a  fait  la 
£gure  de  iaince  Therefe  &:  le 
tas-relief  de  la  même  fainre 
au  concrecable  de  TAucel. 
Plus  le  bas-relief  où  S.  Louis 
touche  les  malades. Plusle  bas 
relief  où  faint  Louis  fait  bâtir 
fainte  Catherine  du  Val ,  oa 
l'Hôpital  des  Quinze-vingts. 
PJusdanslâChapelledeS.Am- 
broife  deux  bas- reliefs  ronds 
&  les  figures  d'Anges  qui  les 
portent^fc^avoir  un  du  miracle 
de  l'Euchariftie  arrivé  à  Ja 
iàinteChapelle>ôc  faint  Louis 
qui  guérit  des  malades  des 
écrouelles.  Plus  au  dehors  du 
dôme  les  ftatues  des  Apôtres 
iâint  Mathieu  &  faine  Bar- 
thélémy. Plus  dans  le  domc 
C  c  iiij 
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la  médaille  du  Roy    Louis 
XiV.  '  ' 

. ....  Martin  a  fait  dans  la 
Chapelle  de  faint  Ambroifè 
un  ét^  groupes  d'Anges  du 
concert  de  mufique.  Un  àt 
ces  Anges  joue  de  Torgue. 

Claude  Majfou  Sculpteur  a 
travaillé  aux  arcs  doubleaux. 
. .  Si  m  o  n  M  a  z^  ère  Sculpteura 
travaillé  aux  ornements  des 
métopes  de  l'ordre  dorique. 
Plus  il  a  fait  dans  la  Chapelle 
de  faintjerômedeux  des  An- 
ges, qui  fupportent  iésl  ta- 
bleaux. Plus  dans  la  Chapelle 
de  faint  Auguftin  la  ftatue  de 
faint  Alipe.  Plus  il  a  travail^ 
lé  aux  confoles  de  la, grande 
corniche  du  dôme  au-dedarrsj 
Se  il  a  fait  au- dehors  quatre 
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des  Anges  qui  ornent  le  def- 
fus  des  fenêcres. 

Maz^line  a  fait  deux 

À^s  huit  Dodcurs  de  TEglife 
-des  angles  du  quarré  équi- 
iacera!.  Plus  les  ftatues  de  la 
Juftice  6c  de  la  Force. 

Michu  Peintre  fur  le 

Terre  a  travaillé  aux  bordures 
des  vitres. 

le  Moine  Sculpteur 

a  faitun  àts  Anges  de  TAutel 
defainte  Therefe. 

■:   . Monhouqe  Sculpteur  a 

travaillé  aux  arcs  doubleaux» 
Il  eft  mort. 

Monteau  a  travaillé 

aux  ornemens  des  colonnes 
A\x  baldaquin. 
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N 

Euftache  Nouriffon  a  tra- 
vaillé aux  fculpurcs  des  co- 
lonnes du  baldaquin  ôc  à  cel- 
les de  la  grande  porte  de 
menuiferie ,  6c  eft  more  in- 
continent après  l'avoir  ache- 
vée ,  dans  le  mois  d'Aouft 
1706. 

P 

....  le  Pautre  Sculpteur  a 
fait  dans  la  Chapelle  de  faint 
Ambroife  la  ftatue  de  fainte 
Marcelline.    , 

....  la  Pierre  a  fait  un  des 
Anges  de  la  Chapelle  de  fain- 
te Therefe ,  ôc  dans  une  des 
Chapelles  rondes  ,  le  bas- 
relief  de  la  Foy.  Plus  la  mé- 
daille du  Roy  Henry  IV. 


3n 
....  Foirer  Sculpteur  a  fait 
dans  le  Dôme  la  médaille  du 
Roy  Clovis.  Plus  dans  une 
des  Chapelles  rondes  un  des 
bas-  reliefs  qui  font  au  deflus 
des  niches.  Plus  dans  la  Cha- 
pelle de  faint  Grégoire  deux 
des  Anges  qui  foutiennentles 
bordures  de  tableaux.  Plus 
un  des  Anges  de  la  Chapelle 
de  la  Vierge. 

1  Jean  PoultierOi  fait  dans  la 
Chapelle  de  faint  Jérôme  le 
bas-relief  où  faint  Louis  eft 
reprefenté  penfant  les  playes 
jdes  malades.  Plus  les  deux 
Anges  qui  fupportent  ce  bas- 
j-elief.  Plus  dans  la  Chapelle 
ade  faint  Auguftin  ,  deux  au- 
tres An2;es  5c  le  bas- relief  où 
iaint  Louis,  donne  audience 


au  peuple  fous  un  arbre  dans 
le  bois  de  Vincennes.  Plus 
dans  la  Chapelle  de  faine 
Grégoire,  un  groupe  d*An- 
ges  en  bas-relief  du  concert 
de  mufique ,  où  il  y  en  a  un 
qui  joue  de  la  viole.  Plus  dans 
la  même  Chapelle  deux  An- 
ges deflous  les  bordures  de 
tableaux.  Plus  dans  la  Cha- 
pelle de  faint  Ambroife  ,  un 
groupe  d'Anges  en  bas-relief 
du  concert  de  mufique,  dont 
l'un  joue  du  violon.  Plus  au 
dehors  du  Dôme  la  ftatue  de 
faint  Jean  Baptifte  &:  celle  du 
Prophète  Elie.  Plus  fur  l'un 
des  angles  du  quarré  équi- 
latéral ,  les  ftatues  de  faint 
Athanafe  &  de  faint  Bafile. 
Jacques /^/^«^  a  fait  un  des 

bas- 
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bas-reliefs  d'Anges  de  deflîis 
les  niches  des  Chapelles  ron- 
des. 

R 
Jean  Raon  a  fait  dans  h 
Chapelle  de  fainc  Ambroifè, 
deux  des  groupes  d*Anges 
en  bas-relief  du  concert  de 
mufique.  Plus  deux  des 
groupes  de  Prophètes  en  bas- 
relief.  Plus  au  dehors  da 
Dôme  quelques  ftatues  d'A^ 
pôtres.  Plus  dans  les  Cha- 
pelles quelques-  uns  des  bas- 
reliefs  enfermés  de  bordures 
rondes,  &  les  figures  d'Anges 
qui  les  portent. 
^  J  . .  .  .  Renard  a  fait  un  des 
bas- reliefs  d'Anges  de  defTus 
les  niches  des  Chapelles  ron- 
des. 

D  d 


Jacques  Robert  a  travaille 
à  la  fculpture  des  ai*cs  dôu- 
bleaux ,  &  à  la  grande  cor- 
niche  du  Donn€. 

Jean  Roufldet  Sculpteur , 
mort  le  13  Juin  1693,  a  tait  un 
des  bas  reliefs  d'Atiges  de 
deflus  les  niches  des  Chapel- 
les rondes. 


Sebaftieh  iîadi  ^<î*Attvrt^, 
a  fait  la  ftatue  de  faint  Am- 
broife.  Plus  dans  la  même 
Chapelle  au  deffus  de  la  ni- 
che oii  fainte  Marcelline  efl: 
placée  5  un  bas  -  relief  d'An- 
ges. Plus  le  bas. relief  oà 
faint  Louis  eft  reprefentc  au 
moment   qu'il  envoya  dcf 
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Miflîonnaires  de  divers  or- 

dres  pour  enfeigner  la  Foy 
aux  Infidèles.  Plus  il  a  tra- 
vaillé aux  ornements  de  fcul- 
pture  de  la  corniche  &  gros 
cordon  orné  de  pampres  de 
vignes  qui  fert  de  bordure 
aux  peintures  de  la  coupe  du 
Domc. 

François  Spiny)la  Sculpteur, 
a  fait  le  bas -relief  de  la  bc- 
nedidion  donnée  par  le 
Pape  à  faint  Louis  &  à  k% 
enfans. 


Theodon  Sculpteur 

a  fait  la  ftatue  de  S.  Jérôme 
dans  une  des  Chapelles  ron- 
des. 

Dd  ij 
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Baptifte  Tuèy  a  fait  deux 
des  huit  Dodeurs  de  TEglife 
placez  fur  les  angles  du  quar- 
ré  équilateral. 


Cornille  J^ancleve  Sculpteur 
a  fait  les  Anges  qui  font  au 
deflus  de  la  porte  de  TEglife 
dehors  bc  dedans.  Plus  le  bas- 
relief  fous  une  des  tribunes 
du  Dôme  5  oùnn  Ange  porte 
rOriflame.Plus  dans  leDome 
la  médaille  du  Roy  S.  Louis. 
Plus  la  ftattue  de  la  Vierge  &: 
le  bas-relief  du  contretable 
de  Pautel.  Plus  le  bas-relief 
de  l'Extrême-  Ondion  don- 
née à  faint  Louis,  6c  celui  de 
la  tranflation  de  la  couronne 
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d'épines.    Plus  au  dehors  du 

Dôme  la  ftatue  de  S.  Pierre. 

Plus  rimage  de  Jefus  -  Chrift 

que  l'on  mec  au  tombeau ,  en 

bas- relief  devant  le  grand 

autel.  Plus  le  groupe  d'Anges 

qui  portent  la  Croix  au  hauç 

du  baldaquin. 

....  Vigier  Sculpteur  a 

fait  dans  les  Chapelles  queL 

ques-uns  desbas.reliefs  ronds 

&  des  Anges  qui  les  foutien- 

nenc. 
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^  APPROBATION. 

J*Ay  lu  par  ordre  de  Monfeigneur 
le  (Chancelier  la  Defcription  de 
TEglife  Royale  des  Invalides,  par 
Monfieur  Felibien  des  Avaux, 
Hiftoriographe  des  Bâtiments  du 
Roy  5  Arts  &  Manufadures  de 
France.  Cet  Ouvrage  eft  d'autant 
plus  digne  de  l'impreflion ,  qu  il 
vient  d'un  Autheur  très  hal;)ile  fur 
ces  fortes  de  matières,  8c  qu'il  roule 
fur  un  fujet  qui  excite  la  curiofité 
du  public,  comme  un  des  plus  beaux 
monuments  de  la  pieté  &  de  la 
magnificence  de  LOUIS  LE 
GRAND.  Fait  à  Paris  ce  pre- 
mier Aouft  170^. 

Sl^ne,  La  Marche  Tilladet. 


PRiriLBGE    DU   ROT. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy 
de  France  ,  &  de  Navarre  :  A  nos 
amez  &  féaux  Conieillers  les  gens  tenans 
nos  Cours  de  Parlements  ,  Maîtres  des 
Requdtes  ordinaires  de  nôtre  Hôtel, 
Baillifs,  Sénéchaux,  &  autres  Juges  qu'il 
appatticndra  ,  Salut.  Par  nos  Lettres 
du  ij  Septembre  1671,  Nous  aurions  per- 
mis à  notre  cher  &  bien  amc  le  Sieur 
ANDRE'  FELIBIEN,  Hiftoriographe  de 
nosBàtiments,  de  faire  imprimer, vendre 
&  débiter  par  tout  notre  Royaume ,  les 
Ouvrages  par  lui  compofez  ,  contenant 
les  Defcripttons  de  nos  Maifons  Royales  ,  (^ 
tout  ce  qui  concerne  nos  Bafliments  ^  Ma- 
nufaBures,  lefquels  Ouvrages  ont  été  re- 
çus du  public  avec  toute  la  fati<  fadion  que 
ledit  Sieur  Fflibien  en  pouvoir  attendre. 
Ce  qui  auroit  donné  lieu  après  fon  décès 
à  notre  cher  &  bien  amé  le  Sieu  ] .  FR, 
TELISIEN  fon  fils,  aufli  Hiftoriographe 
de  nos  Bâtiments,  Arts  &  Manufsdures, 
&  Garde  de  nos  Antiques  ,  de  continuer 
Jcfdits  Ouvrages  ,  les  augmenter  ,  &  en 
«ompofer  de  nouveaux  ,  ayant  même 
déjà  donné  au  public  plufieurs  Ouvrages 
concernants  lcrdi.is  Ans  &  Manufaelurcs, 


que  Nous  avons  agrccï  j  tous  lefqucis 
Ouvrages  il  feroit  bien  aife  de  faire  im- 
primer ,  s'il  Nous  plaifoit  de  lui  accor- 
der nos  Letrres  fur  ce  nccellaircs.  Aces 
CAUSES,  vouant  favorablement  traiter 
ledit  Sieur  Felibien  fils ,  Nous  luy  avons 
permis  &  accorde  ,  permettons  &  accor- 
dons par  ces  Prefcntes ,  de  faire  impri- 
mer ,  graver  ,  vendre  &  débiter  par  tout 
notre  Royaume,  les  Ouvrages  qui  reftent 
à  imprimer  dudit  Sieur  Felibien  Ton  pcre, 
&  ceux  que  ledit  Sieur  Felibien  fils  a 
compofez  ,  contenant  les  Dcfcriptions 
de  nos  Maifons  Royales ,  &  de  tous  les 
ornements  qui  fe  rencontrent  en  icelles , 
&  généralement  tout  ce  qui  concerne 
nos  Bâtiments ,  Arts  &  Manufactures , 
architecture ,  peintures ,  fculptures ,  Ôc 
carouzels ,  &  autres  Ouvrages  qu'il  com» 
pofera  ,  avec  figures  ou  fans  figures,  en- 
semble ou  feparément ,  autant  de  fois  Se 
par  tel  Imprimeur  &  Libraire  que  bon  lui 
Semblera,  pendant  l'cfpace  de  dix  années 
entières  &  confccutivcs  ,  à  commencer 
du  jour  que  chaque  Ouvrage  fera  achevç 
d'imprimer,  iceux  faire  vendre  &  debi-- 
ter  par  tout  notre  Royaume ,  faifant  très 
cxprefîes  défenfes  à  tous  Imprimeurs  8c 
Libraires ,  &  autres  ,  d'imprimer,  vendre 
^  dcbiccr  Icfdits  Ouvrages,  fous  quelquQ 


prétexte  que  ce  foit,  d'augmentation, 
corrcdion ,  changement  de  titre  ,  im- 
ptefîion  éttangerc ,  en  quelque  forte  & 
manière  que  ce  foit,  fans  le  confenrcmcnt 
de  l'Expofant  &  de  Tes  ayant  caufe  ,  à 
peine  de  confifcarion  des  exemplaires 
contrefaits,  trois  mille  livres  d'amende, 
&:  de  tous  dépens, dommages  &:  interefts, 
à  la  charge  par  ledit  Expolant  de  faire 
imprimer  lefdits  Ouvrages  fur  de  bon 
papier  &  en  beaux  caradercs  ,  fuivant 
les  Règlements  des  annév^'s  mil  fix  cens 
dix-huit  Se  mil  fix  cens  quatre-vii.gts  fîx, 
que  rimpreiïion  en  fera  faite  en  notre 
Royaume  &  non  ailleurs  ,  &  de  faire 
regiftrer  ces  Prefentcs  lur  le  Regiflre  de 
la  Communauté  des  Imprimeurs  &  Li- 
braires, mettre  deux  exemplaires  de  cha» 
cuii  deldits  Ouvrages  dans  noire  Biblio- 
thèque publique  ,  un  en  celle  de  notre 
Château  du  Louvre  ,  &  un  en  celle  de 
notre  très  cher  &  féal  Chevalier  Chance- 
lier de  France  ,  &  Commandeur  de  nos 
Ordres  le  Sieur  Boucherat,  avant  que  de 
l'expoler  eh  vente,  à  peine  de  nuTité  des 
Prefentes ,  du  contenu  defquelles  vous 
mandons  faire  jouit  TExpoTant  &  Ces 
ayans  caufe,  pleinement  &  paifiblemenr, 
celî'ant  &  faifant  cefTer  tous  troubles  Se 
empêchements  contraiics.  Voulons  qu'en 


mettant  au  commencement  ouàJaffndc 
chacun  dcfclits  Ouvrages  l'Extrait  de» 
Prefcntes  ,  elles  foienc  tenues  pour  bien 
&  dûement  fîgnifîées ,  &  qu'aux  copies 
coUationnées  d'icelles  par  l'un  de  nos 
amez  &  féaux  Confcillers- Secrétaires, 
foy  foit  ajoutée  comme  à  l'original. 
Commandons  au  premier  notre  Huifller 
ou  Sergent  fur  ce  requis ,  de  faire  pout 
Tcxecution  des  Prefentes  tous  ad:es  requis 
&  ncceflaires  ,  fans  demander  autre  per- 
milfion  :  Car  tel  cft  notre  plaifîr.  Donné 
à  Paris  le  vingt-unième  jour  de  Mars , 
l'an  de  grâce  mil  fîx  cens  quatre- vingcs- 
dix-fepti  Et  de  notre  Règne  le  cmquantc- 
quatre.  Signé ,  Par  le  Roy  en  fou  Con- 
feii^   LE    NORMAND. 


Regiflré  fur  le  Livre  de  la  Communauté 
des  Imprimeurs  ^  Libraires  ^  conformément 
AUX  Règlements^  A  Paris  le  treizième  OBo^» 
hrg  mil  Jix  cens  quatre-vingt-dix-huit. 

Signé,  C.BALLARD,  Sindic 


Achevé  d'imprimer  pour  la  première 
fois  le  huitième  Octobre  170^» 
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